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Chasse au carbone
et préservation
des ressources
dopent le marché
et l’innovation.
Démonstration
sur Interclima et
Idéobain.

RÉNOVATION
ÉNERGÉTIQUE

CHANTIER
Solaire thermique, le retour
en grâce
À découvrir à l’heure de la flambée des
énergies et de la chasse au carbone, ce
chantier d’un réseau de chaleur dans la ville
de Pons (17) relié par une centrale thermique
solaire, au moyen de capteurs orientables P. 24

MONDIAL DU BÂTIMENT
Faîtes le plein d’énergie
Plombiers, chauffagistes, électriciens, la
Porte de Versailles vous ouvre ses portes
du 3 au 6 octobre. Un rendez-vous clé
pour s’informer, échanger, se former au
fil des exposants, conférences, ateliers et
démonstrations. P. 6

Les
solutions
sont là…

P. 34
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Encore plus incontournable
D e mémoire, je crois qu’il faut remonter au premier choc pétrolier d’octo-

bre 1973 (presque 50 ans déjà !) pour avoir autant entendu le mot
Énergie dans tous les médias et dans toutes les conversations ces derniers
mois. Et il est accommodé et décliné à toutes les “sauces” : économies d’éner-
gie, dépenses d’énergie, bois énergie, performance et rénovation énergétiques,
et le dernier en date, sobriété énergétique… Ça en devient entêtant.
Qu’importe. Le conflit russo-ukrainien, la décision pour certains pays d’aban-
donner progressivement l’énergie issue de l’atome, la fermeture programmée
des centrales thermiques au profit des sources renouvelables, et j’en passe,
ont fragilisé la production et l’approvisionnement d’une énergie qui est deve-
nue toujours plus indispensable au développement économique et des nou-
velles technologies numériques, sans parler de l’explosion des ventes des
véhicules zéro émission.
Résultat de cette conjonction de facteurs plus ou moins inattendus, l’énergie
risque de manquer cet hiver et l’état français commence à nous préparer à de
possibles délestages au cas où la saison froide soit réellement froide.
Tout ça pour vous dire que l’énergie (et peut-être l’eau potable à moyen terme)
va rapidement devenir, si ce n’est déjà le cas pour certains, une source d’in-
quiétude, surtout quand on entend que nos voisins européens vont payer leur
électricité en 2023 jusqu’à deux fois plus chère qu’en 2022. Pour la France, le
bouclier tarifaire, qui a bloqué le prix du gaz naturel et limité l’augmentation
de l’électricité à 4 %, va être moins protecteur en début d’année prochaine
puisque l’augmentation des énergies sera au maximum de 15 % !
Sachant que le Bâtiment en général représente environ 40 % des consom-
mations énergétiques de notre pays, force est de constater que le vivier d’éco-
nomie est gigantesque dans le secteur d’activité où vous avez la chance
d’œuvrer. À nouveau, c’est encore plus d’opportunités qui vous sont offertes
pour remplir votre carnet de commandes. D’autant que le gouvernement vient
d’annoncer que le budget du dispositif maPrimeRénov’ pourrait être aug-
menté de 600 m€ pour passer à 2,6 md€ (projet de loi de finance 2023).
Ajoutés aux 5 md€ annuels dégagés par les CEE, il y a vraiment de quoi faire.
Raisons pour lesquelles une visite au mondial du Bâtiment semble de rigueur.
Enfin de retour à Paris intra-muros, les 3 salons vont vous permettre de dé-
couvrir les toutes dernières innovations, technologies et d’assister à des confé-
rences pour vous éclairer sur les enjeux actuels et à venir liés à vos métiers.
Toutes les informations pour enrichir vos connaissances et contribuer au dé-
veloppement du marché de la rénovation qui vous tend, plus que jamais les
bras. Incontournable… l
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S
i sur plusieurs enjeux ac-
tuels, les réflexions sont
communes et transver-

sales aux différents corps d’état
du Bâtiment, tels que la réhabili-
tation de l’existant, l’économie
des ressources et l’accélération
de l’efficacitéetde lasobriété,ou
encore, la digitalisation des en-
treprises et les compétences à
développerpourdemain,d’autres
sujets sont plus spécifiquement
orientés sur les enjeux du génie
climatique et de l’électricité.

Le plein d’énergie au
pavillon 3
Enpleinecrisedel’énergieetfaceà
l’urgence d’accélérer la transition
écologique,Interclimaseraaucœur
de l’actualité. Le salon « dédié au
confort thermique et à la perfor-
manceénergétique»affichesavo-
lonté de «donner une part impor-
tante aux expériences de terrain, à
laformationetàl’évolutiondumix
énergétique»,expliquentlesorga-

nisateurs, qui ont co-construit le
programme avec les principales
organisationsprofessionnelles.

Des solutions et des
rencontres
En écho aux solutions exposées
sur les stands, des prises de pa-
rolequotidiennesaborderontlaré-
novationdesbâtimentstertiaires,
l’améliorationdeslogementsindi-
viduels et collectifs, à travers les
énergies renouvelableset la récu-
pérationdechaleur,avecunaccent
mis sur la qualité de l’air intérieur.
Ilseraégalementpossibled’assis-
ter à des présentations sur les

pompes à chaleur en rénovation,
sur les enjeux de maintenance et
leSAV,ouencoresurlessystèmes
biomasse.Cesderniersbénéficient,
aucœurdupavillon3,d’unespace
entièrementdédiéauxchaudières
bois.Réaliséenpartenariatavec le
Syndicat français des chaudié-
ristes biomasse (SFCB), et avec
la participation de Propellet et
l’appui d’Uniclima. Quatorze
stands de fabricants, dont les
principales marques de chau-
dières bois-énergie du marché,
ont répondu présent.
Au total sur l’ensemble du salon,
vousaurezlechoixentre1 000in-

tervenants dans 14 espaces de
prisedeparoledifférents.Unmenu
copieuxquevouscomposerezse-
lon vos thématiques de prédilec-
tionoulesgrandsintervenantsque
vous souhaiterez écouter. Parmi
les personnalités “speakers” at-
tendues, on note la présence de
Jean-Marc Jancovici, des archi-
tectes Anne Demians et Philippe
Madec, de Mark Farmer (auteur
durapport“Moderniseordie”),ou
de président(e)s de fédérations
commeEmmanuelleCosse(USH),
Jean-Christophe Repon (Capeb),
Olivier Salleron (FFB)… À vos
agendas. l M.-L. Barriera

Plombiers, chauffagistes,
électriciens, la Porte de Ver-
sailles vous attend du 3 au
6 octobre. Pour son retour à
Paris, leMondialduBâtiment
crée l’événement en réunis-
sant tous les maillons de la
filière autour de l’innovation
produitsetdesnouveauxser-
vices, présentés notamment
àtraversdesdémonstrations.
Mais c’est aussi l’opportunité
de s’informer, échanger, se
former grâce à un copieux
programme de conférences
et d’ateliers. Tour d’horizon
de ces quatre journées, pour
parler de la préservation de
l’environnement et du climat,
de la ville et de l’habitat de
demain,de lavalorisationdes
futurs métiers, ou pour dé-
couvrir des nouvelles mé-
thodes de production.

INTERCLIMA ET IDÉOBAIN

Tout pour s’informer et se former

• Du 3 au 6 octobre 2022
• Paris Porte de Versailles
• Interclima : pavillon 3

EN PRATIQUE

“ “

GUILLAUME LOIZEAUD - DIRECTEUR DU MONDIAL DU BÂTIMENT

Les conférences seront très suivies. En moyenne, lors de
la dernière édition, il y avait 80 personnes présentes pour

chacune d’entre elles ». Et il est vrai qu’avec 450 sujets
différents abordés, chaque visiteur trouvera au moins

une réponse à ses questions.
(Déclaration lors de la présentation du programme de conférences avant l’été).
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CATÉGORIE GÉNIE CLIMATIQUE

LAURÉAT OR ÖKOFEN FRANCE PELLEMATIC CONDENS ZEROFLAME

LAURÉAT ARGENT VIESSMANN FRANCE SAS Pompe à chaleur VITOCAL 250-A

LAURÉAT BRONZE CHEMINÉES POUJOULAT Système de rénovation RÉNO VMC-GAZ

COUP DE CŒUR DU JURY M&G GROUP Caisson pour pompe à chaleur DELTA DISCOVERY AIR

INTERCLIMA : Les innovations récompensées

LES GAGNANTS TOUS CORPS D’ÉTAT

CATÉGORIE CONSTUCTION TECH

LAURÉAT OR LES COMPANIONS Robot d’assistance pour peintre PACO

LAURÉAT ARGENT SUPERVAN Service en ligne BREEK

LAURÉAT BRONZE GROUPE AIRWELL Solution MA MAISON HYBRIDE

COUP DE CŒUR DU JURY LEICA GEOSYSTEMS Module de numérisation laser LEICA BLK ARC

CATÉGORIE FORMATIONS ET SERVICES

LAURÉAT OR LEARNMEUP Formation en réalité virtuelle

LAURÉAT ARGENT AFPA Formation 100 % digitale BIM MODELEUR

LES COMPANIONS : Robot d’assistance pour peintre Paco LEARNMEUP : Formation en réalité virtuelle
ÖKOFEN FRANCE : Pellematic
Condens ZeroFlame

Entre qualité de l’air, transition éner-
gétique, formation, emploi… tous les
sujets seront abordés, et dans tous les
formats.

• UN FORUM DE CONFÉRENCES
Une série de conférences construites en
partenariat avec les organisations pro-
fessionnelles représentant des maîtres
d’ouvrage est organisée dans l’espace Fo-
rum du pavillon 3. Plusieurs organismes
sont engagés : l’Union Sociale de l’Habi-
tat (USH), l’Association des Ingénieurs
Territoriaux de France (AITF) et le Pôle
Habitat de la FFB, des maîtres d’œuvre et
les entreprises de maintenance et d’ex-
ploitation, avec le Synasav. Par ailleurs,
une conférence spéciale abordera l’évolu-
tion des chaudières gaz vers l’hydrogène
et le gaz vert est également prévue.

• ZOOM SUR LA QUALITÉ DE L’AIR
C’est tout un espace qui est consacré à la
QAI et pas moins de 56 conférences et ate-
liers, démontrant l’enjeu que revêt cette
problématique pour Uniclima mais aussi
pour la nouvelle Association française de
la ventilation qui y est associée avec les
grands industriels du secteur. Sur l’Ate-
lier, les visiteurs pourront prendre part à
trois “serious games” qui ont pour ob-
jectif de sensibiliser les différents acteurs
(maîtres d’œuvre, maîtres d’ouvrage, ins-
tallateurs, exploitants-mainteneurs) à la
qualité des installations de ventilation.

• ATELIERS RETOUR D’EXPÉRIENCE
C’est une première cette année pour ce
format de conférence qui fera intervenir
différents acteurs d’un chantier. Ob-

jectif : donner la parole aux maîtres
d’ouvrage, aux maîtres d’œuvre, aux
entreprises ainsi qu’aux industriels, et
démontrer les performances globales
d’un bâtiment (confort, qualité d’air,
énergie, environnement). La rénova-
tion tiendra la tranche matinale et les
après-midi seront dédiés à la construc-
tion neuve.

• UNE PLATEFORME POUR L’EMPLOI
Sur l’Espace Métiers et Recrutement, un
programme rythmé sera proposé pour fa-
vori ser les rencontres et les échanges en-
tre les étudiants, les professionnels dé-
butants et confirmés, et les établissements
et centres de formation. Au programme :
l de9h30à12h30,placeàl’information:

les établissements de formation, écoles

et centres de formation destinés aux
professionnels, s’adresseront aux recru-
teurs et DRH dans un programme de
conférences permettant de dresser l’état
delieuxdesévolutionsmajeures(ouverture
de l’Éco Campus d’Île-de-France, trans-
formation des DUT génie thermique sur
2 ans en bachelors sur 3 ans, etc.).

l de 14 h à 16 h : des sessions de job-dating
permettront aux jeunes, principalement
en provenance d’Île-de-France, de ren-
contrer les DRH des exposants d’Inter-
clima, les représentants des organisa-
tions professionnelles et les visiteurs en
quête de candidats.

l de 16 h 30 à 17 h 30 : formation continue
diplômante ou certifiante ; les entreprises
exposantes s’adressent toutes les 20
minutes aux installateurs.

INTERCLIMA : parmi les rendez-vous clés
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S
ur le salon Idéobain (dé-
dié au monde de la salle
de bains), les conférences

se répartiront en trois tiers, en-
tre expertises techniques, for-
mation et questions d’architec-
tureetd’aménagement intérieur.
Cesprisesdeparolesserontcen-
trées sur le Forum Salle de Bains
et Intérieurs à Vivre.
D’autres interventions des par-
tenaires sont au menu tels que
le Pôle action des architectes
d’intérieur et le Club de l’amélio-
ration de l’Habitat. Si, tradition-
nellement, Idéobain porte haut
le design et l’architecture, en
2022, tout comme Interclima, le
salonseraégalementaucœurde
notre actualité. La salle de bains,
lieudeconfortparexcellence,doit
aussi répondre à des théma-
tiquesfortesetdesenjeuxdeso-

ciété. Sur le gros dossier de
l’adaptation des logements au
“bien vieillir chez soi”, cette pièce
est essentielle, et la réponse ne
peut pas tenir uniquement dans
la nouvelle réglementation “zéro
ressaut” pour les douches.
Sans encore en mesurer l’am-
pleur, la crise sanitaire de la Co-
vid-19 va sans doute également
avoir des effets sur notre per-
ception de l’hygiène. Mais c’est
surtout sur les enjeux autour de
l’eau et de la pénurie des res-
sources qu’industriels et inter-
venants pourront apporter des
réponses. Une thématique, pas
totalement nouvelle, dont cer-
tains fabricants se sont déjà em-
parés. Peut-être l’heure d’une
prise de conscience plus collec-
tive après ces mois de séche-
resse. l M.-L. B.

• Du 3 au 6 octobre 2022
• Paris Porte de Versailles
• Pavillons 2.2, 2.3 et 3

EN PRATIQUE

IDÉOBAIN

Pavillons 2.2 ; 2.3 et 3, au fil de l’eau

CATÉGORIE SALLE DE BAINS

LAURÉAT OR WEDI GMBH Cloison modulaire WEDI avec HANSGROHE IBOX intégrée

LAURÉAT ARGENT DELABIE Colonne de douche SPORTING 2 SECURITHERM

LAURÉAT BRONZE MCBATH ORIGIN SHOWER TRAY

“ “Les conditions sont réunies pour
faire du Mondial du Bâtiment un

vrai succès. Nous ressentons tous le
besoin de moments de convivialité
dans notre travail et nos relations

professionnelles et Paris Expo Porte
de Versailles, en grande partie

rénovée, les offre dorénavant aux
visiteurs comme aux exposants.

IDÉOBAIN : Les innovations récompensées

• CÔTÉ MÉTIERS – S o u s
l’égide de l’Afisb, un espace
métier, formation et compé-
tences est proposé, donnant
naissance officiellement à
L’Académie de la salle de bains.
Cette initiative se donne pour
mission de faire connaître les
formations initiales et conti-
nues aux professionnels, dans
les métiers de la plomberie, du
carrelage, de l’électricité et de
la maçonnerie, autant de corps
d’état appelés sur les chantiers
de salle de bains. Formateurs,
installateurs et concepteurs-
vendeurs pourront échanger
au travers de speed meeting.

• CÔTÉ TENDANCES – L’Es-
pace Créateurs est un espace
de rencontres des industriels
qui influencent les tendances

de la décoration grâce à l’inno-
vation ou à des collaborations
artistiques remarquées. Il est
construit autour de marques
exclusives et de spécialistes de
projets haut de gamme. À
date : Alpi, Aquaelite, Bongio,
Burgbad, Burlington, Cereza
Spa, Herbeau, Idea Group,
Keuco, Laufen et Winckelmans.

• CÔTÉ PRODUITS –LesLau-
réats du palmarès des Salles de
bains remarquables, concours
organisé par l’Afisb (l’Associa-
tion des industriels de la Salle
de Bains) seront mis à l’hon-
neur avec un focus sur les nom-
més depuis 2017. Incontourna-
ble également, les Innovations
concourant aux Awards 2022
qui seront également présen-
tées dans un format Pitch.

IDÉOBAIN : parmi les rendez-vous clés

YVES DANIELOU,
président de l’Afisb

3

Cloison
modulaire Wedi
avec Hansgrohe
iBox intégrée
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SONDAGE

Sobriété énergétique : les Français
sont-ils prêts ?
A

lors que le président de
laRépubliqueaappelé les
Français à plus de so-

briété énergétique, en particulier
cet hiver, l’industriel Rothelec,
spécialiste du chauffage élec-
trique, publie un sondage pour
étudier leurcapacitéàchangerde
comportement dans leur loge-
ment. Premier enseignement :
pour 54 % des Français interro-
gés,« lesparticuliersdoivent faire
moins d’efforts que les profes-
sionnels ;48 %estimentquebais-
ser les températures de leur mai-
son est une bonne idée… mais
seulement 45 % ont prévu de le
faire cet hiver ! », ces quelques
chiffres, parmi les données pu-

bliées, montrent les limites de
leurs engagements. En ce qui
concernelaquestiondelasobriété
énergétique,seuls39 %desFran-
çais interrogés pensent que les
effortsdoiventêtreéquivalentsà
ceux des professionnels et 4 %
que ce sont aux particuliers de
faire plus d’économies.
Quant au passage à l’acte de ces
39 %, les chiffres sont parlants,
puisqu’une minorité a effective-
ment prévu de diminuer la tem-
pératuredequelquesdegrés. 11 %
sont encore dans l’indécision.

Quelles solutions
privilégier ?
Pour faire face à la crise de l’éner-

gie et aux tensions prévues pour
cet hiver, ce n’est pas de ce côté-
là qu’il faudra attendre les vraies
solutions. Interrogés sur d’au-
tres pistes d’actions, les Français
avancent plusieurs leviers : 77 %
évoquent une bonne isolation
des murs, des plafonds et des
sols, 65 % jugent que le chauf-
fage solaire est pertinent, de
même que les radiateurs haut de
gamme pour 61 %. Déjà en mai
dernier, les Français, à 47 %, pré-
voyaient un changement de
chauffage ou une amélioration
de leur système. Cette part
monteà51 %enseptembre.Au-
tre changement important, la
question sur les solutions envi-

sagées fait bondir la part du so-
laire qui passe de 11 % à 23 %. Le
gaz, sans surprise perd dix
points, et l’électricité, toujours en
premièreplace, cèdepourtantdu
terrainavectroispointsdemoins.

Enfin, le chauffage au bois est
aussienforteprogressionde9 %
à 19 %. Toutefois, l’actualité sur
la pénurie et la flambée des prix
des granulés pourrait entamer
cet élan. l M.-L. Barriera

Température de confort de votre salon cet hiverPensez-vous que les particuliers doivent
faire plus d’efforts ?

Plus d’efforts que les professionnels

Autant d’efforts

Moins d’efforts que les professionnels

Ne se prononcent pas

4%

39%

54%

3%
Moins de 18°C 3%

Entre 18°C et 20°C 33%

Entre 20°C et 22°C

Entre 22°C et 24°C

Plus de 24°C

31%

29%

4%

Si vous changiez de chauffage, vous choisiriez…Quel(s) aménagement(s) permet(tent)
de réaliser le plus d’économies d’énergie

Autre 4%

Couper totalement le chauffage la nuit 5%

Des volets roulants fermés la nuit

Des thermostats déportés

Des radiateurs haut de gamme

41%

42%

61%

Un système de chauffage solaire 65%

Une bonne isolation des murs,
plafonds, etc.

77%

Au fioul

Aucun

Géothermique

Plancher ou plafond rayonnant

Eau chaude (radiateurs ou
plancher chauffant)

Pompe à chaleur, climatisation...

Au bois, granulés

Solaire

Au gaz, GPL

électrique

0%

1%

1%

2%

5%

15%

19%

23%

24%

36%
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CONJONCTURE ARTISAN

Une belle croissance,
mais des incertitudes

Entretien-rénovation
(incluant les travaux de performance énergétique)
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3%

Tendance annuelle : +3,9 %

Source : Capeb - Xerti, taux de croissance par rapport au même trimestre de l’année précédente.

Activité par corps d’état
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Source : Capeb - Xerti, taux de croissance par rapport au même trimestre de l’année précédente.

Travaux d’amélioration de performance
énergétique du logement (APEL)
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Tendance annuelle : +4,6 %

Source : Capeb - Xerti, taux de croissance par rapport au même trimestre de l’année précédente.

L’activité en entretien-rénovation enregistre +3 % par rapport au
2e trimestre 2021, profitant du dynamisme des travaux de perfor-
mance énergétique des logements, en croissance de 4 %.

évolution comparée des prix et des coûts

évolution des prix par corps de métiers pour les bâtiments résidentiels et non résidentiels
(1er trimestre 2022/1er trimestre 2021)
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Source : Insee et MEEM - À compter du 1er trimestre 2018, les indices des prix des travaux d’entretien-amélioration des bâtiments (IPEA) sont publiés
en référence 100 en 2015 et chaînés annuellement. Base indice.

IPEA (prix)
BT50 (coût)

Indice des prix des travaux d’entretien-amélioration (IPEA)

4321 - Installation électrique
4322 - Plomberie, installation de chauffage et de conditionnement d’air
4329 - Autres travaux d’installation
4331 - Plâtrerie
4332 - Menuiserie

Tous les métiers progressent : entre 2 % et 4 %. L'électricité en tête avec +4 %, suivie par l’aménagement-
décoration-plâtrerie à +3,5 %. Plus en retrait, la maçonnerie et la menuiserie-serrurerie affichent +2,5 %
et +2 % respectivement.

Les prix enflent pour tous les types de travaux : la hausse est vive dans les travaux de menuiserie
(+ 13,1 % après + 12,0 %), de plomberie, d’installation de chauffage et de conditionnement d’air
(+ 11,2 % après + 6,7 %), et de couverture (+ 11,2 % après + 10,7 %) ; elle est moins marquée pour les
travaux d’installation électrique (+ 6,9 % après + 6,2 %), de plâtrerie (+ 6,9 % après + 6,2 %).

116,1

+6,9%

+8,3%

+11,2%

+1,6%

+6,9%

+13,1%

+5,1%

+11,2%

115,8

4333 - Revêtement des sols et des murs
4334 - Peinture et vitrerie
4391 - Couverture
4399 - Autres travaux de construction spécialisés

+3,5%

+5,7%

électricité
Maçonnerie
Menuiserie-serrurerie
Couverture-plomberie-chauffage
Aménagement-décoration-plâterie

Tendance annuelle :
+3,9 %

Tendance annuelle :
+4,6 %

S
i avec +3 % d’activité les
artisans font mieux que
le marché au 2e trimes-

tre, la fin d'année et surtout
2023 sont hypothéquées par
les tensions tarifaires et le
contexte économique global.
Le président de la Capeb, Jean-
Christophe Repon, défend
« une filière créatrice de ri-

chesse » auprès des pouvoirs
publics pour obtenir les condi-
tions d’une croissance durable.
« Il serait dommage que les
efforts consentis par les arti-
sans pour maintenir ces ni-
veaux de croissance soient gâ-
chés ; alors nous attendons
beaucoup des Assises du Bâ-
timent ». Des Assises dont la

date semblerait être fixée au
22 septembre.

La rénovation toujours
moteur de l'activité
En attendant, les indicateurs
conjoncturels du 2e trimestre
restent dans un rythme sou-
tenu, d’autant que la base de
comparaison de 2021 était déjà

très élevée. L’activité globale
des artisans ressort ainsi à
+ 3 % en juillet. Le neuf pro-
gresse de 2,5 % et la rénova-
tion de 3 %, et même 4 % pour
les seuls travaux de perfor-
mance énergétique. Du côté
des perspectives à moyen
terme, avec des carnets de
commandes à 101 jours, les pro-

chains moins s’annoncent en-
core positifs. Pour l’ensemble
de l’année 2022, la Capeb table
désormais sur une croissance
de 2 % à 2,5 %. Une hypothèse
qui, du propre aveu de la confé-
dération, joue la prudence,
dans un contexte économique
toujours plus difficile à appré-
hender. l M.-L. Barriera
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PARMI LES 26 PROPOSITIONS DE LA CAPEBI

• Hausse des prix : assurer une réelle transparence sur les hausses
de prix pratiquées par les industriels et les négoces, en lien avec la
crise de la Covid, la guerre en Ukraine et la décarbonation des pro-
cess industriels.

• REPBâtiment:disposerd’uncalendrierdemiseenœuvreréaliste.

• Construction neuve : indexation des plafonds de ressources sur
l’inflation.

•MaPrimeRénov’ : indexer les aides de MaPrimeRénov sur l’infla-
tion constatée dans le secteur du Bâtiment afin d’éviter une
augmentation du reste à charge des ménages.

• CEE : indexer les primes CEE sur l’inflation constatée par type de
travaux pour réduire le reste à charge.

•QualificationRGE:renforcerlacrédibilitédudispositifetlesimplifier.

• ZFE-m(zonesàfaibleémissionsmobilité):uncalendrierdemise
en œuvre réaliste.

• Parc des véhicules professionnels : avoir un accompagnement
financierpoursoutenirlatransformationduparcdesvéhiculesdes
professionnels vers des véhicules propres.

Àmi-chemin de 2022, la
confédération des artisans

envoie des messages aux pou-
voirspublics.Donner lesmoyens
et un cadre pour garder ce
rythme,c’est lesensdes26 me-
suresprésentées le29août.Des
propositions qui se veulent réa-
listes et concrètes : simplifier la
réglementation, accélérer la ré-
novationénergétique,combattre
l’inflation et la concurrence dé-
loyale.S’ygreffeundernierpoint,
etnon lemoindre, celuid’assurer
la transparence des prix.
Les artisans, selon la dernière
étude réalisée auprès des
adhérents, sont touchés par
la hausse des prix dans tous
les corps d’état. 81 % décla-
rent répercuter cette hausse
à leurs clients, contre seule-
ment 60 % au 1er trimestre. Ce
sont les entreprises de la me-
nuiserie-serrurerie qui sont les
plus impactées, mais ce sont

aussi celles qui répercutent le
plus fréquemment et pour la
plus large part : à hauteur de
59 %, contre 40 % au 1er tri-
mestre 2022. En moyenne, le
poids des achats des maté-
riaux et matériels représente
32 % des dépenses cou-
rantes.

La solidarité en question
Si ces hausses tarifaires sont
compréhensibles, « nos arti-
sans ont parfois l’impression
d’être abusés », souligne Jean-
Christophe Repon. Il appelle
maintenant à la constitution
d’une mission parlementaire
sur le sujet. La solidarité filière
tant affirmée avant l’été ne
semble donc pas s’appliquer
uniformément sur le terrain et
les tensions s’accroissent sur
la production et l’organisation
des entreprises artisanales en
bout de chaîne. l M.-L. B.
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L
es services du ministère
de la Transition écolo-
gique ont publié les chif-

fres des aides à la rénovation
énergétique sur la période 2016-
2019. Chaque année, entre 1,7 et
2,4 millions de logements ont
bénéficié d’une ou plusieurs
d’entre elles (Certificats d’éco-
nomies d’énergie, Crédit d’im-
pôt à la Transition énergétique,
Habiter mieux Sérénité). Ils rap-
pellent : « Jusqu’en 2019, le CITE
était un crédit d’impôt sur le re-
venu accordé
au titre des dé-
penses d’effi-
cacité énergé-
t ique et des
i n ve s t i s s e -
ments dans les énergies renou-
velables. Progressivement res-
t re i n t e n 2 02 0 a u x s e u l s
ménages ne pouvant bénéficier
de MaPrimeRénov’, il a été défi-
nitivement supprimé en 2021 ».
Ce dispositif concernait 1,4 mil-
lion de logements en 2017, à son

pic,avantdedescendreà876000
en 2019 (36 % des logements
aidés).

Les CEE multipliés par
2,5 sur la période
Dans le même temps, les CEE se
sontfortementdéveloppés,avec
une augmentation des volumes
d’économies à réaliser sur les 3e

et 4e périodes. Le nombre de lo-
gementsbénéficiairesadoncété
multiplié par 2,5, passant de
717 000 en 2016 à 1,8 million en

2 0 1 9 ( 74 %
des logements
aidés). Quant
auprogramme
Habiter mieux
Sérénité, porté

par l’Anah, qui visait spécifique-
ment les ménages les plus mo-
destes, il porte sur des volumes
beaucoup plus réduits, de l’ordre
de39 000à48 000selonlesan-
nées (3 % des logements aidés).
Les économies d’énergie asso-
ciées aux rénovations aidées

ont été estimées à près de
8,2 TWh/an en 2019. Le minis-
tère justifie : « Avec le ciblage des
aides sur les gestes générant le
plus d’économies (moindre sou-
tien à l’isolation des parois vi-
trées, encouragement à l’instal-
l a t i o n d ’u n e PAC p o u r l e
chauffage), le gain énergétique
moyen par logement aidé s’est
accru, passant de 2,8 MWh/an
en 2016 à 3,9 MWh/an en
2019 ». Spécifiquement, le CITE
à induit une meilleure hausse de

l’efficacité énergétique des lo-
gements (3,9 MWh/an) que les
CEE (3,2 MWh/an). Les travaux
de rénovation de chauffage et
d’ECS représentent plus de la
moitié des économies d’énergie
réalisées, devant l’isolation des
murs, toits et planchers qui to-
talisent un peu plus du tiers. « Le
remplacement des fenêtres, vo-
let et portes, n’ont qu’un impact
marginal (3,2 %) », souligne les
auteurs, tout comme la ventila-
tion (1,1 %).

Enfin, concernant la TVA à taux
réduit de 5,5 % appliquée à cer-
tainstravauxderénovationéner-
gétique, elle permet de suivre de
façon macroscopique les dé-
penses engagées dans la réha-
bilitation en France. Là, les chif-
f res sont p lus récents et
montrent une forte croissance
passant d’un marché de 11 Md€
environ, en 2019 et 2020, à près
de 15 Md€ en 2021. La massifi-
cation de la rénovation serait
donc bien en cours… l G. N.

ENERGIE

MARCHÉ

La rénovation énergétique en pleine
massification

14,63Md€
de dépenses en rénovation

énergétique
(soumises à la TVA réduite).
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L ’heure est aux économies
d’énergie partout où cela est

possible : particuliers, industries,
transports… Toutes les profes-
sions se saisissent donc de cette
question, afin d’imaginer leur
possible contribution à cet effort
national. Et le Syndicat national
de maintenance et des services
en efficacité énergétique (Syna-
sav) se dit en mesure d’agir en
agissant sur trois leviers diffé-
rents : en faisant consommer
moins, mieux, et en développant
les énergies renouvelables.
Les professionnels rappellent
que, malgré l’obligation d’entre-
tien, 26 % des chaudières de
France (soit plus de 3 millions
d’entre elles) ne sont pas suffi-
samment maintenues par des
personnels qualifiés. Or, selon le
Synasav, des machines mal en-
tretenues surconsomment de

l’ordre de +8 à +12 %, soit une
quantité d’énergie énorme, de
l’ordre de 2,8 à 4,2 TWh/an.

Tous les équipements
sont concernés
« L’action prioritaire recomman-
dée aux pouvoirs publics est donc
d’inciter les utilisateurs de chau-
dières non entretenues à faire en-
tretenir leursystèmedechauffage
parunprofessionneldèsquepos-
sible », martèle le syndicat, qui
préconise d’intégrer les opéra-
tions de contrôle annuel dans la
campagne nationale de sensibi-
lisationauxécogestesmaisaussi
de créer un crédit d’impôt main-
tenance (pour tous) et/ou d’un
chèque maintenance à faire va-
loir auprès d’une entreprise cer-
tifiée (pour les plus modestes).
Autre proposition, celle de rappe-
lerauxoccupantsdelogementsde

leurcapacitéàmieuxgérerleurins-
tallation : « Régulation et pro-
grammation = 5 à 15 % de baisse
de consommation ». Le Synasav
souligne l’intérêt des sondes ex-
térieures, des thermostats d’am-
biance, des robinets thermosta-
tiques, des robinets mitigeurs et
desconsignesdetempératurepour
l’eau chaude sanitaire (55°C) ou
pourlesespacesdevie(19°Cpour
le salon, 17°C pour les chambres
et22°Cpour lasalledebains).
Le mouvement professionnel
souhaite également que la fiche
CEE “Désembouage” soit finali-
sée. Ils affirment : « Un tiers des
pannes proviennent d’un défaut
de qualité de l’eau. Une installa-
tion de chauffage embouée, c’est
17 % de surconsommation avec
une chaudière à condensation, et
27 %avecunepompeàchaleur ».
Ils recommandent le nettoyage

et lerinçagedescircuitsdechauf-
fage par eau chaude avec injec-
tion d’inhibiteurs de corrosion et
deformationdetartre,etsuggè-
rent laposed’unpotàbouesainsi
que le contrôle annuel de la qua-
lité de l’eau.
LeSynasavrappellequedesobli-
gations d’entretien existent de-
puis2009pour leschaudièreset

depuis 2020 pour les PAC (bis-
annuelle). Il soutient que ces in-
terventions régulières pour tous
les systèmes du logement (CVC,
ECS…) permettent un fonction-
nement optimal des équipe-
ments, un maintien de leurs per-
formances dans le temps et une
meilleure longévité.D’oùdeséco-
nomies à la clé. l G. N.

MAINTENANCE

Le bon entretien des équipements, clé de la sobriété
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ENTRE CRISE ET CROISSANCE

De l’audace, encore de l’audace
pour soutenir le Bâtiment

«L e secteur du Bâtiment ré-
siste encore et toujours » :

d’une phrase, Olivier Salleron, le
président de la FBB fait la syn-
thèse des derniers chiffres d’ac-
tivité du secteur, mais ajoute
d’emblée que les scénarios pour
les prochains mois, et surtout
2023, reposent sur une grande
prudence. Au vu des carnets de
commandesactuels,onpeutes-
timer « que l’année est faite, ou
presque ». Toutefois, les écono-
mistes de la FFB revoient leurs
prévisions à la baisse et tablent
dorénavant sur + 3,8 % pour
2022,contre+4,3 %annoncéen
décembre 2021. Au fil des tri-
mestres, en effet, les différents
segments de la construction et
de la rénovation apportent leur
lot de surprises. Le logement
neuf fait moins bien que prévu,
surtout lecollectif, tandisquesur
la maison individuelle, l’effet RE

2020, qui avait dopé les chan-
tiers, commence à s’essouffler,
tant sur les programmes grou-
pésquesur lediffus.Enrevanche,
les travaux de rénovation main-
tiennent encore leur dynamique,
avecprèsde+2 %,tiréspar la ré-
novation énergétique qui s’éta-
blit à +5,1 % dans le logement.

Lever les freins
Au-delà des tensions et incerti-
tudes économiques liées à la si-
tuation internationale,OlivierSal-
leronpointedeuxautres facteurs
qui empêchent une plus forte
croissance du secteur. Parmi
ceux-ci, l’emploi qui, malgré des
chiffres encore en progression,
reste une question clé : 4 entre-
prises interrogées sur 5 décla-
rent rencontrer des difficultés de
recrutement.
Deuxième point noir, la
crise des matériaux,

renforcée par la flambée des
prix des énergies, qui pousse
des industriels à fermer des
chaînes de production sur les
secteurs des produits alumi-
nium, zinc, acier, tuiles et pro-
duits verriers. « Difficultés d’ap-
provisionnement et craintes de
pénuries réapparaissent, sans
même évoquer l’impact sur les
prix de ces matériaux », déplore
Olivier Salleron.
Etpourtant, la filièreduBâtiment
constitue une filière d’espoir en
ayant entre ces mains des ré-
ponses à plusieurs enjeux : des
réponses à l’emploi, à la décar-
bonation, à l’amé-

nagementdesterritoires…Encore
faut-il luidonnerlesmoyensetune
visibilitéàpluslongterme.Lepré-
sidentdelaFFBréaffirmeainsi les
attentesdelafédérationvis-à-vis
des prochaines Assises du Bâti-
ment. « En tout état de cause,
nous demandons avec force que

la plénière des Assises

du Bâtiment du 22 septembre
prochain soit considérée comme
une nouvelle étape vers la consti-
tutiond’unvéritable“conseilnatio-
nal de la construction” et non
comme une fin. De fait, les crises
qui se succèdent depuis 2020 il-
lustrentclairement lebesoind’une
meilleure coordination au sein de
la filièreetd’unemeilleureconcer-
tation avec le gouvernement. »
Pour sauver le Bâtiment, le res-
ponsable résume en deux mots
leprogrammed’actionsqu’il fau-
dra mettre en place : « Ambition

et audace ». l M.-L. Barriera

Olivier Salleron,
président de la FFB.
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S elon les derniers chiffres
publiés par le ministère de

la Transition écologique et de
la Cohésion des territoires, la
consommation énergétique
du parc de logements s’est
élevée à 494 TWh en 2020,
en légère augmentation par
rapport à 2019 (+ 3 %) même
si, sur une durée plus longue,
elles restent en diminution de-
puis 2012 (- 0,7 % par an en-
viron). Des données qui sont
corrigées des variations cli-
matiques et qui montrent
l’impact des confinements et
du télétravail qui a suivi.

Un parc de chaudières
qui s’améliore
Les consommations liées au
chauffage sont largement les
plus importantes (332 TWh)
devant les usages spécifiques
de l’électricité (82 TWh) et la
production d’eau chaude sani-
taire (52 TWh). Les besoins de
climatisation, qui restent en-
core à des niveaux marginaux,
ont cependant très rapidement

augmenté, en passant de
moins de 1 TWh en 2017 à
1,8 TWh en 2020.
Sur le champ des résidences
principales uniquement, la
consommation énergétique
moyenne s’établit de ce fait à
1 5 , 8 M W h e n 2 0 2 0 , s o i t
174 kWh/m² environ. Le dépar-
tement des
statistiques
note : « Cette
consomma-
tion surfacique
a diminué de
1,8 % par an en moyenne entre
2012 et 2019 avant de rebondir
en 2020 (+2 %). Mais la baisse
estunpeuplusmarquée lorsqu’on
se restreint à l’usage du chauf-
fage seul (-2,1 %). Elle reflète
l’amélioration tendancielle des
performances thermiques du
parc, liée aux rénovations éner-
gétiques mais aussi à la construc-
tion de logements neufs plus per-
formants ».
Le gaz naturel restait, en 2020,
l’énergie la plus utilisée pour le
chauffage dans l’Hexagone

(41 % de tous les logements et
même 53 % des apparte-
ments), devant l’électricité hors
PAC (30 %) et le fioul domes-
tique (11 %). Mais les pompes
à chaleur ont connu une très
forte progression sur les der-
nières années (passées de 4 %
à 7 % entre 2016 et 2020). En

appartement,
la proportion
du chauffage
urbain a aussi
p rogressé ,
bien que plus

lentement (de 9,5 à 10,1 % dans
le même intervalle). Le minis-
tère souligne que les logements
chauffés au gaz ou à l’électri-
cité sont généralement plus pe-
tits que ceux chauffés au fioul,
au bois ou par des PAC. Bonne
nouvelle, les émissions CO2 du
parc de logements sont en net
recul : elles sont passées de
0,171 kg/kWh de chauffage en
2012 à 0,146 kg/kWh huit ans
plus tard. « Le recours croissant
aux énergies renouvelables
(bois, PAC) et au chauffage ur-

bain au détriment du fioul no-
tamment a conduit à la baisse
du contenu carbone de l’éner-
gie utilisée pour le chauffage en
moyenne de - 1,3 % par an »,
fait valoir le tableau de bord.
Cumulées, ces émissions de
CO2 des logements dépassent
tout de même les 65 Mt an-
nuelles, largement liées au

chauffage. Pour une résidence
principale, la moyenne est de
2,1 tonnes/an (so i t 23 kg
CO2/m²). Là aussi, les ana-
lystes notent une ba isse
moyenne entre 2012 et 2020
qui reflète l’amélioration des
performances thermiques et
la part croissante des chauf-
fages moins carbonés. lG. N.

TABLEAU DE BORD

Un logement moyen, ça consomme
combien au m² ?

174kWh/m²
en moyenne de consommation

énergétique.

Quoiquefassent lespouvoirs
publics, la rénovation éner-

gétique reste complexe à mener
pour lesménagesensituationde
précarité énergétique. C’est en
substance la conclusion du spé-
cialiste de la question Hellio, qui
a calculé, poste par poste, l’évo-
lution des primes et du reste à
charge pour cette catégorie spé-
cifique de la population, celle qui
est ciblée en priorité par le gou-
vernement. Il ressort ainsi que
pourmener la rénovationglobale
d’unemaisonde150 m², lesévo-
lutions réglementaires ont gran-
dement fait varier les montants
de MaPrimeRénov’ et des CEE.
Ainsi, si au 1er janvier 2022, les
ménages modestes et précaires
ne pouvaient prétendre qu’entre
11 000 et 12 900 € d’aides (en
baisse par rapport à 2021 avec le

changement de calcul du coup
de pouce “Rénovation perfor-
mante”), ilspeuvent,depuis l’ou-
verture de MaPrimeRénov’
Sérénité le 1er juillet dernier, rece-
voir bien davantage, avec un
cumul compris entre 21 500 et
27 900 €,soitunemultiplication
par deux. Cependant, le reste à
charge moyen reste très, voire
trop élevé : il faudra leur compter
entre 35 000 et 41 700 € à dé-
bourser, sans réelle évolution par
rapportà lasituationde2021(en-
tre35et39 k€deresteàcharge).

Des milliers d’euros
à débourser
Pour le remplacement des sys-
tèmes énergétiques, Hellio note
que les aides sont en légère
hausse, grâce à l’augmentation
de 1 000 € du montant de Ma-

PrimeRénov’ depuis le 15 avril
2022, portant les subventions
à 13 000 voire 15 000 €. Ce-
pendant, cela ne suffit pas à faire
baisser le reste à charge qui s’ac-
croît même légèrement en rai-
son de l’impact de la guerre en
Ukraine et de la hausse du prix

des matériaux. Il s’établit dés-
ormais à 1 600 et 4 100 € envi-
ron, selon la situation du foyer
(+8 % depuis 2021). Si la solu-
tion retenue est celle de l’instal-
lation d’une pompe à chaleur
air-eau, ce reste à payer est
beaucoup plus élevé puisque les

aides plafonnent à 8 000 ou
9 000 €. Les ménages devront
débourserentre4 700et5 700 €
(+0,25 %) ! Le problème reste
donc entier pour les populations
les moins favorisées : comment
parvenir à réunir des sommes
aussi importantes ? l G. N.

PRÉCARITÉ

Un reste à charge toujours trop important pour
les ménages modestes
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L a production d’électricité
p h o tovo l ta ï q u e d a n s

l’Union européenne a battu
des records au cours de l’été
2022, ce qui a permis, dans
une certaine mesure, de limi-
te r l e s b e s o i n s d ’a u t re s
sources énergétiques pour
produ i re de l ’é lect r i c i té ,
comme du gaz. Entre les mois

de mai et d’août, le parc so-
laire global de l’UE a généré
près de 100 TWh de courant,
soit 12,2 % des besoins des
États membres, relate le think
tank Ember. Un an plus tôt,
cette product ion était de
77,7 TWh (soit 9,4 % des be-
soins). La filière solaire est
même devenue la filière re-

nouvelable la plus importante
du continent, devant l’éolien
(11,7 %) et l’hydroélectricité
(11 %) – l’été n’est pas la pé-
riode la plus favorable pour les
vents, tandis que le phéno-
mène de sécheresse affecte
les réserves des retenues
d’eau. La part de production
solaire dans l’électricité a at-

teint des niveaux jamais vus
dans 18 des 27 États mem-
bres de l’UE, notamment aux
Pays-Bas (22,7 %) ou en Al-
lemagne (19,3 %). En re-
vanche, cette part n’a été que
de 7,7 % dans le mix élec-
trique français. Un analyste de
chez Ember note : « Le solaire
apporte un soulagement bien
nécessaire alors que l’Europe
est secouée par la crise du gaz.
[Les investissements] ont
porté leurs fruits, chaque TWh

solaire ayant contribué à ré-
duire notre consommation de
gaz ». En l’absence de ces ca-
pacités de production décar-
bonées, l’UE aurait dû impor-
ter près de 20 milliards de m3

de gaz supplémentaires, soit
29 Md€ de dépenses… D’où
l’importance du développe-
ment de toutes les installa-
tions possibles, en toiture et
sur des espaces déjà artificia-
lisés (parkings, friches, lacs
de gravières…). l G. N.

SURVOLTÉE

Jamais l’Europe n’a eu autant d’électricité solaire...
et ça tombe bien

GRTgaz et Terega, les deux
principaux opérateurs de

transport de gaz en France, sont
formels : si l’hiver est normal au
point de vue météorologique,
alors le système gazier français
sera capable de faire face à la de-
mande, en soutenant le système
électrique et en contribuant à la
solidarité européenne. La ré-
ponseestvenueenpartiedes im-
portations de gaz naturel liqué-
fié (GNL) qui ont été fortement
accrues et grâce aux terminaux
méthaniers qui fonctionnent à
90 % de leurs capacités. En
conséquence, les stocks
français sont mieux remplis

que la moyenne européenne
(94 % contre 84 %) et ils se-
ront presque pleins à l’arrivée
de l’hiver.
Pour la saison froide, plusieurs
scénarios sont envisagés. Si l’hi-
ver est moyen, sans pointe de
froid extrême, alors le système
restera équilibré (entrées et sor-
ties de 393 TWh). Les gestion-
naires du réseau de transport
concèdent toutefois disposer de
peu de marge de manœuvre.
Dans lecasoùunevaguede froid
s’abattraitsur laFrance, l’équilibre

serait alors rompu et le déficit se
creuserait à -16 TWh (soit 5 %
de la consommation hivernale).
Ce niveau serait toutefois « ré-
sorbable » par des mesures de
sobriété renforcées. Parmi les le-
viersque lesacteurspourrontac-
tiver, GRTgaz et Terega pensent
à un « regarnissage des stocks en
cas de redoux ponctuel » et à l’ac-
tivation de dispositifs d’inter-
ruption de fourniture rémunérée
auprès d’industriels volontaires.
Du côté des consommateurs, il
sera encore recommandé de
baisser la température de
consigne de 1°C pour économi-
ser environ 7 % de consomma-
tion. En dernier recours, des
délestages ciblant les gros
consommateurspourraientavoir
lieu, afin de protéger les clients
résidentiels en priorité.
Pour préparer l’avenir, un ter-
minal flottant gazier sera mis
en place au Havre après l’hiver
tandis que les gaz renouvela-
bles devront se développer en-
core plus rapidement afin
d’améliorer l’indépendance
énergétique française. l G. N.

PASSER L’HIVER

Le système gazier français pourra
faire face à la demande

37500km
de canalisations de gaz

(GRT et Terega).

L es énergies renouvelables et
de récupération sont en

croissance constante depuis des
années en France : décarbonées
et disponibles localement, elles
constituent le moteur de la tran-
sition énergétique vers un mix
non carboné et non dépendant
d’importations aléatoires. En
2021, toutes filières confondues,
elles représentaient 19,3 % de
la consommation finale brute
d’énergie française (13 % de la
consommation d’énergie pri-
maire). Elles sont à l’origine de
plus de 10 milliards d’euros d’in-
vestissementsetde80 000 em-
plois (ETP). Le ministère de la
Transition écologique et la Cohé-
sion des territoires, note que « le
bois énergie et l’hydraulique res-
tent les plus développés » (35 %
et 16 % respectivement), mais
que« l’éolienet lespompesàcha-

leur sont parmi celles qui pro-
gressent le plus ces dernières an-
nées ».LesPACatteignentenef-
fet 12 % du total et l’éolien
dépasse les 10 %. Biocarburants
et biogaz sont également im-
portants dans le mix (plus de
14 % cumulés).
Grâce à ces chiffres, la France se
hisseà la2e placeeuropéennedes
producteurs d’hydroélectricité,
d’énergie de récupération (dé-
chets), de géothermie et de bio-
carburants. Ces derniers impac-
tent légèrement le prix des
carburants à la pompe : leur in-
corporation coûte entre 1,4 et
2,3 centimes par litre d’essence
ou de gasoil. Enfin, le ministère
de la Transition écologique sou-
ligne que les soutiens publics au
déploiement des EnR a repré-
senté une dépense de l’ordre de
6,4 Md€ en 2020. l G. N.

ÉNERGIES RENOUVELABLES

10 Md€ investis et
80 000 emplois recensés
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CONSTRUCTION PASSIVE

La tour Essentiel se passera
de chauffage et de climatisation
À

l’heure où l’approvision-
nement et les coûts de
l’énergie constituent de

grandes inquiétudes et celle du
confort d’été un gros enjeu, est-
il possible de construire des
bâtiments confortables sans
système de chauffage ni de ra-
fraîchissement ? A priori, non. Et
pourtant, le cabinet d’architec-
ture autrichien Baumschlager-
Eberle a déjà relevé le défi avec le
concept “2226”, un immeuble
d’habitation low-techoù lestem-
pératures intérieures restent
contenues dans des valeurs mo-
dérées, quelle que soit la tempé-
ratureextérieure !Aprèsunepre-
mière réalisation en Autriche en
2013,puisunesecondeenSuisse
en2018,c’estautourde laFrance
detesterce typedeconstruction.
Frédéric Marchal, le directeur gé-
néral adjoint de Nexity Immobi-
lier Résidentiel, nous explique :
« Nous avons répondu à une
consultation de la SPL Lyon
Confluence sur l’attribution de

différents îlots. Et nous avons
l’ambition de produire des
constructions innovantes, éco-
nomes, bas carbone et de qualité.
Nous avons donc répondu avec
Baumschlager-Eberlepourunbâ-
timent conçu selon ce concept
2226, que nous avons nommé ici
Essentiel. Sa caractéristique est
d’être non climatisé et non
chauffé ; pourtant, la tempéra-
turenedescendpassous les22°C
en hiver et ne dépasse pas les
26°Cenété ».L’immeuble (R+6)
fonctionne donc uniquement
grâce aux apports extérieurs
(chaleur solaire) et intérieurs
(électroménager, éclairage, acti-
vitéhumaine)pour réchauffer les
appartements, et sur une venti-
lation pilotée pour les aérer et les
rafraîchir de façon naturelle.

La brique, mieux adaptée
à la passivité
« Il tire profit de l’architecture et
des matériaux mis en œuvre. Le
bâtiment est compact, son orien-

tation est étudiée et il bénéficie
d’unetrèsforte inertie renduepos-
sible par l’utilisation de briques
creuses d’une épaisseur de plus
de 50 cm, et des menuiseries très
en retrait de la façade pour mini-
miser les apports l’été, équipées
de triples vitrages », nous confie
le responsable de Nexity.
La question des apports et dé-
perditions thermiques étant ré-
glées, reste celle de la ventilation
et du rafraîchissement. Frédéric
Marchalpoursuit :« Il yauneges-
tion pilotée d’ouvrants latéraux,
sur les fenêtres, qui assurent la
qualité de l’air intérieur. Un algo-
rithme spécifique calcule l’ouver-
ture-fermeture selon la concen-
tration de CO, tout en évitant les
pertes de chaleur en hiver et en
ventilant la nuit en été ». Les
23 logements sont traversants,
voire bénéficient d’une triple ex-
position, et jouissent tous d’es-
paces extérieurs, ce qui aug-
mente encore la sensation de
confort des occupants.

Maisquidde laproductiond’élec-
tricité et d’eau chaude sanitaire ?
Là, la tour Essentiel fait appel à
des capteurs photovoltaïques en
toiture (pour couvrir une partie
des consommations) et l’im-
meuble est raccordé au réseau
de chaleur urbain afin d’obtenir
les calories nécessaires à l’ECS.

Vers laRE2020etau-delà
Ledirecteurgénéraladjointnote :
« Le permis de construire est en
cours d’instruction, il a été déposé
avec le permis d’innover pour les
principesdeventilationetlesétudes
techniquessepoursuivent.Lechan-
tier devrait débuter en 2023 pour
unelivraisonen2025.Ceprojetsus-
cite beaucoup d’intérêt auprès de
nospartenairesentrepreneursavec
quinoustravaillonsdéjà.Nousor-
ganisonsdesateliersd’étudepour
échangersurleurscapacitésànous
rejoindre ».
Le bâtiment sera conçu en BIM
et répondra parfaitement à la
RE 2020, voire peut-être à des

certifications supplémentaires.
Question coût, l'absence d'ins-
tallations techniques de chauf-
fage-rafraîchissement permet
de compenser l’enveloppe plus
épaisse. Ce qui maintiendra le
budget au m² à des niveaux
classiques pour le quartier
Confluence. L’acquisition se
fera en “bail réel solidaire”, pour
des primo-accédants qui de-
viendront propriétaires des
murs mais pas du sol, qui res-
tera à l’Office foncier de Lyon.
Nexity envisage déjà de re-
produire ce type de construc-
tion passive dans d’autres
vi l les françaises, en l igne
avec ses objectifs de réduc-
tion de consommation en
énergie. Les performances
réelles de la tour seront évi-
demment suivies, tandis que
les premiers occupants seront
formés à l’usage de ces loge-
ments sans chauffage ni cli-
matisation, afin de s’assurer de
leur bon confort. l G. Noble

7

1Tous les appartements bénéficient d’au
moins deux expositions différentes et
d’espace extérieur, sous la forme d’une
loggia implantée aux angles du bâtiment.
Le volume du bâtiment est inchangé par
rapport à un cube, tout comme la surface
d’échanges thermiques.

5Le concept 2226 a séduit en dehors des frontières autrichiennes et
s’est retrouvé dupliqué à Emmen (Suisse) avec ce bâtiment compact
aux apports solaires contrôlés.
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Le pionnier des constructions passives
2226, conçu par les architectes autrichiens

dès le début des années 2010.

3
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VENTILATION

Chantier et entretien facilités : les conduits semi-rigides
plébiscités ?

L ’OPH de Saint-Dizier et Plu-
rial Novilia ont lancé un pro-

jet de construction de 15 maisons
à Villiers-le-Lieu (Haute-Marne),
dont 6 de plain-pied accessibles
PMR et 9 pavillons R+1. Diffi-
culté : une parcelle exiguë où il
est difficile de disposer l’ensem-
ble des constructions tout en leur
donnant une orientation favora-
ble. Le parti pris des architectes
a été de placer le local technique
au cœur des maisons, entouré
des pièces d’eau. Un choix per-

mettant de limiter les pertes de
charge en diminuant les lon-
gueurs de conduits et donc les
éventuels problèmes d’étan-
chéité. Côté performance éner-
gétique, la maîtrise d’ouvrage a
opté pour une ITI avec 14 cm de
laine de verre pour les murs,
12 cm de PU pour le plancher,
40 cm de laine soufflée dans les
combles, et des menuiseries PVC
à double vitrage. Le chauffage et
l’ECS sont assurés par une PAC
air-eau, tandis que le traitement

de l’air est confié à une centrale
VMC simple flux hygroréglable.
« Ayant vécu des expériences
malheureuses avec des conduits
de ventilation souples, les ar-
chitectes et le BET ont opté
pour la solution Air Excellent »,
raconte Ubbink, qui met en
avant ses conduits semi-ri-
gides et leur résistance à l’écra-
sement ou à l’arrachement
(grâce aux connecteurs méca-
niques à emboîtement). L’in-
térieur lisse limite les pertes de

charge et les risques de perfo-
ration lors de l’entretien. Afin
d’assurer un air encore plus
sain, l’industriel propose une
version antistatique et anti-
bactérienne. L’installateur,
Alexandre Arnould (Hervé
Thermique), relate : « C’est la
première fois que nous instal-
lons ces produits. La mise en
œuvre est vraiment simple et le
caractère semi-rigide facilite la
pose, en particulier au niveau
des courbes. Nous n’avons plus

de problème de pincement. Cela
permet également de gagner en
efficacité puisqu’une personne
peut réaliser l’installation sans
problème au lieu de deux aupa-
ravant ».
Le professionnel signale aussi
avoir apprécié la disponibilité
des produits chez son fournis-
seur (Rexel) et sur l’accompa-
gnement d’Ubbink sur les ré-
f é r e n c e s à f o u r n i r p o u r
alimenter le chantier selon les
plans des pavillons. l G. N.

Tous crédits photos © Ubbink-BR

Le local technique, au cœur de
chaque maison, se situe dans un volume
chauffé, entouré des pièces d’eau.
Ce qui permet de réduire la longueur
des conduits et les pertes de charge.

La résistance des conduits et des
accessoires emboîtés permet d’éviter

les problèmes de percement ou
d’arrachement en phase chantier

aussi bien qu’en exploitation.

7

5

LE CHANTIER EN BREF

• Projet : 15 pavillons neufs à Villiers-
en-Lieu (52)(

• Maître d’ouvrage : SAC HLM/Plurial
Novilia

• Maître d’œuvre : : agence Jean-André
Martin Architecte DPLG

• Bureau d’études : Fluid’Concept
• Entreprise intervenante : Hervé

Thermique
• Fournisseur : Ubbink-Centrotherm
• Performance énergétique :

36 kWh/m²/an (dont 13,4 kWh/m²/an
de chauffage)
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TRAITEMENT DE L’AIR

Le puits provençal en
version moderne XXL

ENERGIE

ÀOrange (Vaucluse), les Ar-
méesontchoisiunesolution

originalepourrafraîchirunfuturcen-
tre d’entraînement : le puits pro-
vençal (ou canadien), conçu par
Elixair, filialedePAMBuilding.L’in-
dustriel, spécialisé dans les
conduites en fonte, propose en ef-
fet d’enterrer un réseau de canali-
sationsquifonctionneracommeun
échangeurdechaleurentre l’airqui
y circule, et la terre qui les entoure.
Ce système de rafraîchissement
naturel se doit d’être obligatoi-
rement couplé à une ventilation
(double flux ou insufflée) : sur ce
chantier spécifique, ce sont deux
ventilations qui ont été instal-
lées, pour le soufflage et la re-
prise. « La diffusion de l’air du
puits climatique se fait via un mur
soufflant innovant », souligne
Elixair. Ainsi conçue, l’installa-
tion diffuse dans le bâtiment un
air tempéré, filtré et donc,
confortable.
L’inertie du sol
p a r v i e n t à
amort i r les
pics de cha-
leur ou de froid et à étêter les
pointes de l’ordre de 10 à 12°C.
En plein été, avec une tempéra-
ture au soleil de 36°C, l’air cir-
culant à quelques pieds sous
terre est donc à 24°C, sans au-
cun artifice et avec très peu de
consommations énergétiques.
Les conduites de PAM sont d’un
diamètre de 300 mm et s’étirent
sur une longueur de 1 800 mè-
tres.
La maîtrise d’œuvre militaire du
projet (Pôledemaîtrised’œuvre,
Serviced’Infrastructurede laDé-

fense), justifie le choix d’un puits
climatique par une série d’argu-
ments : tout d’abord le maintien
de la qualité de l’air intérieur du
bâtiment pour ses occupants.
Ensuite, la sobriété énergétique
de la solution « contrairement à
une compensation dynamique
énergivore », c’est-à-dire une
classique climatisation réversi-
ble. Le service insiste aussi sur

l ’ i n d é p e n -
danceénergé-
tique du sys-
tème et sur
ses perfor-

mancesthermiques,mécaniques
et hygiéniques, notamment
grâce à l’emploi de la fonte.
En ce qui concerne le chantier
proprement dit, Elixair relate le
recours à plusieurs innovations,
dont le positionnement des ca-
nalisations en double nappe et
l’utilisation de collecteurs en bé-
ton (carneaux) avec finition spé-
cifique intérieure et extérieure.
Le gros débit de l’installation
(plus de 100 000 m3/h) impose
que le système soit sous avis
technique. l G. N.

FICHE TECHNIQUE

• Projet : installation d’un
puits climatique à Orange
(84)

• Maître d’ouvrage : Esid
(Établissement du service
infrastructure de la
Défense de Lyon)

• Maître d’œuvre : division
Investissements/pôle de
Montpellier

• Installation lot VRD :
Berthouly TP (26)

• Industriel : PAM Building
• Longueur totale : 1 800 m

(diamètre 300 mm)

110 000
m3/heure de débit en ventilation.
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CHALEUR SOLAIRE

Des trackers thermiques pour alimenter un réseau de chaleur

L e réseau de chaleur de Pons
(Charente-Maritime) pré-

sente une particularité : il est relié
à une centrale thermique solaire,
au moyen de capteurs orientables
(“trackers”), ce qui amène une
meilleure efficacité et une très fai-
ble empreinte carbone. Grâce à
cette solution, la ville est alimen-
tée à plus de 90 % par de l’éner-
gie renouvelable, ce qui évite le re-
cours à des sources carbonées
comme le gaz ou le fioul pour pro-
duire de la chaleur et de l’eau
chaude sanitaire. De nombreux
bâtiments sont déjà raccordés à
ce réseau : trois établissements
scolaires, le centre de secours des
pompiers, l’hôtel de ville annexe, la
salle des fêtes, le complexe spor-
tif (piscine et gymnase), ainsi
qu’un foyer étudiant et un foyer
du troisième âge.
Mise en service en juillet 2021,

la centrale nommée Emasol
remplace la majorité du gaz na-
turel consommé entre les mois
de mai et de septembre. En de-
hors de cette période, optimale
en termes d’ensoleillement, les
calories apportées par le soleil
restent utilisées en priorité par
rapport à l’appoint d’une chau-
dière biomasse. Les rayons de
l’astre du jour sont captés par
1 800 m² de trackers, totalisant
une puissance de 1,4 MWth, et
l’énergie recueillie est stockée
dans une cuve d’eau chaude de
500 m3 qui offre une capacité
de 5 jours de production solaire.
En tout, la chaleur solaire ap-
portera près de 1 GWh/an
d’énergie à la communauté.
L’industriel Newheat (qui a dé-
veloppé la centrale) note que
cela permet de diminuer l’expo-
sition du budget communal

aux aléas des prix du gaz. L’ex-
ploitation et la maintenance
du réseau de chaleur ont été
confiées à Dalkia en déléga-
tion de service public pendant
10 ans. Hugues Defréville, co-
fondateur et président de New-

heat, estimeque« le solaire ther-
mique souffre encore d’un fort
manque de notoriété alors qu’il
s’agit d’une solution de produc-
tion d’énergie renouvelable ex-
trêmement vertueuse, permet-
tant de réduire directement la

dépendance aux énergies fossiles
et surtout de préserver le pouvoir
d’achat des consommateurs fi-
naux ». Il les invite donc à suivre
l’exemple de Pons, notamment
dans lecasdecollectivitésdeplus
de 10 000 habitants. l G. N.

CHALEUR TERRESTRE

Pour les JO de Paris, les athlètes seront rafraîchis
par la géothermie

LE RÉSEAU EN CHIFFRES

• 10 km de réseau
• 11 puits de forage (trois producteurs

et huit injecteurs)
• 75 sous-stations
• 24,4 MWde puissance pour le chaud
• 14,2 MW de puissance pour le froid
• 609 000 m² de bâtiments raccordés
• 23,6 M€ d’investissements
• 68 % de taux d’EnR
• 2022-2023lestravauxdeforagedes

puitsetdeconstructiondelacentrale

D epuis 2021, le territoire de
Plaine Commune (Seine-

Saint-Denis) et les équipes de la
Solideo (Société de livraison des
ouvrages olympiques) travaillent
à l’élaboration du futur Village des
Athlètes et de tout le quartier
alentours (ZAC Pleyel) au nord de
la capitale. Afin de chauffer et ra-
fraîchir tout un ensemble de bâ-
t i m e n t s d é p a s s a n t l e s

600 000 m² de surface cumu-
lée, c’est une solution de “géo-
thermie superficielle semi-enter-
rée” qui a été choisie. Elle reposera
sur 11 puits géothermaux de
70 mètres de profondeur – dont
les forages ont débuté en mars
2022 et qui pomperont une eau
à 14°C dans l’aquifère – et sur une
centrale géothermique et quatre
autres sites de production com-

plémentaires (tour Pleyel, site
RATP, Technicentre SNCF, Lu-
mières-Pleyel). Tous les équipe-
ments seront raccordés au réseau
de chaleur du Smirec, dont le dé-
légataire de service public est une
filiale d’Engie Solutions.
Chaque chambre souterraine de
puits contiendra des pompes à
chaleur, tandis que l’usine de pro-
duction disposera d’un groupe

froid et de plusieurs thermo-frigo-
pompes nécessaires à la produc-
tion de chaud et de froid pour les
abonnés du réseau. Dans tous les
bâtiments reliés, se trouveront des
sous-stations avec poste de li-
vraison où l’eau réchauffée du ré-
seau primaire transférera sa cha-
leur aux installations de l’édifice
(via des échangeurs thermiques).
Débarrassée de ses calories su-

perflues, l’eau géothermale sera
réinjectéedans lesolpar les8 puits
dédiés, pour rejoindre sa nappe
originelle.
Les travaux se poursuivent ac-
tuellement (forage des puits et
construction de l’unité de produc-
tion), pour une mise en service es-
pérée en septembre 2023. Coût
total du projet : 23,6 M€ (dont
5,8 M€ de subventions). l G. N.

7Le réseau géothermique s’étendra sur
10 km entre Saint-Denis et Saint-Ouen.
Il alimentera plus de 600 000 m² de
bâtiments en chaleur et froid à partir
d’un aquifère situé à 70 m de profondeur.

Pour une empreinte au sol
relativement réduite, le

réseau de chaleur local est
alimenté à plus de 90 %

par des EnR (solaire ther-
mique et biomasse).
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D epuis quelques mois, la
commune de Bouin (Ven-

dée) accueille sur le Port-du-
Bec le premier site au monde de
production d’hydrogène renou-
velable à partir d’énergie éo-
lienne, et cela à une échelle in-
dustrielle (jusqu’à une tonne
par jour). Réalisé par la société
nantaise Lhyfe, il fabrique un hy-

drogène vert, à partir d’eau de
mer, par un électrolyseur ali-
menté directement par des éo-
liennes, qui se destine aux trans-
ports et à l’industrie.
Il fournit quatre stations-ser-
vice de l’Ouest dont celle de La
Roche-sur-Yon et permet ainsi
à une cinquantaine de véhicules
lourds (bus, bennes à ordures)

de rouler sans émettre de CO2,
en Vendée, Loire-Atlantique et
dans la Sarthe. Cela sera pos-
sible par la suite dans d’autres
départements grâce au projet
VHyGO (Vallée Hydrogène
Grand Ouest), qui vise à déve-
lopper l’accès à l’hydrogène re-
nouvelable dans le Grand
Ouest : Lorient, Brest, Dieppe,
montée en puissance du site de
Bouin. Il permettra aux collec-
tivités de mutualiser leurs com-
mandes. D’un coût de 10 M€, le
site de Bouin a été cofinancé
par la communauté de com-
munes de Challans-Gois, la ré-
gion Pays de Loire, BPIfrance et
le syndicat départemental
d’énergie de la Vendée (Sydev)
qui exploite notamment sept
parcs éoliens (58 MW). Il a
aussi bénéficié d’une aide de
l’État dans le cadre de France
Relance. l P. Pottiée-Sperry

PAYS DE LA LOIRE

L a consommation électrique
en Pays de la Loire s’est rap-

prochée en 2021 de ses niveaux
d’avant crise sanitaire, indique
RTE dans son bilan annuel. Elle
s’est établie à 24,7 TWh, soit
une hausse de 3,1 % sur 2020,
principalement due à un hiver
plus froid mais également à la
reprise de l’activité économique.
Le parc de production régional
a couvert 31 % des besoins en
électricité des Pays de la Loire.
43 % de cette production était
d’origine renouvelable en 2021,
avec une progression sensible
des capacités. Ainsi, celle de l’éo-

lien a augmenté de 9 %, et celle
du solaire de 22 %, alors que la
progression se situait plutôt
autour de 10 % les années pré-
cédentes. L’année 2022, et sur-
tout les suivantes, verront une
forte croissance de cette pro-
duction renouvelable, avec la
mise en service des 80 éo-
liennes du parc au large de
Saint-Nazaire (puissance totale
de 480 MW), qui produira à
terme 20 % de la consomma-
tion électrique du département
de la Loire-Atlantique. À noter
néanmoins, ce développement
du renouvelable est contreba-

lancé par une augmentation en
2021 de 54 % de la part de
l’électricité produite à partir de

combustibles fossiles, notam-
ment du fait de la faible dispo-
nibilité du parc nucléaire. Le re-

cours à la centrale à charbon de
Cordemais (44) sera encore
plus élevé cet hiver, en lien avec
l’arrêt du robinet de gaz russe.
Côté investissements, RTE a
injecté l’an dernier 110 M€ dans
la rénovation et le développe-
ment du réseau électrique de la
région. Entre 2022 et 2025, le
gestionnaire du réseau renforcera
ses investissements à hauteur
de 640 M€ pour l’adapter aux
défis de la transition énergétique,
avec notamment le lancement
des travaux de raccordement
du parc éolien en mer des îles
d’Yeu et de Noirmoutier. l

85 | VENDÉE

Le premier site de production
d’hydrogène vert

GRAND-EST

EDF récompense les
start-up de la région

La production renouvelable poursuit sa progression

La part du renouvelable va encore progresser avec la mise en service
du parc éolien marin de Saint-Nazaire.

A prex Solutions dans la ca-
tégorie Industrie 5.0 pour

ses solutions dédiées à l’optimi-
sation des contrôles de la qualité
et des process industriels… Tem-
plar dans la catégorie Numérique
pour sa plateforme de suivi de
prélèvement d’amiante et de tra-
vaux sur les centrales nucléaires…
Cixten dans la catégorie Écolo-
gique pour sa machine ther-
mique modulaire permettant la
conversion de chaleur basse
température (60 à 120°C) en
énergies réutilisables… Coup de
cœur pour MyEasyfarm, une
application pour générer des
crédits carbones fiables : EDF
Grand-Est vient de récompenser
ces quatre start-up dans le cadre
des Prix EDF Pulse. L’objectif
est d’accompagner ces jeunes
pousses dans leur activité au ser-
vice de la transition énergétique
et de l’avenir électrique. Chaque

lauréat s’est vu remettre un prix
de 10 000 € et va bénéficier
d’un appui pour valoriser et ex-
périmenter sa solution au sein
d’une entité du groupe EDF dans
la région. l

Bouin accueille le premier site au monde de production d’hydrogène
renouvelable à partir d’énergie éolienne.

Romain Baude, le président
d’Aprex Solutions de Nancy, dirige
l’une des quatre start-up du
Grand-Est, lauréates du Prix EDF
Pulse Grand-Est.
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88 | ÉPINAL

Labo des EnR en vue
Pour une nouvelle stratégie énergétique dans les Vosges, Yves Séguy,
le préfet des Vosges a réuni les acteurs locaux mi-juillet afin de mettre
en place un laboratoire des énergies renouvelables. L’outil devrait être
opérationnel en fin d’année et permettra de recenser les différentes don-
nées nécessaires pour développer les EnR à l’échelle du département.

55 | BAÂLON

Le parc éolien en ordre de marche
Trois éoliennes de 6,6 MW chacune ont été inaugurées
par Valorem, opérateur en énergies vertes, fin juin sur
le parc de Baâlon. Après quatorze ans d’études et de
montage de dossier, ce nouveau parc produira l’équi-
valent de 12 % de la consommation électrique annuelle
des habitants du Pays de Stenay et du Val Dunois.

44| NANTES

Un été porteur pour
Enercool

D eux ans après sa création,
Enercoolavécuunété2022

porteur et sous le feu des médias,
commelesautresacteurs français
du “cool roof”. Avec les canicules
à répétition et la flambée du prix
de l’électricité, la peinture blanche
réflective, qui permet de faire
baisser les températures inté-
rieures et la facture de la clima-
tisation, a le vent en poupe. Le
nantais est ainsi intervenu rapi-
dement cet été pour couvrir un
data center d’EDF. Au total, Ener-
cooldevrait finir l’année2022avec
50 000 m²detoitures recouverts
et2023s’annonceenprogression
au vu des contacts déjà pris.
Parmi les gros chantiers réalisés
cette année, on trouve les
8 000 m² d’un entrepôt logis-
tique froid de la SCA Ouest (Le-
clerc) près de Nantes. Les prin-
cipaux clients de la société
nantaise sont la grande distribu-
tion (magasins Leclerc et Inter-
marchéprincipalement),des fon-
cières immobilières, des
logisticiens, des industriels, La
Poste pour des centres de tri, des
collectivités comme les villes de
Paris et Nantes pour des écoles
et des crèches… Mais le cool roof

séduit aussi les particuliers en re-
cherchedesolutionsalternatives.
« Nous avons réalisé 40 000 eu-
ros de chiffres d’affaires avec eux
cet été, pour des maisons au toit
plat ou des extensions », indique
Maxime Claval, fondateur et di-
rigeant d’Enercool. Face à la de-
mande, la société a sollicité son
partenaire fabricant, un industriel
breton, pour lancer sur le marché
des peintures couleur ardoise ou
tuile pour les toitures en pente,
moins efficaces que le blanc,
maisquipermettentdesgainsde
température de l’ordre de 2 °C.
Enercool s’appuie, pour l’applica-
tion de ses peintures, sur un ré-
seau d’environ 35 peintres par-
tenaires, dont les agences du
groupe Nicoletta.
Dotées d’un SRI de 105, qui peut
générer des baisses de tempé-
rature jusqu’à 6°C en intérieur,
et d’une tenue dans le temps de
dix ans, les peintures commer-
cialisées par Enercool coûtent
en moyenne, nettoyage de la
surface et mise en œuvre in-
cluses, 20 € du m² HT. Elles
sont à découvrir sur Batimat sur
le stand du WinLab’, incubateur
du CCCA-BTP. l
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54 | NANCY

Méthanisation : l’exemple lorrain à Madagascar ?
L a Lorraine et le Grand-Est,

terres saintes de la métha-
nisation ! Avec 89 sites et
quelques 1 730 GWh injectés
dans les réseaux de gaz, la ré-
gion s’affiche comme la première
région de France en termes de
production et de projets.
1 730 GWh suffisent à alimenter
290 000 logements neufs.
Dans l’Hexagone, la production
de gaz vert représente l’équiva-
lent de 600 000 logements, un
tiers de cette production prove-
nant du Grand-Est. Faratiana
Herline Minorisoa, élève ingé-
nieure malgache, en immersion
chez GRDF à Nancy dans le ca-
dre de ses études, l’a bien com-
pris. Pendant un an, elle a tra-

vaillé sur un diplôme universitaire
portant sur la mise en œuvre
d’une unité de méthanisation à
l’Université de Lorraine. Jusqu’en
novembre, elle va à la rencontre
des acteurs de la filière biomé-
thane pour échanger et
construire son propre projet de
méthanisation destiné à Ma-
dagascar. Accompagnée pen-
dant sa semaine en immersion
chez GRDF par Pascal Rol, ingé-
nieur biométhane, elle a pu dé-
couvrir les savoir-faire inhérents
afin d’adapter son projet de
méthanisation pour qu’il cor-
responde aux caractéristiques de
son pays et à ses besoins. La
jeune ingénieure entend égale-
ment s’intéresser au dévelop-

pement des énergies propres,
comme le biométhane afin de
trouver un palliatif au charbon
utilisé intensivement à Mada-

gascar et participant à la défo-
restation du pays. Une immer-
sion régionale qui pourrait por-
ter ses fruits dans l’île de l’océan

Faratiana Herline Minorisoa, élève ingénieure originaire de Madagascar,
est en immersion dans la région pour récolter les bonnes pratiques qui
lui permettront de développer un projet de méthanisation dans son île.

L ’assureur MAIF n’a pas at-
tendu les injonctions du

gouvernement sur la sobriété
énergétique pour s’engager dans
les économies et les énergies re-
nouvelables. À Niort, à la tête de
80 000 m2 de bâti (environ
3 000 salariés) datant de la fin
des années 1970, le groupe mu-
tualiste conjuguait jusqu’à pré-
sent plusieurs systèmes de
chauffage et de climatisation :
récupération de la chaleur fatale
des serveurs informatiques,
600 ventilo-convecteurs en fin
de vie, deux groupes frigori-
fiques datant de 1978. « Nous
avons mené une réflexion pour
améliorer la performance éner-
gétique de nos bâtiments tout en
introduisant une production
d’énergie renouvelable en auto-
consommation avec des objectifs
de réduction des consomma-
tions d’eau ainsi que de la charge
de fluide frigorigène contenue
dans nos installations », explique
Antoine Bonnaud, responsable
de la maintenance immobilière.
Après l’élaboration d’un schéma
directeur énergétique, le groupe
se positionne et décide de se
tourner vers le doublet géother-
mique, une possibilité offerte
par la présence en sous-sol

d’une nappe à température
constante de 16°C. « En 2020,
nous avons sélectionné le bureau
d’études Ascaudit Énergie et
Fluides comme maître d’œuvre.
Il s’agit d’un projet compliqué
puisque les travaux sont réalisés
en site occupé. D’autre part, il a
fallu faire des forages piézomé-
triques afin d’évaluer si la res-
source était suffisante pour sa-
tisfaire nos besoins », révèle
Antoine Bonnaud qui poursuit :
« Les réseaux existants ont été
rapidement déposés puisque la
nouvelle climatisation devait être
fonctionnelle pour entrer en ser-
vice en juin dernier ». Le chantier

d’installation du nouveau réseau
a été confié au groupe Equans.
Le nouveau système sera tota-
lement opérationnel l’année pro-
chaine. Il s’appuie sur une
pompe à chaleur eau-eau de
500 kW. Cet équipement de-
vrait à lui seul satisfaire 80 %
des besoins en chauffage du
site. En cas d’insuffisance, qua-
tre autres PAC air-eau de
500 kW, destinées à la climati-
sation et au chauffage, vien-
dront en renfort lors des pé-
riodes de grand froid ou de forte
chaleur. Cette installation, dont
le coût n’a pas été communiqué,
devrait permettre au groupe de

réaliser 20 à 25 % d’économie
sur la part chauffage. « Au-
jourd’hui, nous étudions la pos-
sibilité de dupliquer cette instal-
lation sur notre site de Vienne
(38) », note le responsable tech-
nique.
Parallèlement, le groupe a éga-
lement engagé une vaste
opération de déploiement de
panneaux photovoltaïques.
Actuellement, dix bâtiments,
dont deux sur le site du siège
niortais, sont déjà équipés
avec un taux de couverture so-
laire en autoconsommation
d’électricité de l’ordre de 25 %
pour chaque bâtiment. l

La MAIF fait le pari des énergies renouvelables

17 | ÎLE D’OLÉRON

Éolien en mer,
l’état revoit sa
copie
Fin juillet, l’État a donné son feu
vert pour l’installation de deux
champs éoliens au large de l’île
d’Oléron en Charente-Maritime.
Néanmoins, le ministère de la
Transition écologique a modifié
l’implantation des machines
qui trôneront à 40 km des côtes
et non plus à 10 km. Au total, les
parcs développeront une puis-
sance de 1 000 MW chacun.
Les procédures de mise en con-
currence seront lancées en fin
d’année.

55 | BURE

Cigéo déclaré
d’utilité
publique

Le projet Cigéo d’enfouissement
des déchets nucléaires, porté
par l’Andra (Agence nationale
pour la gestion des déchets ra-
dioactifs), vient d’être déclaré
d’utilité publique (décret paru
au Journal Officiel du 8 juillet
dernier). Un autre décret fait
également entrer le projet dans
le cadre des OIN (Opération
d’intérêt national).

85 | VENDÉE

Parc éolien
Emyn : les
entreprises
mobilisées
La société Emyn (Éoliennes en
Mer îles d’Yeu et de Noir-
moutier) avance sur son projet
de parc éolien, dont la mise en
service est prévue à l’horizon
2025. Elle peut compter sur le
soutien du conseil départe-
mental et de la CCI de Vendée
pour mobiliser les acteurs lo-
caux à tous les niveaux du
chantier. 800 entreprises sont
invitées les 6 et 7 octobre à
l’Hôtel du Département pour
une soirée d’information et des
rencontres d’affaires.
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L’ancienne installation a laissé place un nouveau réseau hydraulique de près de 5 km.
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67 | BoERsch

67| nEhwiLLER

P armi ses activités dans le
secteur de la construction

(rénovation de toitures, installa-
tion de systèmes chauds et
froids), JA Énergie fait face à une
demande massive d’installations
de panneaux photovoltaïques
destinés à l’autoconsommation.
« Comparé à l’année dernière, les
projets validés et réalisés ont
augmenté de 150 % et nous
avons recruté deux commerciaux
supplémentaires », explique Lu-
cio Mastrippolito, technico-com-
mercial dans l’entreprise mem-
bre du petit groupe JACE com-
prenant plusieurs entreprises
liées à l’habitat et aux énergies.
Même si le photovoltaïque souf-
fre d’un déficit d’accompagne-
ment public comparé aux autres
solutions – une misérable parti-
cipation de 1 920 € étalée sur
cinq ans… –, l’intérêt pour l’au-
tonomie des ménages en élec-
tricité explose. Et le coût d’ins-
tallation – 17 000 € TTC pour
une quinzaine de panneaux,
parmi les packs proposés – ne
décourage pas les clients. « Ou-

tre la couverture de leurs propres
besoins en énergie, ils comptent
sur la reprise du surplus d’élec-
tricité par EDF à 10 cts/kWh et un
amortissement finalement as-
sez rapide, à condition d’être rai-
sonnable sur le budget initial »,
poursuit Lucio Mastrippolito.
Considérant que l’électricité ne re-
trouvera probablement jamais de
faibles tarifs et qu’on n’est qu’au
début des fortes hausses, l’au-
toconsommation photovoltaïque
a de beaux jours devant elle ! l

cEnTRE-VAL dE LoiRE

Électricité : les EnR
gagnent en capacité
D oté de quatre centrales nu-

cléaires, le Centre-Val de
Loire produit la majeure partie de
son électricité à partir de l’atome.
Mais sa capacité de production
d’origine renouvelable s’ac-
croît nettement : « Elle a aug-
menté de 22 % en 2021, portée
par la forte croissance (+72 %) de
l’énergie solaire, dont la progres-
sion annuelle se situait plutôt
autour de 15 % les années précé-
dentes », indique RTE. Du côté de
l’énergie d’origine éolienne, la
capacité de production affiche
une hausse de près de 10 % en
2021 par rapport à 2020, tandis
que la méthanisation se déve-
loppe plus lentement (+2 %).
Au total, d’après RTE, la part des
ENR représente 16 % du parc de

production régional, et elles ont
assuré 21 % de la consommation
d’électricité de la région en 2021.
Toutefois, le volume d’électricité
d’origine renouvelable produit en
2021 a légèrement reculé, de 1 %,
plombé par une baisse de 7 % de
l’énergie fournie par l’éolien, en
raison de conditions de vent dé-
favorables. Le solaire a vu, quant
à lui, sa production bondir de
42 %, indique le gestionnaire du
réseau de transport d’électricité.
Avec son parc nucléaire et sa ca-
pacité de production en EnR, les
besoins en électricité de la région
sont largement couverts. À tel
point que le Centre-Val de Loire
a exporté en 2021, vers des ré-
gions voisines, 54,2 TWh, un vo-
lume en hausse de 4 %. l

C réé en 1966 pour l’installa-
tion de tout système de

chauffage, Est Ménager fait le
choix en 2005 de se consacrer
exclusivement à la biomasse,
par la vente de poêles et de
chaudières à bois, notamment
les marques autrichiennes Haas
und Sohn et Guntamatic, quelle
que soit la forme des intrants :
bûches, pellets, rafles, sarments
de vignes, etc. Parmi sa gamme
de produits, la chaudière à chauf-
fage central BMK de Guntama-
tic attire particulièrement l’at-
tention, première de ce type
vendue en France selon Pierre
Lecomte, technico-commercial
dans l’entreprise de 20 salariés
au CA de 8 M€. Sa principale in-
novation ? « Le remplissage une
fois par jour du foyer et l’optimi-
sation maximale des calories

grâce au ballon-tampon », ex-
plique Pierre Lecomte. En effet,
au lieu d’alimenter l’appareil plu-
sieurs fois, le foyer a une capa-
cité de 166 litres de bois, l’équi-
valent d’un sixième de stère,
permettant de chauffer l’habi-
tation durant une à plusieurs
journées selon la température ex-

térieure et le volume. Une seule
flambée permet de chauffer
2 000 litres d’eau qui assurent la
régulation du réseau de radia-
teurs ou des planchers chauf-
fants et l’eau chaude sanitaire.
Sur une saison de chauffe, « le
client réalise une économie de
35 % de bois par rapport à un

poêle à tirage naturel », affirme le
technico-commercial. Le coût
d’installationcompletde lachau-
dière à bois tient largement la
comparaison avec d’autres sys-
tèmes : de 17000 à 23000€
TTC, sachant qu’elle est aussi éli-
gible aux multiples aides publi-
ques et autres certificats CEE.
Et comme on n’est jamais trop
prudent, Guntamatic propose
aussi un modèle hybride avec
PAC air-eau. En ces temps d’in-
certitude sur l’avenir énergétique
et même si le bois-bûche
concerne essentiellement les
zones hors agglomération, cette
chaudière présente des atouts
évidents. Est Ménager anime
d’ailleurs un réseau de 1 500 ins-
tallateurs dans toute la France et
forme dans ses locaux environ
400 d’entre eux chaque année. l

Est Ménager, le choix de la chaudière bois-bûche

55 | GoussAincouRT

Centrale
solaire en ordre
de marche

1 050 kWh/kWc par an de ren-
dement ! La centrale solaire
d’Eurocape New Energy de
Goussaincourt vient d’être in-
augurée fin juin sur l’ancienne
friche industrielle Les Terres
Rouges, sur près de 50 hectares.
C’est la deuxième plus grande
centrale solaire du département
de la Meuse.

44 | nAnTEs

Une agence pour
Q Energy
Q Energy France, filiale de la
holding berlinoise Q Energy, a ou-
vert une agence à Nantes, sa
septième dans l’Hexagone. L’en-
treprise, actrice du marché des
énergies renouvelables, entend
ainsi se rapprocher des Pays de
la Loire et de la Bretagne, et no-
tamment de l’écosystème local de
l’éolien offshore. L’agence a dé-
marré avec 5 collaborateurs et
prévoit d’étoffer son équipe rapi-
dement.

BRETAGnE –
PAys dE LA LoiRE

La Caisse
d’Épargne
actrice de la
transition
La Caisse d’Épargne Bretagne
Pays de la Loire a créé en mars
sa Banque de la transition en-
vironnementale. Sur les 5 pre-
miers mois de 2022, la banque
régionale a financé des projets
dans le domaine, pour 100 M€
de nouveaux crédits. 43 % de
ces encours concernent l’effi-
cacité énergétique et 24 % les
énergies renouvelables. Un
comité des parties prenantes
de la transition environnemen-
tale a par ailleurs été créé dans
chacune des deux régions.

La chaudière BMK exposée.

Lucio Mastrippolito propose une
solution à moins de 10 K€

La capacité de production régionale en électricité d’origine solaire a
bondi de 72 % en 2021, selon RTE.

JA Énergies pousse à
l’autoconsommation



45 | LOIRET

L es élus du Conseil départe-
mental du Loiret veulent se

donner les moyens de dévelop-
per les énergies renouvelables. Ils
ont voté en juin dernier la créa-
tion d’une société d’économie
mixte, Loiret Énergies. Elle sera
financée par le département à
hauteur de 8,5 M€, par des in-
vestisseurs privés qui devraient
apporter 1,5 M€, et par un em-
prunt de 40 000 €. L’objectif
est de lever au total 50 M€,
pour porter directement des pro-
jets ou y participer aux côtés
d’entreprises. « L’avantage d’une
telle structure pour le département
est d’en maîtriser la gouvernance,
d’être associé à des partenaires
privés qui apportent un savoir re-
connu, des capitaux et un partage
des risques, et de conserver l’es-
sentiel de la création de la valeur
pour la collectivité », explique le
conseil départemental.

Les élus du département ont
identifié plusieurs projets de cen-
trales photovoltaïques au sol et
en toiture qui pourraient être
soutenus par Loiret Énergies,
notamment à l’aéroport du Loi-
ret, sur des collèges et sur cer-
tains bâtiments du Service dé-
partemental de lutte contre les
incendies. « À terme, d’autres
projets seront étudiés, notam-
ment la création d’un électroly-
seur afin de produire de l’hydro-
gène sur la zone de la Saussaye, à
Saint-Cyr-en-Val, à partir d’une
centrale photovoltaïque », ajoute
le département.
Les élus évoquent aussi la pos-
sibilité d’investir dans la métha-
nisation. Mais l’énergie éolienne
est absente des annonces… Cer-
tains élus la jugeraient trop ex-
posée aux risques de recours ju-
ridiques de la part de riverains et
d’associations. l

Des EnR en mode
public-privé
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79 | DEUX-SÈVRES

20 M€ pour la rénovation énergétique
Selon les chiffres annoncés par la préfecture des Deux-Sèvres, l’État a,
depuis le 1er janvier 2020, versé aux ménages du département 20 M€
de subventions dans le cadre des dispositifs MaPrimeRénov’ et
MaPrimeRénov’ Sérénité. Pour le premier, les subventions atteignent
15,6 M€. Elles ont été octroyées à 4 121 projets qui ont généré 47 M€ de
travaux. Pour le second dispositif, l’enveloppe a été de 4,9 M€ pour
améliorer énergétiquement 382 logements.

72 | VAAS

CréaWatt Fabrick’ implante son campus
La start-up industrielle de Phoenix Group, fondé et géré par Jean-Noël
Gaine, a acquis 7 hectares de terrain sur le parc d’activités Loirécopark
à Vaas, au sud de la Sarthe. Elle va y installer son campus dédié à
l’énergie solaire, incluant la production de panneaux solaires souples
et légers, le stockage et un pôle de formation. 100 à 150 emplois
seront créés d’ici à 2024.

Par la création d’une société d’économie mixte, le conseil départemental
veut développer les EnR, notamment le solaire sur le toit des collèges.
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L ’été caniculaire ne laisse pas
NantesetsaMétropolesans

réaction. Johanna Rolland, maire
de la ville et présidente de l’ag-
glomération, a annoncé le 6 sep-
tembre « 10 mesures pour antici-
per l’aveniretaccélérer l’adaptation
de lamétropolenantaiseauchan-
gement climatique ». Avec ces
mesures concernant l’eau, l’éner-
gieet l’habitat, lesdeuxcollectivités
entendent accélérer pour faire
face à l’urgence climatique et lut-
ter contre les pics de chaleur. Afin
de sécuriser la ressource en eau,
laMétropolevanotammentdon-
nerdesmousseursderobinetéco-
nomes en eau à l’ensemble des
foyers et mettre en place en jan-
vier 2023 une aide de 50 € pour
l’achat de récupérateurs d’eau de
pluie. Elle va de son côté engager
un plan d’économies de sa

consommation d’eau et rénover
sonusined’eaupotableafind’aug-
mentersacapacitédeproduction.
Sur le volet énergie, la métropole
nantaise va accélérer son plan de
sobriété et massifier les énergies
renouvelables. De nombreuses
mesuressontprévuespourréduire
laconsommation :baissede1°C
del’eauetdel’airdespiscines,sup-
pression de l’eau chaude dans les
bureaux des deux collectivités,
100%de l’éclairagepublicenLed
d’icià2026(soituneéconomiede
17 GWh, représentant 50 % de la
consommation actuelle), extinc-
tion symbolique de l’éclairage
nocturne de certains bâtiments
publics… Alors que l’effort de dé-
veloppementdesréseauxdecha-
leur et du photovoltaïque déjà
engagé va se poursuivre massi-
vement, un plan d’action accom-

pagné des outils de mise en œu-
vreseraproposéendécembreafin
d’atteindre les 100 % EnR en
2050.Nantesentendaussimas-
sifier la rénovation énergétique,
avec un objectif de 5 000 loge-
ments par an, dont 1 500 loge-
ments sociaux. La ville va par ail-
leursmettreenœuvre laplus large
opération d’autoconsommation
collective en France, à l’échelle
d’un quartier. D’ici fin 2023, l’en-
semble des toitures photovol-

taïques du quartier République,
comprenant près de 2 000 loge-
ments et des bureaux, seront
mises en réseau et fourniront 15
à20%desbesoinsduquartieren
électricité. La mise en œuvre de
cetteopérationseraassuréepar la
sociétéHelia ÎledeNantes,consti-
tuée des sociétés Legendre
Énergies, LAD-Sela et Enercoop.
Enfin, pour verdir la ville, un plan
de végétalisation vertical du pa-
trimoine public sera lancé. l

GRAND-EST

Hydrogène :
Engie avec l’Afpa

Accélérer l’émergence d’une
filière de l’hydrogène vert, c’est
l’objectif commun d’Engie et de
l’Afpa (Agence nationale pour
la formation professionnelle des
adultes) Grand-Est. Mi-juillet,
les deux organismes ont signé
une convention de partenariat
visant notamment à développer
l’alternance dans les métiers de
l’hydrogène. Une façon de tenter
de répondre aux difficultés de
recrutement rencontrées par
les industriels du secteur. La
création d’un partenariat avec
des incubateurs liés aux métiers
de l’hydrogène est également
prévue.

44 | SAINT-NAZAIRE

Le Grand Port
va rempiler sur
l’éolien marin
Le parc éolien marin de Saint-
Nazaire tout juste achevé, le
Grand Port de Nantes Saint-
Nazaire vient d’annoncer par la
voix de son directeur Olivier
Trétout qu’il participera à partir
de 2024 à la construction du
futur parc éolien Yeu-Noir-
moutier. Siemens Gamesa vien-
dra y intégrer, assembler et
poser ses éoliennes. Un in-
vestissement sera nécessaire
pour adapter l’équipement por-
tuaire à des éoliennesde 8 MW,
contre 6 MW pour le premier
parc français.

44 |LOIRE-ATLANTIQUE

17 | AYTRÉ
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À l’heure de l’appel du gou-
vernement à la sobriété

énergétiqueetdecraintessur l’ap-
provisionnement en électricité et
en gaz en France l’hiver pro-
chain, un nouveau showroom
sous enseigne Turbo Fonte a ou-
vert ses portes en juin dernier à
Aytré. Le magasin de 175 m2 est
porté par David Guillemot, ancien
gendarme qui s’est reconverti

dans la vente d’appareils de
chauffageauboisauprèsdespar-
ticuliers. « J’ai toujours été inté-
ressé par la création d’entreprise.
Début 2021, j’ai commencé à
m’interroger sur un nouveau mé-
tier. L’habitat et la décoration in-
térieure m’ont attiré, mais j’avoue
avoir hésité entre cuisiniste ou che-
ministe. Je me suis tourné vers la
marque bordelaise car nous par-

tageons les mêmes valeurs », ex-
plique celui qui, avant d’ouvrir, a
suivi une formation en interne sur
la création d’entreprise à Pessac
et une formation Qualibois et
Costic (fumisterie et ramonage). Il
envisage désormais de recruter
six collaborateurs, poseurs et
technico-commerciaux afin d’at-
teindre un chiffre d’affaires de
1 M€ d’ici trois ans. l

E n juin, les élus de la com-
munauté de communes de

Haute-Saintonge ont annoncé
avoir retenu la société BayWa r.e
dans le cadre d’un appel à ma-
nifestation d’intérêt pour la créa-
tion d’une centrale solaire. « Nous
allons construire et exploiter, à
proximité du circuit automobile de
la Genétouze, une unité de pro-
duction photovoltaïque qui va
s’étendre sur 40 ha. On estime la
puissance à environ 40 MWc pour

une production de 52 GWh par an,
soit la consommation hors chauf-
fage de 11 000 foyers », détaille
Jeanne Pintard, chef de projet
chez BayWa r.e.

Pour accompagner la production
d’énergie, les élus ont souhaité
adjoindre une unité de stockage.
« Nous devons encore réaliser les
études de faisabilité et dimen-

sionner les batteries. Si rien n’est
encore arrêté, nous tablons sur
une capacité de stockage com-
prise entre 2 et 4 MW », poursuit
Jeanne Pintard qui rappelle que
les édiles ont inclus un volet “in-
novation” à l’appel à projet. Pour
répondre favorablement à cette
demande, l’entreprise s’est rap-
prochée de la société nantaise
Lhyfe qui réalisera une boucle à
hydrogène verte. « Lhyfe profi-
tera de l’électricité produite, mais

devra au préalable trouver des
clients pour l’hydrogène. La bou-
cle sera ensuite dimensionnée en
fonction de la demande », précise
la responsable.
Pour l’ensemble de ce projet, la
communauté de communes
percevra un loyer annuel de
13 000 € HT par MWc installé,
soit environ 520 000 € par an
Le démarrage des travaux est
prévu en 2026 pour une mise en
service l’année suivante. l

Nantes accélère son adaptation au changement
climatique

Turbo Fonte s’installe à Aytré

17 | HAUTE-SAINTONGE

David Guillemot (à d.) accompa-
gné de son équipe.

BayWa r.e décroche le projet de centrale solaire

Le thermomètre a atteint 42°C à Nantes le 18 juillet dernier.

La centrale solaire
sera déployée à
proximité du circuit
automobile de la
Genétouze.





L
a rénovation éner-
gétique permet
depuis plusieurs
années de bien
remplir vos car-
n e t s d e c o m -

mandes. La crise sanitaire a eu
un effet booster en 2020 et
2021, période faste qui s’est pro-
longée cette année. Si l’incerti-
tude était encore envisageable
au moment du déclenchement
du conflit russo-ukrainien, l’ex-
plosion des prix des énergies a
décuplé l’intérêt des Français
quant à la nécessité de faire
baisser leur consommation de
gaz, de fioul et d’électricité. En
effet, les boucliers tarifaires et
autres baisses des carburants
mis en place par le gouverne-
ment pour limiter autant que
possible la baisse du pouvoir
d’achat ne seront pas éternels.
Les ménages les plus favorisés

continuent de se tourner vers
les entreprises d’isolation ainsi
que vers les chauffagistes pour
remplacer leur générateur fonc-
tionnant encore aux fossiles.
Cela n’empêche pas ceux qui
souffrent de précarité énergé-
tique de faire de même grâce
aux aides qui perdurent comme
MaPrimeRénov’ ou les CEE.
Néanmoins, le reste à charge est
de plus en plus difficile à finan-
cer du fait de la hausse sensible
des taux d’intérêt de ces der-
niers mois.

Des règles de plus en
plus strictes…
Quoiqu’il ensoit,denombreuses
mesures ont été ou vont être
mises en place pour inciter à
monter en puissance pour la ré-
novation du parc de logements
existant. Parfois, certaines sont
contraignantes, comme l’audit

obligatoire ou le blocage des
loyers des “passoires ther-
miques”.
Pour le premier, initialement
prévu par la Loi Climat et rési-
lience pour le 1er janvier 2022,
puis reportéunepremière foisau
1er septembre 2022, l’audit éner-
gétique obligatoire des maisons
et appartements en mono-pro-
priétés classés F ou G au diag-
nostic de performance énergé-
tique (DPE) va faire l’objet d’un
nouveau report par décret. Il de-
viendra obligatoire pour toute
vente au 1er avril 2023.
Pour le second, selon la loi du
22 août 2021 portant sur la lutte
contre le dérèglement clima-
tique, les loyers des logements
classés F et G au DPE, qualifiés
de “passoires énergétiques”, ne
peuvent plus être augmentés
depuis le 24 août 2022. Cette
mesure concerne les nouveaux

contrats de location et les
contrats en cours, renouvelés ou
tacitement reconduits, pour les-
quels aucune hausse ne pourra
être appliquée.

… mais des finance-
ments à la hauteur
Dans le cadre du plan de sobriété
et de l’objectif de réduction de la
consommation d’énergie de
40 % d’ici à 2050, la ministre de
la Transition énergétique, Agnès
Pannier-Runacher, a annoncé un
renforcement dès la rentrée du
dispositif des certificats d’éco-
nomies d’énergie (CEE). Pre-
mière aide financière dédiée aux
économies d’énergie en France,
elle est estimée aujourd’hui à
près de 5 milliards d’euros par
an versés par les énergéticiens
(chauffage, isolation des murs,
etc) sous forme de primes aux
travaux.

À l’heure où la
construction

neuve courbe
l’échine, c’est

vers la
rénovation que

le monde du
Bâtiment place
ses espoirs . Ça

tombe bien, c’est
le secteur où les

économies
d’énergie et la
réduction des

GES sont les plus
prometteuses,
en particulier

pour les PME du
Bâtiment.
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FOCUS
RÉNOVATION ÉNERGÉTIQUE

Les planètes continuent

Pour être vraiment efficace en termes de réduction des consommations
d’énergie, la rénovation doit être aussi globale que possible, surtout quand on
évoque les quelque 8 millions de passoires thermiques recensées dans notre
pays. L’État s’oriente peu à peu vers cette direction pour cibler au mieux les
aides existantes.

Longtemps attendue par la filière, MaPrimeRénov’ est un succès car il
s’agit d’un dispositif plus simple, clair et “relativement” facile à appréhender
au niveau de la gestion des dossiers.

Avec l’envolée des prix du gaz et de l’électricité, le bois (dont le granulé)
suscite un intérêt toujours plus important, entrainant à son tour une tension
sur les prix et les approvisionnements. Cette situation ne devrait pas durer car
la filière s’adapte très vite pour répondre à la demande croissante.

3
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E
n 2022, sur les six pre-
miers mois de l’année,
l’Agencenationalede l’ha-

bitat (Anah), affirme que la dy-
namique n’a pas faibli. En effet,
ce sont 338 265 logements qui
ontétérénovésgrâceàcetteaide
(horsMaPrimeRénov’copro).Le
montant des aides distribuées,
1,2 Md€, a eu un effet levier
puisque les travaux engagés ont
représenté 4,7 Md€ (pour 1 €
d’aide, 4 € sont dépensés). La
prime moyenne dépasse légère-
ment les 3 700 €/dossier.
Le dispositif a confirmé, selon
l’Anah, « sa vocation sociale
puisqu’il a bénéficié pour 68 % à
des ménages modestes ou très
modestes ». ceux ayant des re-
venus intermédiairesarriventen-
suite (30 % des dossiers) tandis
que les revenus supérieurs res-
tent marginalement concernés
(3 %). Le montant moyen des
travaux déclarés varie grande-
ment entre les ménages mo-
destes (environ 11 000 €) et les
intermédiaires ou supérieurs
(entre 19 600 et 23 700 €). À
noter : l’immense majorité des
interventionsest réaliséeenmai-
son individuelle (97 %).Lesaides
sont principalement mobilisées
pour changer le système de
chauffage (70 %) devant l’isola-
tion du bâti (21 %) et la ventila-
tion (4 %). Mais, là encore, de
grandes différences existent en-
tre les moins fortunés et les plus

aisés.Lesménagesmodesteset
intermédiaires installent priori-
tairement des poêles à granulés
(81 650 dossiers)etdespompes
à chaleur air-eau (73 400 dos-
siers), tandis que les revenus su-
périeurs privilégient plutôt l’iso-
lation des murs par l’extérieur
(3 750 dossiers), par l’intérieur
(1 500) ou celle des combles
(3 350).

Des différences
régionales
En scrutant les chiffres, on ob-
serve quelques données encore
plus surprenantes, notamment
le retourengrâceduchauffe-eau
solaire individuel, qui arrive dans
le top 3 des gestes les plus fi-
nancés (34 350 dossiers).
Le remplacement des menuise-
ries extérieures figure encore
dans le classement également
(16 800 gestes). sur la réparti-
tion territoriale, il apparaît que la
façade atlantique est beaucoup
plus demandeuse vis-à-vis de

MaPrimeRénov’ que l’arc médi-
terranéen, et que les régions les
plus denses (Paris et petite cou-
ronne, Rhône) sont moins
concernées du fait de la préémi-
nencede l’habitatcollectif.Quant
à lasatisfactiondesbénéficiaires,
elle semble très élevée (90 %).
L’Anah annonce que « deux tiers
n’auraientpasfait réaliser ces tra-
vaux sans cette aide et 97 % an-
noncent une amélioration du
confortde leur logementaprès les
travaux ». ce qui devrait achever
de convaincre encore plusieurs
centainesdemilliersdeménages
de franchir le pas dans les mois
qui viennent.
L’agence rappelle que dans le
cadre du Plan de Résilience,
MaPrimeRénov’ a été revalori-
sée pour encourager l’adoption
d’énergies renouvelablesauxdé-
pensdesfossiles, etcertains for-
faits d’installation (biomasse,
PAc, solaire thermique) ont été
majorés de 1 000 € pour les
ménages éligibles. l

2

un projet de décret prévoit ainsi
unerehaussede l’objectifdeplus
de 25 %, correspondant à peu
près à 1,5 Md€ par an supplé-
mentaire versé sous forme de
primesauxtravaux, réalisésprin-
cipalement pour des ménages
en situation de précarité.
L’arrêté du 12 juillet 2022 pré-
voit une extension de l’aide exis-
tante “coup de pouce chauf-
fage” aux logements collectifs
financée par le dispositif des
cEE pour tous les travaux de
remplacement de chauffage par
des équipements à énergies re-
nouvelables en habitat collec-
tif – chaudière biomasse,
pompe à chaleur collective et
surtout raccordement aux ré-
seaux de chaleur – pour tous
travaux signés au 1er septembre
2022. l

Dossier réalisé par
J. Becam, G. Noble et M. Wast

chIffREs.

1 à 4
Le rapport entre les aides de
l’État et le montant total des
travaux de rénovation
engagés par les français.

2050
L’année où le fioul 100 %
bio devrait être
opérationnel dans notre
pays.

34 900
Le nombre de chaudières
bois vendues en 2021 sur
notre territoire, soit le
doublement des ventes par
rapport à 2020.

6,5 Md€
L’enveloppe des cEE pour
2022, contre 5 Md€ l’année
dernière.

Priorité est donnée
au chauffage

focus LES PRINCIPAUX GESTES
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2

de s’aligner

“Noussaluonslahaussedel’obligationCEE
de 25 % et notamment qu’elle soit égale-
ment à destination des secteurs tertiaire
privéetpublic, industriel,agricoleet trans-
port que nous accompagnons au quoti-
dien. Le dispositif des certificats d’écono-
mies d’énergie est un dispositif vertueux pour
tous les maillons de la chaîne du Bâtiment, primordial alors
que la France subit une hausse des prix de l’énergie sans pré-
cédent, avec, en ligne de mire, une tension énergétique.”
Pierre Maillard, P-dg d’Hellio



CÔTÉ GAZ
La chaudière THPE (très haute
performance énergétique) n’est
pas qu’une appellation. Quand
elle est bien dimensionnée, bien
installée et connectée à des ra-
diateurs chaleur douce ou à un
plancher chauffant, elle est
source de réelles économies,
grâce à une modulation de puis-
sance pouvant aller de 1 à 10.
Même en comparaison avec des
chaudières à condensation de
“premièregénération”reconnues
pour leur 20/25 % de réduction
de consommation par rapport à
une chaudière basse tempéra-
ture. Pour des économies encore
plus importantes, opter pour un
générateur hybride est une ex-
cellente solution pour bénéficier
desmeilleurs rendementsdugaz
et de l’électricité selon la tempé-
rature extérieure et/ou la de-
mande instantanée d’électricité.
Concernant les émissions pol-
luantes, le prochain développe-

mentdubiométhane(gaz“vert”)
issu des déchets ménagers et
agricoles, ou de l’hydrogène
(sous le label H2 Ready) produit
à base d’énergie renouvelable,
permet d’obtenir des bilans très
favorablesentermesdebilancar-
bone.
Terminons avec le confort ECs,
incomparable puisque ce type de
chaudièreestcapabledeproduire
de l’eau chaude instantanément
et en permanence. C’est dans ce
contexte que la consommation
de gaz est la plus importante.
Raison pour laquelle certains fa-
bricants proposent une conden-
sation en mode ECs qui permet
une économie supplémentaire
d’environ 8 %.

CÔTÉ FIOUL
DOMESTIQUE
Nous ne sommes pas à une
contradiction près… Le fioul dis-
tribué aujourd’hui est loin d’être
le plus performant en termes

d’émissions polluantes. Par
exemple, alors qu’il est disponi-
ble depuis bien longtemps dans
les pays germaniques, le fioul
sans soufre n’a jamais été géné-
ralisé en France. Avec comme
conséquence des émissions de
dioxyde de soufre augmentant
l’effet de serre sans oublier des
contraintes pour les brûleurs.
Néanmoins, l’avenirde lafilièrene
sera possible que par le dévelop-
pementdecombustiblesfaisantla
part belle aux composants issus
du végétal ou du renouvelable.
D’abord, lescombustibleswaste-
to-liquidàbasededéchetsverts,
telsque leFame, (“fattyacidme-
thyl ester” - ester méthylique
d'acides gras). Il s'agit d'un bio-
fioul fabriqué à base d'huiles ani-
malesetvégétalesrecyclées.Dis-
ponible en grandes quantités, il
est déjà largement utilisé dans le
secteur du transport.
Avec une faible teneur en soufre
et biologiquement dégradable, le

Fame est mélangé avec le fioul
pour rendre le combustible plus
propre. Il n'émet pas plus de CO2

lors de la combustion que celui
nécessaire pour sa production. Il
s'agit donc d'un combustible cli-
matiquementneutre. Il estconnu
en France sous les appellations
F10 et F30 en intégrant 10 et
30 % d’ester méthylique de
colza, majoritairement issu des
territoires régionaux.
Ce produit est considéré comme
la solution de premier ordre en
faveur de la transition énergé-
tique avec l’objectif d’arriver à un
fioul 100 % bio en 2050.
Bien que le fioul “classique” soit
condamné à terme, il fait quand

même l’objet d’un dispositif
d’aide pour limiter la hausse des
prix.Ainsi, l’Assembléenationale
a décidé pendant les vacances
d’une l igne budgétaire de
230 M€ pour alléger la facture
des ménages utilisant l’énergie
fioul domestique pour le chauf-
fage. Cette mesure était atten-
due des consommateurs en re-
gard des dispositions déjà prises
pour les factures de gaz, d’élec-
tricitéetdecarburants, faceà l’ex-
plosion des prix. Rappelons que
la consommation moyenne d’un
ménagesesitueà2 000 litres/an
et concerne 3 millions de mai-
sons individuelles en résidence
principale. l
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L’embarras du choix
FOCUs BAS CARBONE

Q ui dit énergie décarbonée,
dit électricité, du moins en

France… Même si notre parc nu-
cléaire est actuellement majori-
tairementenmaintenance, l’élec-
tricité “atomique” est la plus
vertueuse en termes d’émission
de CO2. Cette spécificité natio-
nale ajoutée aux qualités pro-
mises par la technologie ther-
modynamique explique les
ventes exponentielles de PAC
air-eau ces 3 dernières années,
qui ont atteint 267 000 unités
en 2021. Et ce n’est pas fini
puisque les fabricants de PAC
organisent leurs forces de vente
pour convertir les installateurs
dechaudièresfioulàcetyped’ap-
pareil. Cet engouement va aussi
perdurer du fait du développe-
ment de fluide plus écologiques
(R32) voire presque ou totale-
ment neutres comme le R290
(propane) et le CO2. Reste à ras-
surer une clientèle qui est sou-
vent réticente à investir entre
8 000 et 15 000 € pour un gé-
nérateur loin d’être aussi fiable
et durable qu’une chaudière tra-

ditionnelle bien moins onéreuse
et capable de fonctionner pen-
dant 15 à 20 ans sans trop de
soucis. Heureusement, les in-
dustrielsontgrandementfiabilisé
leursappareilset l’obligationd’ef-
fectuer un entretien tous les
2 ans va participer à leur durabi-
lité. Le contrat de maintenance
est un chantier auquel l’installa-
teur doit s’atteler pour rassurer
et fidéliser sa clientèle.
Toujours au chapitre électrique,
les radiateurs à effet Joule conti-
nuent de faire leur révolution en
multipliant les fonctionnalités
(programmation détection de
présence, lumière,musique…)et

le confort de chauffe (fluide ca-
loporteur ou inertie sèche). À la
clé, une économie substantielle
par rapport à des émetteurs
rayonnants classiques, même si
l’enveloppe à l’achat a singuliè-
rement augmenté (plus de
1 000 €piècepourdesradiateurs
“design”).Ceparamètrenonné-
gligeablerend laPACair-airdigne
d’intérêt d’autant qu’elle permet
deprofiter,grâceàsaréversibilité,
d’un confort d’été bien agréable,
surtout avec les canicules qui se
multiplientetseprolongent.Côté
performances, les COP sont gé-
néralement excellents, et ces ap-
pareils émettent des flux d’air

parfaitementmaîtrisés.Laquasi-
généralisationdufluideR32per-
metégalementde limiter lesnui-
sances liées aux gaz à effet de
serre.Principal inconvénient :une
esthétique et un encombrement
parfois jugés rédhibitoires par le
grand public.

La chaudière bois décolle
Le bas carbone voire le zéro car-
bone est possible avec le bois.
C’estuncalcul savantquimeten
avant l’absorptionduCO2 par les
arbrespendant toute laduréede
leur vie, CO2 qui est émis au mo-
mentdesacombustion.Unéqui-
libre fragile à l’échelle de la pla-

nète du fait de la déforestation
pratiquée dans de nombreux
pays. Mais ne polémiquons pas.
Lebois,surtoutquand il estsous
forme de granulés, est un com-
bustible écologique et écono-
mique,mêmesi lescourssesont
envoléscesderniersmoisdufait
de lagrandefébrilitédesprixdes
énergies.La forteaugmentation
desventesdepoêlesetdechau-
dières (34 900 en 2021 contre
17 300enN-1)est le refletde l’in-
térêtcroissantdesménagespour
cetypedechauffage.Lesprogrès
techniques proposés par les fa-
bricants contribuent à cet en-
gouement. Citons par exemple,
la maîtrise des émissions de CO
etdeparticules, lacondensation,
une nouvelle génération de brû-
leur, une maintenance simple et
rapide,unedurabilité incontesta-
ble,unpilotagefacile…Toutpour
inciter les ménages chauffés au
fioulàseconvertiraubois,quand
la PAC n’est pas totalement
adaptée aux contraintes du bâti
existant et des conditions mé-
téorologiques. l

Les fossiles ont encore leur mot à dire
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L e malheur des uns fait-il le
bonheur des autres ? face à

l’augmentation du prix de l’élec-
tricité, les installations de pan-
neaux solaires pourraient bien
être les grandes gagnantes des
prochains mois voire années.
Tous modes de production
d’électricité confondus, sur bâti-
ment et avec centrales au sol, le
secteur du photovoltaïque
connaît une séquence tout par-
ticulièrement favorable depuis
quelques mois. D’une puissance
installée de pratiquement 13 GW
fin 2021, le parc a franchi l’an
passé le rythme annuel d’instal-
lation de nouvelles capacité de
2 GW d’après le baromètre an-
nuel de l’Observ’ER. Cette
hausseconcernetoutes lestailles
d’installation. si les centrales au
sol connaissent les plus fortes
progressions, les petites instal-
lations d’une capacité de moins
de 9 kW ont aussi connu une
forte évolution : +142 MW pen-
dant les trois premiers trimes-
tres de 2021, deux fois plus que
l’annéeprécédente(69 MW).Des
chiffresconfirmésparEnedis,à la
fin du premier trimestre 2022
(avant l’explosion des prix de
l’électricité), 184 150 installations
photovoltaïques en autocon-
sommation étaient raccordées à
son réseau, 3,5 fois plus qu’il y a
3 ans, pour 1 GW de puissance
installée à la mi-2022. Cette
croissance s’explique par le fait
qu’au cours de la décennie pas-
sée, la filièrePVaconnuuneforte
baisse du coût des modules, de

84 % en moyenne entre 2011 et
2020, passant de 2 000 €/kWc
à 327 €/ kWc, selon les données
de la CRE. Dans le même temps,
lesolairehybride (photovoltaïque
et thermique) poursuit sa crois-
sance. D’après le sHC, un pro-
gramme de l’Agence Internatio-
nale de l’Énergie, la france est le
premier marché au monde pour
lePVT,cette technologiedepan-
neaux solaires hybrides à la fois
PV sur le dessus et thermiques
sur leur face inférieure. Cette
technologie est légèrement plus
complexeàmettreenœuvreque
despanneauxsolairesclassiques,
mais comporte des avantages
significatifscommeunemeilleure
productionphotovoltaïqueetune
économie au niveau de l’espace
sur les toitures. Enfin, entre 2017
et 2020, le marché mondial du

PVT croissait de 9 % par an en
moyenne. En 2021, ce taux de
croissancea faitunbondde13 %
et même de 21 % en Europe.

Le boom de
l’autoconsommation
Difficile de parler de photovol-
taïquesansévoquerl’engouement
actuel autour de l’autoconsom-
mation. Baisse des prix des ma-
tériels,facilitations juridiques,for-
mations en développement…, la
demande d’installations en au-
toconsommationd’électricitéso-
laire,connaîtunefortedynamique:
de 15 000 à 20 000 demandes
par trimestre en 2021. une ins-
tallation sans stockage bien di-
mensionnéeatteint20à45 %de
consommation de l’énergie pro-
duite (et jusqu’à 70 % avec une
batterie de stockage). La très

grande majorité des demandes
concerne des installations d’au-
toconsommation avec injection
du surplus de production dans le
réseau. sur les 162 000 installa-
tions d’autoconsommation de
puissance installée inférieure à
36 kWc recensées en mai 2022,
seulement 23 000 sont sans in-
jection du surplus de production.
Le particulier a intérêt à choisir
l’optionavec injectionpourbéné-
ficier de la prime au kilowatt ins-
tallépour lesopérationsdemoins
de 100 kWc. si le panel d’offres
s’étend et se diversifie, aucune
rupture technologique n’est in-
tervenue ni n’est attendue dans
les années à venir. Le rendement
des panneaux photovoltaïques
progresse peu à peu mais reste
relativement faible (autour de
20 %). L’avenir est aux solutions

qui permettent de rentabiliser au
mieux l’énergiesolairecaptée,en
valorisantaussi lachaleurproduite
ensous-face(panneauxhybrides
ou aérovoltaïques), en introdui-
sant de l’intelligence, avec des
équipements connectés qui me-
surententempsréel lesconsom-
mations et la production élec-
triques,ouencoreenfaisantappel
au stockage (sur batterie, sous
forme d’ECs ou virtuel).

Le stockage de potentiel
thermique arrive
Au niveau des batteries, l’entre-
prisefHEGroups’estrécemment
distinguéeavecsasolution Inelio.
Elle a mis au point une batterie
thermique qui permettrait d’ap-
procher les 100 % d’autocon-
sommation grâce à une techno-
logie de stockage d’un potentiel
thermique.Voicisonfonctionne-
ment.L’installationcomportedes
capsulesréactives,danslesquelles
ungazestpiégé.Ellesconstituent
un système dit de “sorption so-
lide-gaz”. Lorsque les panneaux
produisent un surplus d’énergie,
l’électricité excédentaire chauffe
le système. Le gaz est ensuite
stockédansunréservoir.À ladif-
férence d’un ballon d’eau chaude
classique, ce n’est pas de l’eau
chaude qui est emmagasinée,
maisunpotentiel thermique.Lors
de l’utilisationde l’eauchaude,en
ouvrant par exemple un robinet,
une électrovanne appelle le gaz,
qui est alors mis en contact avec
le mélange réactif, ce qui produit
de la chaleur. l

fOCus PHOTOVOLTAÏQUE

Un présent et un avenir brillants

fOCus ENR

Le rebond du solaire
thermique
I l revientdudiablevauvert…On

se demandait quand le beau
temps reviendrait pour le solaire
thermique. Énergie gratuite et
abondante par nature (sauf la
nuit !), le solaire individuel se re-
faitunesantédepuis 18 moisen-
viron via le chauffe-eau (Cesi).
Jugez donc : les installations de
chauffe-eau ont bondi de 42 %
enunanetde56 %entre2019et
2021. Les ventes ont atteint

7 300 unités (pour plus de
26 000 m2 de panneaux) et la
tendancepour2022seconfirme.
Certes, ces chiffres sont sans
commune mesure avec ceux du
chauffe-eau thermodynamique
(plus de 150 000 appareils en
2021) mais démontrent la vo-
lontédesutilisateursd’opterpour
un système s’affranchissant de
touteénergie fossileetélectrique
(à l’exception du circulateur). l
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POUJOULAT .

RÉNO VMC-GAZ est le seul système, à ce jour
qui permette d’apporter une solution de
rénovation vers une chaudière THPE à
condensation à plusieurs centaines de
milliers d’appartements équipés d’une VMC-
Gaz. Il réutilise au maximum l’installation
existante afin de limiter les travaux en milieu
occupé et gagner en vitesse de mise en
œuvre.

VIESSMANN.

AVEC UNE TEMPÉRATURE DE DÉPART
JUSQU’À 70°C, la PAC monobloc Vitocal 250-A
a été conçue pour la rénovation. La
technologie au R290 est 60 % plus compacte
que les modèles équivalents du marché. Elle ne
nécessite ni débit ni volume d’eau minimum,
pour une parfaite adaptation au réseau
existant ce qui autorise un raccordement direct
sur l'installation de chauffage.
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ÖKOFEN.

LA CHAUDIÈRE PELLEMATIC CONDENS
ZEROFLAME® offre un niveau d’émission de
particules extrêmement bas : 2 mg/Nm3, ce
qui correspond à un niveau d’émissions de
particules fines 10 fois inférieur aux exigences
des Plan de protection de l’air (20 mg/Nm3).
Elle ne nécessite pas l’utilisation
d’électrofiltre à particules ni d'entretien
supplémentaire.

ENERGIE

L es salles de bains ne devien-
nent pas seulement de plus

en plus design et fonctionnelles,
elles deviennent aussi de plus en
plus économes en énergies sans
pour autant impacter le confort
desutilisateurs.Au-delàdurem-
placement de la baignoire par
une douche, d’autres solutions
se développent pour réduire la
consommation d’eau.
Au niveau des robinets, de plus
en plus de fabricants intègrent
dans leurs produits des limiteurs
de débit et/ou des capteurs in-
frarouges pour détecter facile-
ment les mains. Technologies
bien connues des installateurs,
les mitigeurs thermostatiques
permettent, de leur côté, de dé-
livrer une eau à température en
une fraction de seconde, évitant
de la laisser couler inutilement.
Les toilettes représentent une
part importante de la consom-
mation d’eau quotidienne des
ménages. Il faut d’abord distin-
guer les modèles standards à la
contenance de 9 litres, de ceux à
doublecommandequin’utilisent
que 3 ou 6 litres au maximum et
peuvent permettre de réduire de
moitié la quantité d’eau utilisée.
certaines marques proposent
depuis quelques années des toi-

lettes dotées d'un réservoir à
double touche 2,6/4 litres ou
2/4 litres. De son côté, siamp
mettraparexempleenavantdu-
rant Idéobain, Aer’Eau, une cu-
vette avec un réservoir encastré
ne nécessitant que 1,5 litre d’eau
par chasse grâce à de l’air sous
pression en plus de l’eau.
concernant la production d’Ecs,

il est également possible d’être
plus respectueux de l’environne-
ment. sur ce marché, le chauffe-
eau thermodynamique poursuit
sa progression (+36,5 %) et at-
teint 150 615 unités en 2021
d’après le syndicat uniclima. ce
dernier souligne d’ailleurs le dé-
veloppement d’une offre de
chauffe-eau thermodynamique

associé à une PAc air-air pour le
marché du neuf.

Une nouvelle prime
en approche
La décennie 2020-2030 sera
celle de “l’explosion” des 75-
84 ans.Aunombrede4,1 millions
en2020, ilsseront6,1 millionsen
2030 (+49 % en dix ans). Et les

“85 ans et plus” augmenteront
de 88 % entre 2030 et 2050,
d’après les chiffres du rapport
‘Nous vieillirons ensemble”. or,
ces seniors expriment massive-
ment lesouhaitdevieillir àdomi-
cile, en associant largement les
notions de bien vieillir et d’adap-
tation du logement. si l’ensem-
bledu logementestconcernépar
cette problématique, la salle de
bains concentre une partie im-
portantedestravaux. solantidé-
rapant, transformationd’unebai-
gnoireendouche, installationd’un
Wcréhaussé,sécurisationdel’ac-
cès et de l’espace douche…, les
chantierspotentielsnemanquent
pas,encore faut-il lesconcrétiser
et inciter lesparticuliersàréaliser
ces aménagements. Dans cette
optique, le gouvernement a offi-
cialisé la création d’une future
aide, baptisée MaPrimeAdapt’,
sans pour autant que sa date de
mise en place ne soit fixée. cette
aide ambitionne l'adaptation de
70 000 logements par an, soit
680 000 résidencesd’icià2032,
pour un montant global de
400 M€. La salle de bains sera
l’un des principaux chantiers
concernés, l’occasion de faire ri-
mer adaptabilité et économie
d’énergie ? l

focus SALLE DE BAINS

Des économies à tous les niveaux
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L’AVIS DE L’INSTALLATEUR

Zepros : Comment
accompagnez-vous vos
clients dans leurs
travaux de rénovation
énergétique ?
Johanna Tamietti-Richert :
La majorité de nos chantiers
concerne des travaux de réno-
vation énergétique. Notre en-
treprise essaye d’apporter
une réponse globale aux pro-
blématiques de nos clients en
leur recommandant un ensem-
ble de travaux pour réduire la
consommation. Nous accom-
pagnons les particuliers de A à
Z durant la réalisation du chan-
tier en montant les dossiers de
subvention par exemple. En tant
que professionnels RGE, nous
sommes à même d’établir un
bilan et des recommandations
d’amélioration. Nous avons
créé un groupement informel
de professionnels pour interve-
nir simultanément sur un chan-
tier de façon fluide. La majorité

de nos clients sont réceptifs à
cette démarche même si le pre-
mier frein reste le coût de ces
travaux globaux. Les dispositifs
mis en place par l’État sont
néanmoins suffisamment inci-
tatifs pour les ménages mo-
destes et très modestes. Pour
les clients avec des moyens plus
importants, c’est plus difficile.

Zepros : Les aides
financières mises en
place suffisent-elles à
booster le marché ?
J. T.-R : Nous sommes déçus
des dernières décisions liées aux
aides à la rénovation énergé-
tique. Les pouvoirs publics ont
pris la décision de miser sur la
PAC mais, de mon point de vue,
il s’agit d’une erreur. Aujourd’hui,
les réseaux et la production
électriques français ne sont pas
prêts. C’est un constat encore
plus alarmant dans une période
où les craintes de coupures

d’électricité se multiplient. La
force du marché français a long-
temps été la mixité des énergies
utilisées. Pour nous, le gaz reste
un excellent compromis. Pour
certaines habitations, rempla-
cer une chaudière gaz par une
PAC n’est pas une bonne solu-
tion et il est dommage d’enle-
ver les aides liées aux installa-
tions à gaz, notamment pour les
logements collectifs. Il devrait y
avoir un compromis pour cer-
tains types de logement. Pour
l’avenir, ce sera du quitte ou dou-
ble. Les particuliers veulent ré-
duire leur consommation et il y
de nombreux logements à ré-
nover, c’est une formidable op-
portunité pour les profession-
nels du Bâtiment. Cependant, il
faut être très vigilant à l’envolée
des prix au niveau des matériaux
et des équipements sans oublier
les retards de livraison ou le
manque de disponibilité de cer-
tains produits.

Zepros : Êtes-vous ac-
compagnés par les
industriels dans votre
quotidien et sur vos
chantiers ?
J. T.-R : Nous sommes accom-
pagnés par des industriels
comme Viessmann qui mettent
en place des outils d’aide à la
vente. Il y a aussi des solutions
pour aider aux dimensionne-
ments des machines pour faci-
liter la préparation des travaux
et estimer les économies po-
tentielles. Nous sommes aussi
épaulés dans la gestion des

primes d’énergies, ce qui nous
fait gagner beaucoup de temps.
Au niveau des innovations, il
existe aujourd’hui des PAC
connectées, compactes et silen-
cieuses. Elles sont déjà prêtes à
être raccordées à un système
photovoltaïque. Les utilisateurs
finaux peuvent ainsi vraiment
optimiser l’énergie qu’ils pro-
duisent. Avec les coupures élec-
triques éventuelles annoncées
dans les prochains mois, les par-
ticuliers réfléchissent de plus en
plus à l’intérêt de l’autocon-
sommation. l

L’AVIS DES INDUSTRIELS.

«La force du marché français
était la mixité des énergies utilisées»

Brice Kosinski, responsable Réglementation
& Environnement chez Ariston Group
« Ariston France connaît une dynamique particulièrement forte sur la rénovation
énergétique en s’appuyant sur sonADN : l’électricité et le gaz. Pour le premier, nous
sommes un acteur majeur dumarché des chauffe-eau électriques, qui ne sont pas
assimilés à la rénovation énergétiquemais qui répondent à unbesoin significatif. Les
ventes de PAC air-eau ne cessent de croître au
point de doubler notre volume, chaque année,
sur les trois derniers exercices. En parallèle, le
groupe est présent sur le segment des solutions
gaz, notamment la chaudière qui est impacté par
la diminution des aides financières qui lui sont
associé. Sur le marché, 50 % des chaudières
sont encore basse température. Il y a un enjeu
important consistant à accompagner les
ménages vers les chaudières à condensation
pour réduire les consommations énergétiques et
les émissions de gaz à effet de serre. Les
premiers mois de l’année 2022 ont confirmé le
développement des solutions thermodyna-
miquespour les chauffe-eaux et lesPACair-eau.
Ces marchés sont porteurs mais le début de la
5e période des CEE a freiné ce développement.
Les aides à la rénovation énergétiquemanquent
de stabilité et cela influenotamment sur le développement de laPACair-eau.Malgré
l’augmentation du montant de MaPrimeRénov’ en avril dernier sur cette solution
(+ 1 000 €).Début2023, nous allons lancer unePACen cascadepour avoir uneoffre
plus adaptée sur le segment du collectif tout en développant nos équipements à gaz
avec des produits compatibles à l’hydrogène à hauteur de 20%. Nous travaillons
aussi sur une PAC à absorption, fonctionnant au gaz, dédiée à la rénovation des
maisons individuelles »

René Schmitt, chef de produits chez
BDR Thermea
« L’orientation du marché de la rénovation énergétique est orientée vers les PAC
par les pouvoirs publics. BDRThermea a fait le choix demiser sur des installations
hybrides d’autant qu’il existe plusieurs configurations possibles : un chauffage
hybride avec un appareil biomasse ou un équipement solaire, une chaudière gaz à

condensation couplée avec une
pompe à chaleur air-eau ou encore,
la plus simple, le couplage d’une
chaudière avec une PAC. Une
installation hybride permet
d’éviter le surdimensionnement
mais malheureusement, cette
solution n’est pas suffisamment
mise en avant. En utilisant deux
équipementsdifférents, cela permet
d’avoir des appareils complémen-
taires exploitant 100 % de leurs
performances selon la tempéra-
ture, par exemple, avec la possibilité
d’optimiser encore plus l’installa-
tion par de l’intelligence embarquée.
Il faudrait autoriser les ménages à
conserver leur chaudière à gaz tout

en installant une PAC. Un tel dispositif n’estmalheureusement pas pris en compte
dans MaPrimeRénov’. Le solaire thermique est également une solution
intéressante qui peine à se développer sur lemarché français en partie à cause des
installateurs qui, faute de main-d’œuvre, ne souhaitent pas toujours intervenir
sur le toit. Leur temps d’intervention est de plus en plus limité. Les fabricants
doivent être capables de les accompagner avec des solutions simples et des
formations adaptées ».
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JOHANNA TAMIETTI-RICHERT – GÉRANTE DE L'ENTREPRISE TAMIETTI (04) SPÉCIALISÉE DANS LES TRAVAUX DE CHAUFFAGE, PLOMBERIE, SANITAIRES, ÉLECTRICITÉ





L
e moins que l’on puisse
direc’estqueFrédéricCoi-
rier, président du groupe

familial, ne manque pas d’ambi-
tion.L’entreprise,spécialiséedans
les cheminées et l’énergie bois,
connaît une bonne croissance :
pour l’exercicedécalé2021-2022,
elleapour lapremière foisdeson
histoirefranchi lecapdes300 M€
de chiffres d’affaires (+23 %).
« LasortiedeCovidaététrèsforte,
très dynamique », explique-t-il,
grâceàuncontexte favorablesur
l’énergie depuis l’automne 2021.
« Il n’yapaseuderupturedesap-
provisionnements, mais des ten-
sions sur certaines matières
comme l’acier, dont le prix a été
multiplié par deux, ou le carton
pour les emballages, qui a bondi
de 20 à 50 %. Mais nous avons
réussiàgérer ».Parailleurs,sur la
conjoncture du marché français,
ledirigeantnote :« Lespermisde
construire sont en baisse, il y a un
ralentissementde laconstruction.
La RE 2020 et l’inflation ren-
chérissent les coûts tandis
que l ’accès au crédit s’est
durci. Cependant, en rénova-
tion, le marché est très dyna-
mique et MaPrimeRénov est
un gros succès qui déclenche
beaucoup de travaux ». Résul-
tat : une forte progression de
certains segments comme les
inserts et chaudières bois.

Des innovations répon-
dant à de vrais besoins
La société peut compter sur di-
versesévolutionspourporterson
activité. Notamment la régle-

mentationsur laqualitédescom-
bustibles solides destinés au
chauffagedomestique(entréeen
vigueur depuis le 1er septembre)
et celle sur le remplacement des
chaudières au fioul (depuis juil-
let). Or, bien loin de considérer
les PAC et chauffe-eau thermo-
dynamiquescommedesconcur-
rents, Poujoulat en tire bénéfice,
en proposant des solutions mai-
son adaptées à ces modes de
chauffageoudeproductiond’eau
chaude. Pour les copropriétés, la
marque proposera très bientôt
Réno VMC-Gaz lors du rempla-
cementd’uneappareil ancienpar
une chaudière THPE à conden-
sation.Lesconduitsdefumée in-
dividuels remontent vers un ter-
minal en toiture qui assure
l’évacuationdesproduitsdecom-
bustion et l’extraction d’air vicié

des logements. En maison indi-
viduelle (préférentiellement de
plain-pied) l’entreprise commer-
cialise Airwood+Boosty depuis
quelques années : la solution
consiste à redistribuer la chaleur
d’un poêle ou d’un foyer fermé
sur l’ensemblede lasurfaceetde
faireappel, sinécessaire,àunpe-
tit appoint électrique centralisé
(qui permet de se passer de ra-
diateurs dans les pièces).

Des solutions pour
toutes les énergies
Pour les chauffe-eau thermo-
dynamiques en logement collec-
tif, Poujoulat a mis au point 3CE
Thermo-D, un système concen-
trique étanche qui assure l’ame-
née et l’évacuation d’air néces-
saires au fonctionnement de
plusieurs équipements (jusqu’à
6). Avec le même concept de
conduitconcentriquequi faitpar-
tie de son expertise, elle produit
également Dualis EI, une solu-
tioncette foisdestinéeauxchau-
dièresàgranulésétanches, làen-
core pour amener de l’air frais et
évacuer des fumées dans une
seule gaine. Et même pour la cli-
matisation, l’entreprise se posi-
tionne, non pas sur les machines
elles-mêmes, mais sur des pro-
tections esthétiques d’unités ex-

térieures en tôle…
Frédéric Coirier fixe donc des ob-
jectifs ambitieux pour l’exercice
2022-2023 : 380 M€ de chiffre
d’affaires (+25 %), en grande
partie grâce aux augmentations
de prix du bois mais également
grâce à la progression des vo-
lumes. Et pour poursuivre cette
belle croissance, le groupe in-
dustriel va consentir à d’impor-
tantes dépenses, en investis-
sant 100 M€ dans ses outils de
production (robots), dans sa lo-
gistique et dans l’innovation.
Avec, en ligne de mire, un dou-
blement du chiffre d’affaires en
2025, soit 600 M€ attendus à
cet horizon. l G.Noble
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Poujoulat fait feu de tout bois
énergie pour booster son CA

À DÉCOUVRIR
SUR INTERCLIMA

PAC air-eau

Bosch Thermotechnologie fait
évoluer son offre de pompes à
chaleur aérothermiques avec la
nouvelle gamme Split Inverter
RéversibleCompress3400AWS.
Dédiée à la maison individuelle,
cette PAC a été développée pour
répondre aux critères de la
RE 2020 en termes de perfor-
mancesmaisaussiparl’utilisation
du fluide frigorifique R32. Elle
est compatible pour un projet
neuf ou en rénovation, basse ou
moyenne température. Elle per-
met de chauffer jusqu’à 4 cir-
cuits,derafraîchir(technologiein-
verter réversible), et de produire
l’eauchaudesanitaire.Autreavan-
tagepourlesménages:elleestéli-
gible à MaPrimeRénov’ et aux
CEE. Neuf modèles de 4 à 14 kW.

Vite!

Stand 3 - G98

Le système Airwood permet de
récupérer les calories issues de
la combustion du bois pour les

réutiliser en les distribuant dans
les pièces de la maison.

POUJOULAT EN CHIFFRES.

• 1950 : année de fondation
• 1 700 salariés
• 302 M€ en 2021 (65 % dans l’évacuation des fumées et 35 %

dans le bois énergie)
• 27 % d’EnR dans ses sources d’énergie (50 % en 2025)
• -18 % d’émissions de CO2 en 2 ans (grâce à des centrales PV et

biomasse)
• 15 % de parts de marché dans le bois énergie en France

(marques Woodstock et Crépito)

Frédéric Coirier, président du
groupe Poujoulat, lors de la ré-
cente inauguration de la 3e unité
de production de bois bûches,
BF 70, à Demangevelle (70).





U n changement de nom,
qu’il concerne une entre-

prise elle-même ou un produit
phare, est un pari toujours dé-
licat. Bousculer des habitudes
établies depuis longtemps
n’est pas goûté par la majorité
des gens ; c’est bien connu,
“c’était mieux avant”...
Pourtant, ce challenge n’a pas
effrayé Philippe Dénecé, qui a
pris la direction du groupe Mul-
ler il y a 2 ans. Pour lui, « pro-
poser une offre plus visible et
plus cohérente sur le marché
ultra-concurrentiel du confort
thermique était une évidence ».
Même si les marques Noirot,
Airelec ou Applimo, par exem-
ple, sont connues et recon-
nues, une concurrence interne
n’était pas absente lors des
négociations avec les réseaux
de distribution professionnelle.
Et l’attachement de certaines
enseignes vis à v is d’une
marque du groupe Muller pou-
vait troubler les installateurs
au moment du choix. Une ré-
organisation était donc indis-
pensable pour rendre plus claire
une offre qui ne l’était plus.
C’est la raison de l’avènement
d’Intuis qui va progressive-
ment remplacer les 7 marques
intégrées au groupe Muller :
Airelec, Applimo, Auer, Campa,
France Énergie, Muller Intuitiv
et Noirot.

Ce changement d’identité est
somme toute une suite logique
des actions initiées par le diri-
geant depuis son arrivée. « J’ai
orchestré un grand chantier vi-
sant à optimiser l’outil indus-
triel, l’organisation interne et le
département commercial. Avec
pour objectifs la remobilisation
des forces vives de l’entreprise
et la proposition d’une gamme
de produits forte, harmonisée,
fabriquée en France et porteuse
d’un contenu technologique fort
apte à séduire la clientèle pro-
fessionnelle et les utilisateurs ».

Intuis, pourquoi ce nom ?
« C’est un nom qui évoque l’in-
telligence, la technologie et
l’expertise... au service d’une
utilisation intuitive, explique
Philippe Dénecé. Il rappelle
aussi notre marque Muller In-
tuitiv qui préside au pilotage
et à la connectivité de nos ap-
pareils. C’est donc un chemi-
nement naturel qui nous a
amenés à opter pour cette
nouvelle identité ».
Mais comment s’y prendre
pour faire adhérer les instal-
lateurs à ce nom sans les dé-
tourner des marques qu’ils
connaissent depuis bien long-
temps ? Au moment où les
frontières entre les plombiers
chauffagistes et les électri-
ciens deviennent plus po-

reuses quand il s’agit de gé-
nie climatique, jouer l’unicité
et la complémentarité des
gammes pour arriver à une
offre globale semble être une
bonne stratégie.
En effet, jusqu’à présent “pri-
sonnières” de leurs spécifici-
tés produits, les marques vont
fusionner pour proposer aussi
bien des radiateurs électriques
que des pompes à chaleur pour
les secteurs résidentiel et col-
lectif ainsi que des chauffe-eau
thermodynamiques.

Intensifier le “fabriqué
en France”
« Pour passer le relais en dou-
ceur, nous allons utiliser le
concept de co-branding en fai-
sant cohabiter sur l’emballage
du produit la marque actuelle
avec la mention “devient In-
tuis”. Cette période de transi-
tion va durer 6 mois pour un
basculement définitif sur In-
tu is à compter du 1 e r avr i l
2023 », explique le dirigeant.
Ce grand chantier n’affectera
pas le développement, qui se
poursuit. Ainsi, pour répondre
à la demande croissante de
pompes à chaleur, « l’entre-
prise a enclenché un gros in-
vestissement sur le site de Feu-
quières-en-Vimeu, dans la
Somme, qui va être agrandi de
8 000 m2. Auparavant, la pro-

duction des cuves émaillées
initialement effectuée en Ser-
bie, avait été relocalisée en
2021 ».
Ces décisions confortent l’en-
gagement d’Intuis de toujours
plus de made in France, en ligne
avec l’adhésion au label Origine
France Garantie (OFG). Ainsi,
90 % de l’offre de chauffage
sont actuellement certifiés avec
une valeur supérieure à 85 %,
et l’exercice a été étendu à l’of-
fre EnR. Les chauffe-eaux
thermodynamiques et les
pompes à chaleur produits par
Intuis figurent à ce jour comme
les seuls produits de leur sec-
teur fabriqués en France et cer-
tifiés OFG. l M. W.

STRATÉGIE

Ne l’appelez plus groupe Muller
mais Intuis…
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Les générateurs dernier cri
sont bien plus sensibles à la

qualité de l’eau du circuit que les
appareils de chauffage installés
il y a une vingtaine d’années.
Malgré cette évolution, nombre
d’installations, même récentes,
ne sont pas dotées de filtre pour
débarrasser leréseaudesdépôts,
boues et autres impuretés fer-
reuses,avecpourconséquenceà
plusoumoinslongterme,unedé-
térioration de la chaudière ou de
la pompe à chaleur.
Pourparticiperà ladémocratisa-
tion des filtres à boues, Caleffi

(groupe Thermador) lance le
CaleffiXFquidisposed’undouble
effet filtrant novateur. Première-
ment, une grille sépare les impu-
retés lesplusgrossièresparcolli-
sion puis les précipite dans une
grande chambre de collecte.
Deuxièmement, un filtre de sor-
tie, de grande surface et au mail-
lagetrèsfin,capturemécanique-
ment, dès le premier passage du
fluide, toutes les particules d’un
diamètre supérieur à 0,16 mm.
Grâce à ce double effet filtrant,
ce pot de décantation est capa-
ble de capturer des particules

deux fois plus petites que la plu-
part des filtres sur le marché qui
ne sont généralement efficaces
quepour lesparticulesdeplusde
0,4 à 0,5 mm.
De plus, la surface filtrante éle-
vée de 9 800 mm2 minimise les
risques d’obstruction par des
boues, contrairement aux filtres
classiques dont le maillage ne
dépasse pas 6 000 mm2. Les
impuretés ferreuses sont, quant
à elles, retenues dans le corps
interne par un puissant champ
magnétique généré par les
aimants centraux. l M. W.

PRÉSERVATION DES GÉNÉRATEURS

Un filtre à boues pour les PAC

CHIFFRES CLÉS.

• CA : 200 M€ (2021)
• 1 000 collaborateurs
• 6 usines en France
• 5 centres R&D et 3 centres

de formation
• Investissements depuis

10 ans : 150 M€

« La nouvelle marque Intuis est le symbole de l’unicité d’une offre forte
et complète à destination de tous les professionnels du confort ther-
mique ». Philippe Dénecé, directeur général du groupe Intuis.

Stand 3 - K66



Le spécialiste autrichien de la
chaudièrebiomasseadécidé

de se positionner sur le marché
dusolaireenproposantsapropre
gammedecapteurssolairesther-
miques. « Cette solution de cha-
leursolaire,gratuite,abondanteet
bas carbone va permettre à nos
utilisateursdes’engagervers laso-
briété énergétique à l’heure où
l’État lancesonpland’actionetoù
leprixdesénergiess’envole »,sou-
lignel’entreprise.Cescapteursso-
laires sont certifiés “Solar Key-
mark”etdoncéligiblesauxaides
nationales. Hargassner France a
d’ailleurs créé un service dédié
pour accompagner les Français à
bénéficier des aides CEE.
Les trois modèles proposés
(TS300, TS330 et TS400) assu-
rentuneproductionthermiquesu-

périeureà600W/m²enmoyenne.
Ilspermettentdecouvrirde50%à
100% des besoins d’eau chaude
sanitaire en installation CESI
(chauffe-eau solaire individuel) et
jusqu’à70%desbesoinsdechauf-
fage en installation SSC (système
solaire combiné) où les capteurs
sontcouplésàunechaudièreàbois
pourassurer lesystèmedechauf-
fage central ainsi que l’eau chaude
sanitaire.Idéalementcomplémenté
par les chaudières bois du fabri-
cant lorsque nécessaire, le com-
biné bois-solaire offre une alter-
nativeécologiqueetéconomique
aux solutions électriques et fos-
siles. Hargassner ambitionne de
déployer cette nouvelle offre via
ses 8 concessions régionales et
ses 3 000 installateurs parte-
naires. l M. W.

SOBRIÉTÉ ÉNERGÉTIQUE

Hargassner investit
le solaire thermique

Conçuepourfaciliter leschan-
tiers et optimiser leur bilan

carbone, la gamme Calineo
d’Elydan s’adresse aux plom-
biers-chauffagistesetauxentre-
prises multiservices, via un ré-
seau de distributeurs dans toute
la France.
Calineo équipe les planchers
chauffants et réseaux d’hydro-
distribution sanitaire et chauf-
fage,certifiépar leCSTBpour les
classes2,4et5.Lasolutionpré-
senteuneempreintecarboneré-
duite du fait d’une conception en
PE-RT (polyéthylène-Raised
Temperature)nécessitantmoins
d’énergiepour lafabricationetre-
cyclableà 100 %.Lagrandesou-
plesse de ces tubes blancs per-
metunemiseenœuvresimplifiée
et esthétique. De même, la forte

résistancethermiqueestassurée
sansadditifschimiques (jusqu’à
90°C).
Pour 2022, le fabricant intègre
unebarrièreanti-oxygènelimitant
l’oxydation et le développement
des boues dans les tubes et al-
longeant donc la durabilité. Ely-
dan,disponibleenpré-gainéeten
Duo,estcompatibleavec lesrac-
cords certifiés QB08. l M. W.

PLANCHER CHAUFFANT

Des tubes Elydan 100 %
recyclables
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D epuis le 1er juillet 2022,
toute nouvelle chaudière

fioul installée doit répondre à
un seuil maximal de pollution
de 300 g CO2eq/kW PCI.
BDR Thermea France et ses
marques De Dietrich et Chap-
pée ont anticipé ce changement
en adaptant leurs chaudières
au biofioul F30. Ce nouveau
carburant est un mélange com-
posé à 70 % de fioul domes-
tique et 30 % d’esther méthy-
l ique de colza (Emag). Sa
composition permet d’offrir un
combustible à 30 % naturel
produit localement en France
mais surtout de baisser les

émissions de CO2 sous le seuil
imposé par la loi.

Favoriser l’hybridation
Chez De Dietrich, les offres sui-
vantes sont concernées. D’une
part, la gamme Modulens O (en
photo), avec des performances
élevées grâce à la modulation du
brûleur et la condensation, est
équipée de la régulation Diema-
tic iSysteme permettant un pilo-
tage multi-circuit précis de la
température pièce par pièce et
même à distance. Les Modulens
O sont compactes et peuvent
être combinées avec toutes au-
tresénergiescommelesolaireen

CESI ou SSC, le bois bûches ou
pellets ou encore en relève d’une
pompe à chaleur.
D’autre part, les gammes CFU-
C/CFU, avec leurs corps de
chauffe en fonte quasiment inal-
térable répondent encore au-
jourd’huiauxbesoinsd’unchauf-
fage moderne. Grâce à la
condensation et la facil ité
d’usage la gamme CFU-C est
particulièrement économique et
répondra longtempsauxbesoins
dechauffageavecunappointso-
laireconseillé pour l’ECS qui évi-
tera l’utilisation du fioul en été et
apporteraunetoucheécologique
en plus des gains économiques.
Équipée du tableau de com-
mande E-Pilot, cette chaudière
peut être pilotée à distance via le
Smart-Tc.

Un remplacement aisé
Pour Chappée, dotée de l’inter-
face connectée Ecocontrol+, la
gamme Nolea Evo est munie
d’un brûleur compact Tigra 3
Biofioul à faibles émissions
d’oxyde d’azote et de CO2 per-
mettant ainsi de protéger l’en-

vironnement tout en assurant
le confort espéré par l’utilisa-
teur. Cette gamme qui s’adapte
à toutes les configurations
d’installations existantes peut
remplacer toute chaudière au
fioul en place sans contraintes
particulières et sans modifica-

tions importantes, donc à un
coût raisonnable. La solution
pour un retour sur investisse-
ment rapide tout en garantis-
sant un confort identique avec
investissement faible. À décou-
vrir à Interclima sur le stand G74
dans le hall 3. l M. W.

BIO-COMBUSTIBLES

BDR Thermea : les chaudières sont fin prêtes
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Pour le spécialiste des chau-
dières à bois, les récentes

augmentationsduprixdupétrole,
du gaz et de l’électricité ont fait
décoller lademandedechauffages
àgranulés,déjàenforteprogres-
siondepuis lacrisesanitaire.Une
tendance qui pourrait se confir-
meren2022etpourtouttypede
chaudièrebois.DenisSchultz,di-
recteur commercial et technique
deKWBFrance,précise :« Paral-
lèlement, lesventesdebûchesont
légèrement baissé ces dernières
années, avec une exception en

2021.Lasituationénergétiqueque
nousvivonsdepuisquelquesmois
font que l’on se questionne sur un
possibleretourengrâcedececom-
bustible qui a l’avantage d’être le
moins cher du marché. »

Du renfort dans
certaines régions
Afin de consolider ses forces de
ventes et permettre un meilleur
accompagnement de ses instal-
lateurs partenaires et clients fi-
naux, KWB a accueilli deux nou-
veauxtechniciens,ainsiquedeux

nouveauxresponsablestechnico-
commerciaux. Arrivés au sein de
l’entreprise KWB France en dé-
but d’année, Julian Duchamp et
Sébastien Marsollier ont rejoint
l’équipe du directeur technique
et commercial pour améliorer la
couverture des régions Au-
vergne-Rhône-Alpes et Pays de
la Loire. Grâce à leur arrivée et au
soutien apporté par l’ensemble
du personnel, l’entreprise entend
offrir un meilleur service à ses
clients français. En comptant le
directeur KWB France, ce sont
maintenant sept personnes qui
sillonnent l’Hexagone et sont à
l’écoutedespartenairesetclients
finaux. l M. W.

SUR UN MARCHÉ EN FORTE CROISSANCE

KWB étoffe ses effectifs

BIOFIOUL F30.

Les infos pratiques
Pour la maintenance, ce combustible est sujet aux mêmes services
et recommandations que le fioul classique. Les brûleurs F30 sont
compatibles multi-fioul mais devront obligatoirement être raccor-
dés en monotube avec un filtre dégazeur.
Les brûleurs les plus récents du fabricant sont convertibles auF30,
si besoin, via un kit spécial et un réglage adapté. De base, ils ne sont
pas compatibles, tout comme les flexibles qui sont, eux aussi, sont
spécifiques au F30. Le stockage du biofioul devra se faire dans une
cuvepropreetilestlimitéàuneduréede6à12moisselonl’emplace-
ment extérieur ou intérieur.

ANNÉE RECORD.

34 000 chaudières à bois
En janvier dernier, le Syndicat Français des Chaudiéristes Biomasse
(SFCB)aannoncéuneaugmentationde103%desventesdeschau-
dièresboisen2021.Dansledétail,leschaudièresàgranulésontconnu
unvifsuccès,avecuneaugmentationdesventesde119 %.Leschau-
dièresmixtesgranulés-bûchesontenregistré+103 %.Bienquemoin-
dre, une hausse des ventes se constate aussi pour les chaudières à
bûches et à plaquettes, avec respectivement +11 % et +5 %.

Denis Schultz, directeur commer-
cialet techniquechezKWBFrance.

Ixtra M est la nouvelle ligne de
pompes à chaleur haut de

gamme et monobloc du leader
de laPACenFrance.Fabriquéssur
notreterritoire,design,silencieux,
ces générateurs répondent aux
enjeux du marché de la rénova-
tionperformante.Lagammeest
composéed’unmodèleenchauf-
fage seul disponible depuis sep-
tembre 2022 et sera complétée
en 2023 par un modèle double
services (chauffage et eau
chaude sanitaire intégrée) et
d’une version chauffage seul
compact pour réutilisation d’une
installation existante.
IxtraMs’adapteàdifférentstypes

d’émetteurs en fournissant une
température d’eau jusqu’à 60°C
par -10°C en extérieur. Elle fonc-
tionneavecunnouveaufluide fri-
gorifique, le R452 b (pouvoir de
réchauffementglobalPRGde676)
quiremplaceavantageusementle
R410pourunemeilleureefficacité
énergétique, promesse d’écono-
mies d’énergie et un impact envi-
ronnementaldivisépar3.
Pour accompagner le lancement
deceproduithautdegamme,At-
lantic s’engage et lance l’exten-
sion de garantie jusqu’à 10 ans
(disponible sur cette nouvelle
gamme),prolongeant lagarantie
initiale de 2 ans l M. W.

PAC AÉROTHERMIQUE

Atlantic monte
en gamme

Stand 3 - G106
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S tructurée autour de l’IA, Ma
Maison Hybride mixte pho-

tovoltaïqueetdomotique intègre
également la connexion de l’en-
semble des équipements de la
maison : PAC, climatisation,
chauffage, ventilation, ECS, ob-
jetsconnectés,depuisunsmart-
phone (sous iOS et Android) via
l’application intuitive Air Home.
L’utilisateur devient maître de sa
consommation en rendant sa
maison plus autonome en éner-
gie selon ses habitudes.
Les modes de consommation
évoluent passant de l’utilisation
d’un produit à une solution glo-
bale de services. Pour permettre
à l’utilisateur de mieux maîtriser
saconsommation,de limiterson
emprunte carbone, réduire sa
facture énergétique ou encore
d’avoir accès à des offres dotées
d’intelligence artificielle et de
connectivité, le groupe Airwell a
imaginéunécosystèmebasésur
la gestion intelligente des équi-
pements thermiques dans l’ha-
bitat. Ma Maison Hybride a été
lancée en juin 2021.
Depuis son lancement, l’applica-
tion AirHome a séduit une
moyennede900 utilisateurspar
mois. En évolution permanente,
l’application évoluera dans

quelques mois pour intégrer un
plus grand nombre d’objets
connectés comme des prises
électriques, des sondes de tem-
pérature ou d’humidité, des cap-
teurs d’analyse de la qualité
d’air, des nourrices de chauf-
fage/rafraîchissement au sol.
Pour accompagner les profes-
sionnels installateurspartenaires
dans le déploiement de cette so-
lution, le fabricant a mis en place
début 2022 un dispositif à la fois
commercial (exposition sur des
foires et salons en régions) et de
formation via Airwell Academy.
« Les pratiques de consomma-
tion du grand public évoluent et
notre mission est d’accompagner
nos partenaires, les profession-
nels pour prendre ce virage. Cet
accompagnement se traduit par
une montée en compétences sur
les expertises en thermodyna-
mique et photovoltaïque », ex-
plique Laurent Roegel, P-dg de
Airwell.
À noter : Ma Maison Hybride
est Lauréat de Bronze des
Awards de l’Innovation dans la
catégorie Construction Tech® -
Start-Up et Nouvelles Techno-
logies. l M. W.

SYSTÈME CONNECTÉ

Airwell peaufine sa
Maison Hybride

Stand 3 - B40
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Wolf accompagne ses Experts
Connaissant les produits du fabricant allemand sur le bout des
doigts, les experts Wolf conseillent et accompagnent des pro-
jets de chauffage comme l’installation, la mise en service, le
dépannage, le remplacement ou l’entretien de systèmes de
chauffage. Afin de garantir une prestation globale et de
qualité, tant en termes de conseil que d’installation, chaque
expert est formé avec une mise à jour régulière des connais-
sances techniques et pratiques ainsi que sur les économies d’én-
ergie et la construction durable. Formé aux règles de l’art, le
chauffagiste est accompagné par un technicien pour lui assurer
d’être toujours performant sur les nouveaux systèmes.
Toutes les infos sur www.france.wolf.eu.
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S
téphane Brise, respon-
sab le market ing de
Carrier France SCS, et

Jean-Marc Scherrer, président
de Barrisol Normalu SAS,
étaient présents lors de l’inau-
guration en juillet dernier, pour
échanger sur leur alliance et ex-
poser leur contribution respec-
tive dans la construction de la
nouvelle clinique du Parc zoo-

logique et botanique de Mul-
house (68). Le système Barri-
sol Clim® featuring Carrier® pro-
ducts assure une climatisation
invisible, silencieuse et homo-
gène. Cette solution permet une
économie de consommation
d’énergie. La diffusion d’air est
effectuée sans aucun courant
d’air (vitesse de l’air inférieure
à 0,12 m/s) et les températures

intérieures sont homogènes.
Quant au système Barrisol Pure
Clim featuring Carrier products,
il apporte (en plus de sa fonc-
tion de climatisation en chaud
et en froid) une désinfection de
l’air intérieur par rayonnement
UV-C. Moins de 30 minutes de
fonctionnement du système
suffisent à purifier l’air intérieur.
« Je suis vraiment très fier de
l’alliance entre Carrier et Barri-
sol. Les plafonds CVC apportent
en effet de nouvelles solutions
pour nos clients, permettant
d’améliorer la qualité d’air inté-
rieur et l’efficacité énergétique
des bâtiments. Cette installa-
tion est une réussite, c’est le fruit
du travail entre deux leaders au
service de la clinique du zoo de
Mulhouse qui œuvre pour la
conservation des espèces en voie
de disparition », précise Sté-
phane Brise.
Le confort thermique est assuré

par un système VRF Carrier
XCT7 trois tubes permettant la
production simultanée de chaud
et de froid. Les unités gainables
XCT7, qui climatisent chaque
pièce, allient performance ther-
mique et faible niveau sonore

grâce à la technologie du mo-
teur à vitesse variable. L’air hy-
giénique est, pour sa part, as-
suré par une CTA double flux
39HXC permettant de réaliser
des économies d’énergie en
toutes saisons. l M. Wast

CLIMATISATION | VENTILATION Zepros 74 | Octobre 202252
ENERGIE

D isponibles avec les fluides
R410a ou R32, en version

froid seul ou réversible, les chil-
lers Panasonic possèdent de
très nombreuses options pour
répondre au mieux aux besoins
et situations. Et pour permettre
de configurer le plus simplement
possible son chiller, Panasonic
a mis au point un nouveau logi-
ciel en ligne.
Deux outils de sélection sont
disponibles. Un premier outil
“Catalogue”, plus particulière-
ment destiné aux prescripteurs
et aux installateurs, permet de
choisir ses options aussi bien
avec les chillers qu’avec les ven-
tilo-convecteurs. Un second ou-
til, plus détaillé, “Sélecteur”,
donne, lui, la possibilité de confi-
gurer très finement le produit et
de calculer précisément les per-
formances dans des conditions

spécifiques. L’outil affiche de
nombreuses données particu-
lièrement utiles aux bureaux
d’études. Le configurateur pro-
pose en fin de parcours un rap-
port complet à partager avec le
client final.
Panasonic souhaite, en parallèle
de ses innovations produit, pro-
poser toujours plus de services
pour aider les concepteurs de
systèmes, les installateurs et
distributeurs à sélectionner,

concevoir et dimensionner très
rapidement des systèmes ou
créer des schémas de câblage
ou de circuits hydrauliques d’un
simple clic.
Cette offre s’inscrit aussi dans
une logique de dématérialisa-
tion avec un ensemble d’outils
tous disponibles gratuitement
sur le site web Panasonic PRO
Club (www.panasonicpro-
club.com) pour plus de sim-
plicité. l M. W.

GROUPE D’EAU GLACÉE

Panasonic étoffe ses outils
de configuration
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CLIMATISATION “DOUCE”

Carrier et Barrisol équipent une
clinique vétérinaire

QAI

Zehnder ventile
en décentralisé
Sourcedeproblèmesrespira-

toires, la qualité de l’air inté-
rieur (QAI) dans les écoles et les
crèches fait l’objet de toutes les
attentions. Ainsi, le décret
n°2015-1000 du 17 août 2015 a
rendu obligatoire la surveillance
de laQAIdans lesétablissements
recevantdupublicavec,pourpre-
mièreétape, les lieuxaccueillant la
petiteenfance,puis lesétablisse-
ments d’accueil de loisirs et du
second degré. Dès janvier 2023,
tous lesautresbâtimentsseront
concernés.
Avecsanouvellegammedeven-
tilation double flux décentralisée
Everskybénéficiantde4 brevets,
deperformancesthermiquescer-
tifiées Eurovent et d’une fabrica-
tion française, Zehnder Ventila-
tionoffreunesolutionunique,qui

répondauxexigencesréglemen-
taires, pour assurer une bonne
qualité d’air aux élèves. Adaptée
à la rénovation, cette nouvelle
gamme à contre-courant ne né-
cessiteaucunréseaudedistribu-
tiond’air.Dotéed’unetrèsgrande
efficacité(rendementsupérieurà
90 %) grâce à une double filtra-
tion de l’air entrant, d’un capteur
de CO2 et d’un renouvellement
d’airneufconstantsansrecyclage
d’air,Everskygarantitunmaintien
optimum du niveau de qualité
d’air dans les salles de classe et
ce quel que soit leur taux d’occu-
pation. La gamme se compose
de4modèlescompacts (Eversky
500, 750, 900 et 1100), équipés
d’un bypass 100 % modulant,
pour couvrir des débits d’air de
100 à 1 100 m3/h. l M. W.

Le plafond Barrisol Clim est une solution qui connaît un succès
grandissant. Il associe confort thermique et acoustique grâce à une
vitesse de déplacement de l’air inférieure à 12 cm par seconde.

Stand 3 - F106

Stand 3 - F74



P artenaire historique de
Hitachi Cooling & Heating

en France depuis plus de 20 ans,
le groupe HAC H2C poursuit sa
croissance soutenue en ouvrant
un nouveau centre logistique à
Fréjus (83), avec la mise en place
de technologies intra-logistiques
de pointe.
Avec cette nouvelle infrastruc-
ture, HAC H2C est en mesure de
satisfaire les exigences de flexi-
bilité et réactivité recherchées
par ses clients, tout en consoli-
dant son potentiel de croissance.
L’élargissement de l’offre
HAC/Hitachi en matière de so-
lutions d’énergies renouvelables
exige la mise en place d’outils lo-
gistiques adaptés. Le groupe
HAC vient d’ailleurs de créer un
service “Qualité logistique et
transport” et renforce son ser-
vice Client, propre à l’ADN de la
société depuis sa création.
Situé au centre de la région Pro-
vence-Alpes-Côte d’Azur, le nou-
veau centre logistique est à
moins d’un kilomètre de la sor-
tie 38 de l’autoroute A8, une
zone de chalandise optimale
pour rayonner auprès de l’en-
semble du réseau HAC H2C.
ChristianTrecco, fondateuretgé-
rantde lasociété, souligne :« Ces
dernières années, la forte crois-
sance de notre société HAC H2C
nous a conduit à rechercher une
solution pérenne pour améliorer
l’efficacité et le service client que

nous garantissons, depuis tou-
jours, à nos partenaires, mais
également offrir les meilleures
conditions de travail qui soient à
nos personnels en charge de la lo-
gistique. »
Depuis le 7 juin, HAC H2C dis-
pose de 5 800 m2 d’entrepôt
logistique flambant neuf, opéré
en propre par le groupe, pour
faire face aux volumes de fret en
constante augmentation et à
l’approvisionnement de maté-
riels volumineux, de plus en plus
complexes. Installé sur trois ni-
veaux, le centre permet d’ex-
ploiter, au maximum l’espace de
stockagedisponible,notamment
en hauteur, et d’améliorer l’effi-
cience des processus logistiques.
Désormais, sur l'ensemble de
son réseau, HAC H2C dispose
de 22 800 m2 de surfaces de
stockage.
Le nouveau centre logistique
intègre la réception des mar-
chandises, l’approvisionnement
des 12 agences du réseau, le
stockage, la préparation des
commandes et la distribution
des différentes solutions de
chauffage et climatisation Hi-
tachi Cooling & Heating. Plus
de 200 départs en livraisons
journalières sont traités, grâce
aux quatre quais, où trois semi-
remorques peuvent être char-
gés en simultané. Plus de
1 000 accessoires y sont éga-
lement référencés. l M. W.

LOGISTIQUE

HAC H2C ouvre une
plateforme dans le Sud
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Pour répondre aux exigences de qualité et de fiabilité des
livraisons, HAC H2C a misé sur la solution Pallet Shuttle, un sys-
tème de stockage semi-automatique par accumulation, servant de
navette motorisée à l’intérieur même des canaux de stockage.



L
e spécialiste de la ventila-
tion lance sur le marché
Plum’Box,unplénumtex-

tile pour diffuseur d’air permet-
tant le lien entre les réseaux de
ventilation et l’unité terminale de
diffusion. Nominé aux Awards
de l’Innovation, ce plénum tex-
tile recyclé, ultraléger, remplace
les plénums traditionnels métal-
liques, lourds et encombrants et
révolutionne l’installationdesdif-
fuseursd’air. Ilprésentedesavan-
tages exclusifs.
Av e c s e s 1 4 5 g ra m m e s ,
Plum’Box est ultra-compact et
ultra-léger. Contrairement aux
plénums traditionnels métal-
liques, lourds (environ 10 kg) et
encombrants, le poids extrême-
ment réduitdePlum’Boxconsti-

tue un véritable atout pour un
installateur.Eneffet, il est très fa-
cile à manipuler, à transporter et
à stocker grâce à son encombre-
ment exceptionnellement faible
(sans commune mesure avec un
plénum traditionnel).

Installation facile
et sans outils
Fabriqué en textile polyester, son
installation sur l’unité terminale
de diffusion est simplifiée grâce
à un moyen de fixation auto-
agrippant (plus besoin de vis
autoforeuses). Le col élastique
rend le raccordement à la gaine
de ventilation très simple : l’opé-
ration s’effectue sans outils et le
plenum s’adapte à plusieurs dia-
mètres de raccordement. Le très

faible encombrement de l’appa-
reil facilite d’autre part grande-
ment les manipulations lors de
l’installation en faux plafond.
Lorsque le réseau de ventilation
se met en marche, l’air insufflé
va gonfler le plénum qui épou-
sera les formes d’éventuels obs-
tacles présents entre le plafond
et le faux plafond. De même,
Plum’Box est idéal pour les ins-
tallateurs et bureaux d’études à
la recherche d’une solution dans
le cadre d’une installation où la
hauteur disponible entre le faux
plafond et le plafond est réduite.

Réduction de 90 % de
l’empreinte carbone
La fabrication du Plum’Box est
française et issue de l’économie

circulaire. En effet le polyester
dont il est composé est produit
à partir de chutes de textile uti-
l isé dans la fabrication de
gaines textiles diffusantes. En
améliorant les différentes
étapes de l’analyse de cycle de
vie du produit, France Air réduit
de plus de 90 % l’empreinte
carbone de ce type d’appareil et
propose un produit à très fai-

ble impact environnemental.
De plus, contrairement aux plé-
nums métalliques traditionnels,
le matériau du Plum’Box n’est
pas affecté par la condensation.
Par ailleurs, le matériau textile
étant beaucoup moins réverbé-
rant que l’acier, il offre une meil-
leure atténuation acoustique,
rendant l’installation plus silen-
cieuse. l M. W.
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L e Mini-DRV Heiwa est
conçu pour être à la

fois accessible et très per-
formant. Le groupe exté-
rieur est fabriqué à partir de
composants dernière généra-
tion : compresseurs Mitsubishi
Electric dès 22,4 kW, moteur à
technologie Permasyn pour une
meilleure efficacité et fiabilité et
échangeur antirouille “Gold Fin”
(voir encadré).
Le groupe extérieur permet une

très grande flexibilité d’installa-
tion. Il peut être connecté à tous
types d’unités intérieures simul-
tanément : gainables haute et

basse pression, consoles carros-
sées et non carrossées, muraux,
cassettes.
Toute la gamme fonctionne sur
une large plage d’utilisation (de
-5°Cà52°C)etdetension(185 V
à264 Venmonophaséet320 V
à 456 V en triphasé). Elle béné-
ficie aussi de nombreuses fonc-
tions telles que le dégivrage in-
telligent, le refroidissement par
fluide de la carte électronique, la
mise en service automatique

étape par étape, ou encore le
protocole CAN+. Les Mini-
DRV sont également équi-
pésdeventilateursnouvelle
génération qui optimisent
le flux d’air et aident à la
réduction du bruit.

Cap vers les grands
espaces

Avec lessplitsgainablesBigDuct
Heiwa, le fabricant a cherché à
répondre plus spécifiquement
aux exigences des grandes su-
perficies. Extrêmement puis-
sants, grâce aux compresseurs

Mitsubishi (20 kW) et Hitachi
(30 kW),etdotésd’unepression
statiqueréglable jusqu’à250 Pa,
ils sont capables de climatiser
des volumes importants ou de
permettre de grandes longueurs
de gaine. L’unité extérieure peut
s’installer jusqu’à 50 mètres de
l’unité intérieure, ce qui ouvre de
larges possibilités d’installation
et vient faciliter le travail de l’ins-
tallateur. l M. W.

MINI-DRV

Heiwa vise le tertiaire, le grand résidentiel
et les collectivités

CAPTEUR CO2

QuosAir en
mode croissance
C’est pour aider les ERP à répon-
dre aux nouvelles exigences ré-
glementaires que Quos a créé
QuosAir, une marque spécialisée
dans l’amélioration de la qualité
de l’air intérieur. Son produit
phare Lucie a rapidement ren-
contré le succès. Pour passer à
la vitesse supérieure, Quos lance
une levée de fonds qui lui per-
mettra d’industrialiser son pro-
duit pour répondre à une de-
mande en plein essor. Né en
2021, Lucie est un capteur de
CO2 destiné aux professionnels,
à utiliser en intérieur, sans fil et
au joli design, qui permet de
mesurer température, l’humi-
dité et la teneur en CO2 en temps
réel dans tous les intérieurs.
Pédagogique, fiable et simple
à utiliser, il a été pensé pour
accompagner la démarche de
l’amélioration de la qualité de
l’air intérieur.

Vite!

INNOVATION

Le plénum léger comme une plume
de France Air

Côté technique
Tous les échangeurs des
groupes du fabricant bénéfi-
cient d’un traitement anticor-
rosion “Gold Fin”. Les ailettes
sont composées d’un alliage
antirouille en aluminium-
manganèse (Al-Mn) recou-
vert d’une couche de protec-
tion dorée en résine époxy et
acrylique modifié sans sili-
cone. Cette protection aug-
mente la performance anti-
corrosion de 200 à 300 %
par rapport à un échangeur
traité avec une protection tra-
ditionnelle “Blue Fin”.



D ès les années 1990, des
qualifications de compé-

tences ont été proposées par
Qualibat aux professionnels de
la ventilation : la 5311 et la 5312
distinguaient, chacune pour des
dimensionspropresdechantiers,
les professionnels à l’expérience
etauxcompétencesattestéesen
matière d’installation de VMC,
en habitat individuel, collectif
et tertiaire. Aujourd’hui près
de 3 000 artisans et entre-
prises, parmi lesquels plus de
2 000 “RGE”, ont été ainsi
qualifiés.
Depuis, d’autres qualifications
plus spécifiques ont été pro-
gressivement créées pour ré-
pondre à d’autres besoins,
comme les qualifications 5313
(traitement de l’air d’une salle
blanche), 5331 et 5332 (net-
toyage des réseaux aérau-
liques), et 5333 (maintenance
des réseaux aérauliques). Les
enjeux de la mesure n’ont pas
non plus été oubliés, avec une
qualification dédiée à la mesure
de la perméabilité à l’air des
réseaux aérauliques (8721).

Nouvelle qualification
8741
En réponse aux nouvelles obli-
gations issues de la RE 2020,
Qualibatproposeaujourd’huiaux
professionnels une qualification
8741 – Vérifications et mesures
des systèmes de ventilation –,
dédiée au contrôle des installa-
tions de ventilation. Premier or-
ganisme de qualification retenu
par le ministère, Qualibat se
prépare à accueillir les 600 à
700 opérateurs de mesures déjà
inscrits à cette formation dis-

pensée par l’un des cinq orga-
nismes de formation qualifiés à
ce jour par le ministère.
Cette formation est un prérequis
pour obtenir la qualification. Se-
rontexaminéségalement les jus-
tificatifs concernant le matériel
de mesures, cinq opérations de
mesureettrois rapports.Unefois
complété le dossier de demande
(téléchargeable à partir du site
qualibat.com/documentation-
technique), un audit documen-
taireseraconduitparunauditeur
expert avant que le dossier ne
passe en commission d’examen
avec l’ensembledecespièces.Le
délai moyen de réponse est de
15 jours.

Place aux pros qualifiés
Si la “possibilité” d’une mesure
de la perméabilité à l’air des ré-
seaux aérauliques, issue de l’an-
cienne RT 2012, a été reprise
dans la RE 2020, la nouvelle ré-
glementationfaitducontrôledes
systèmesdeventilationuneobli-
gation pour tous les bâtiments
résidentiels neufs.
Les vérifications et mesures
constituant ce contrôle seront
réalisées en suivant le tout
nouveau protocole ventilation
RE 2020,pardesopérateursau-
torisés par le ministre en charge
de la Construction dans des en-
treprises titulaires de la nouvelle
qualification 8741, que Qualibat
est, à ce jour, le seul à proposer.
Pour l’instant réservés aux bâti-
ments résidentiels neufs, l’obli-
gation de contrôle pourrait à
l’avenir concerner aussi les bâti-
mentsneufs tertiaire, élargissant
d’autant les besoins en profes-
sionnels qualifiés. l M. W.

QUALIFICATION VENTILATION

Qualibat complète
son offre
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H
omeServe n’en finit pas
de grandir. Plus de
20 ansaprès ledébutde

son aventure sur le marché fran-
çais, le groupe britannique
compte aujourd’hui 4 000 pro-
fessionnels sur le terrain qui in-
terviennent annuellement chez
1,3 million de clients. Initialement
spécialisé dans la recherche de
fuite d’eau, HomeServe s’est de-
puis bien développé et intervient
dans lesdomainesde l’électricité,
du gaz, du chauffage ou encore
de la serrurerie. Si l’entreprise a
beaucoup misé sur la croissance
externe ces dernières années
pour se développer, en prenant
le contrôle d’entreprises bien im-
plantées localement, elle lance
cette fois-ci un nouveau service
baptisé ChargeFacile, d’installa-
tion et d’assistance de bornes de
recharge et de prises renforcées
pour véhicules électriques. Le
groupebritanniqueproposeainsi

un diagnostic à distance ou di-
rectement sur place pour déter-
miner l’installation la plus adap-
tée selon le besoin.

Un abonnement pour
les dépannages
Pour chaque mode de recharge,
HomeServe proposera pro-
chainement un service complet
d’assistance et de dépannage
24 h/24 et 7 j/7 pour garantir
la continuité de mobilité, sous
forme d’un abonnement men-
suel à 9,99 €/mois. Il com-
prend : la protection et le dé-
pannage de l’ensemble des
installations électriques de la
maison, la réparation et l’en-
tretien de la prise ou de la borne
de recharge et enfin la mise à
disposition d’un taxi ou d’une
voiture de location en cas de
dysfonctionnement du service.
« Nous souhaitons développer
des partenariats avec des en-

treprises leaders de la mobilité
électrique afin de proposer nos
services à leurs clients. Ainsi, les
acheteurs de véhicules électriques
se verront proposer une solution
clés en main comprenant l’ins-

tallation de la borne de recharge
et un service d’assistance et de
dépannage 24 h/24 et 7 j/7. Nous
pensons que c’est important
pour finir de convaincre les “in-
décis” de la mobilité électrique.

En 2025, nous souhaitons ins-
taller plus de 10 000 bornes par
an chez les particuliers », pré-
cise Mickael Loreau, directeur
des Initiatives de Croissance
chez HomeServe. l J. Becam

DIVERSIFICATION

HomeServe s’attaque aux bornes
de recharge

Pour 2025, l’objectif de Home Serve est
de 10 000 bornes installées chaque année

chez les particuliers

D epuis 14 ans, la marque
QualiPV s’est imposée

comme la qualification de réfé-
rencepour lesprofessionnels ins-
tallant des panneaux solaires
photovoltaïquesdans ledomaine
résidentiel. Qualit’EnR fait évo-
luer les noms et les champs de
ses qualifications QualiPV et
permetainsiàdenombreuxpro-
fessionnels du solaire d’obtenir
une qualification adaptée à leur
activité. En effet, à la suite de la
publication de l’arrêté tarifaire
relevant à 500 kWc le plafond
destarifsd’achaten« guichetou-

vert », Qualit’EnR a étendu le
champ de sa qualification Quali-
PV0-250à500kVA.Enconsé-
quence, QualiPV 0-250 devient
QualiPV500 ; et QualiPV mo-
dule Elec, qui porte sur les instal-
lations photovoltaïques de puis-
sance inférieure ou égale à
36 kVA,estrebaptiséQualiPV36.
Dans le même temps, la surim-
position de panneaux photovol-
taïquesvientcompléter lechamp
de la qualification QualiPV mo-
dule Bât qui, jusqu’à lors, per-
mettaituniquement les installa-
tions photovoltaïques intégrées
au bâti. Pour les entreprises déjà
qualifiées QualiPV, une bascule
automatique est effectuée.
Toutes les sociétés qualifiées
QualiPV 36, et Quali PV 500 et
QualiPV module Bât voient leur
certificatdequalificationencours
de validité réédité. l J. B.

MAISON CONNECTÉE

Somfy et Daikin unifient leur offre
Dans un contexte où l’aug-

mentation des vagues de
chaleur rappelle l’urgence d’op-
timiser la performance énergé-
tique, la gestion du chauffage et
de la climatisation joue un rôle
clé dans le confort thermique du
logement. Somfy et Daikin ont
décidé de signer un partenariat
afin de développer l’expérience
de lamaisonconnectée.« Somfy
a fait de l’ouverture et de l’inter-
opérabilité, un pilier de sa straté-
gie avec le lancement du pro-
gramme “So Open” en 2018.
Notre solution TaHoma est com-
patible avec près de 300 types de
produits de la maison, et nous
sommesfiersd’élargiraujourd’hui
cet écosystème avec Daikin, une
marque référente dans son do-
maine. Avec ce partenariat, nous
souhaitons proposer aux utilisa-

teurs une expérience simplifiée et
unifiée du logement connecté,
mais également leur permettre
de gérer plus efficacement la per-
formanceénergétique »,annonce
Angélique Longeray, directrice
générale Somfy France.

Multiplier les scénarios
Il est désor-
mais possi-
ble pour les
p o s s e s -

seurs de l’application TaHoma
de Somfy de piloter simplement
leur chauffage ou leur climati-
sation, depuis chez eux ou à
distance. Pour plus de perfor-
mance énergétique, les utilisa-
teurs peuvent également créer
des scénarios couplant le pilo-
tage du chauffage avec les vo-
lets roulants. Par exemple, l’hi-
ver en journée, les volets
roulants restent ouverts pour
profiter de la chaleur gratuite

du soleil et le
chauffage est
en mode éco.
Le soir, les vo-
lets se ferment
à l a to m b é e

de la nuit pour
conserver la chaleur et

le chauffage passe en mode
confort. l J. B.

QUALIFICATION

Qualit’EnR fait évoluer
QualiPV





N é fin 2019 pour faire face à
la hausse des besoins élec-

triques des ménages, Oscaro
Power a fait le pari de miser sur
l’autoconsommation d’électri-
cité. D’après les chiffres d’En-
edis publ iés en juin 2021,
110 000 maisons étaient équi-
pées de panneaux solaires pho-
tovoltaïques, contre 3 000 en
2015. Il reste donc un potentiel
de développement majeur pour
cette solution. Afin de séduire
davantage les particuliers, le site
e-commerce spécialisé dans
l’énergie solairea décidé de lan-
cer un simulateur pour dimen-
sionner les installations photo-
voltaïques résidentielles.

Une liste de matériel
adaptée à chaque chantier
La filiale du groupe de commerce
en ligne Oscaro, qui vend déjà
des kits de panneaux solaires
photovoltaïques sur mesure à
installer soi-même, propose gra-
tuitement et sans l’intervention
d’un professionnel une estima-
tion de la taille adéquate et de la
puissance optimale d’un sys-

tème PV complet et sur mesure.
Basé sur l’intelligence artificielle,
ce simulateur analyse plusieurs
critères tels que les dépenses
mensuelles ou annuelles d’élec-
tricité ou les équipements de la
maison. À l’issue de cinq étapes,
plusieurs formules d’autocon-
sommation sont proposées aux

futurs clients avec un nombre de
panneaux solaires recommandé
en fonction de leur consomma-
tion électrique. Oscaro Power
mise sur « l’empowerment » : le
client peut choisir de se faire li-
vrer un kit préconfiguré ou de le
réaliser lui-même avec le confi-
gurateur.

Ce dernier est également un
outil développé par Oscaro
Power, qui permet d’établir une
liste de matériel en fonction des
contraintes chantiers spéci-
fiques à chaque particulier. Le
client peut ainsi choisir le lieu
d’installation et sa typologie, le
matériel souhaité, ou encore
ajouter au kit un outil de super-
vision de sa consommation en
temps réel, une batterie de
stockage ou une borne de
charge de véhicule. Les diffé-
rents éléments proposés à
chaque étape dépendent des ré-
ponses précédentes apportées
au simulateur et sont donc
adaptés à chaque cas client. En
sortie de configurateur, Oscaro
Power propose au particulier un
panier exhaustif, avec tous les
composants nécessaires pour
installer soi-même ce kit de
panneaux solaires sur mesure
et conforme aux normes élec-
triques en vigueur. Toutes les
étapes de l’installation sont en-
suite détaillées dans un guide
couvrant les aspects du photo-
voltaïque. l J. B.

MAISON CONNECTÉE

LG rejoint
la Home
Connectivity
Alliance

LG Electronics Inc. (LG) a été
nommé au conseil d’adminis-
tration de la Home Connectivi-
ty Alliance (HCA), une organi-
sation qui vise à fournir des ex-
périences de maison connectée
plus intelligentes grâce à l’in-
novation ouverte et la collabo-
ration. Fondée en 2022 et
rassemblant divers fabricants
de solutions de maison con-
nectée, cette alliance a pour vo-
cation de créer un écosystème de
maison connectée sûr, sécurisé
et interopérable. En plus de LG,
la HCA compte parmi ses mem-
bres 13 marques mondiales,
dont Samsung, Arçelik, Elec-
trolux, Haier, GE Appliances et
Trane Technologies.

SALON

Le rendez-vous
du bâtiment
intelligent en
novembre
La 12e édition du salon Intelli-
gent Building Systems (IBS)
se déroulera à Paris – Porte de
Versailles les 8 et 9 novembre
2022. Au programme : inno-
vation numérique au service
du Bâtiment, usages des IoT
et intelligence artificielle pour
optimiser les performances
éner-gétiques des bâtiments,
stockage d’énergie dans le bâ-
timent, Bim Gestion Exploita-
tion Maintenance, cybersécurité
des bâtiments, etc. En parallèle
du salon IBS se déroulera la
8e édition du salon Smart City
+ Smart Grid.

Vite!
INSTALLATIONS RÉSIDENTIELLES

Oscaro lance son outil de simulation
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D epuis début juin, ABB a en-
taméuntourdeFranceavec

son showroom mobile pour une
période de 12 mois. Ce camion
de démonstration de 20 m² a
comme objectif de présenter les
innovations et solutions élec-
triquesauxclients – installateurs,
agences de distribution, ta-
bleautiers et bureaux d’études –
de lamarque.Lesclientspeuvent
ainsi manipuler les produits et
solutions en situation réelle et
échanger avec les équipes com-
merciales. Le showroom mobile
a commencé sa tournée par la
ville de Nantes avant de sillonner
la France entière, selon les solli-
citations de ses clients (les pro-
chaines dates sont à retrouver le
site du fabricant). « Les solutions
exposéesrépondentauxdifférents
enjeux de l’électrification d’au-
jourd’hui et de demain : faciliter
la distribution et le pilotage de
l’énergie, réduire la consomma-

tiondesbâtiments intelligents, in-
former, protéger les occupants
avec leséclairagesdesécuritéop-
timisés, et proposer des infra-
structures de transport plus du-
rable », détaille ABB.

Zoom sur les innovations
du fabricant
Les solutions et innovations de
l’entreprisevontêtrearticulésau-
tourde4 piliers : l’énergie, lesbâ-
timents, l’éclairage de sécurité et
la mobilité. ABB mettra tout
d’abord en avant ses solutions
degestiontechniquedubâtiment
(GTB) plug&play qui garantis-
sent la gestion de l’éclairage, des
stores, et du CVC tout en dimi-
nuant la consommation d’éner-
gie. En ce qui concerne la distri-
butionde l’énergie,ABBprésente
en avant-première sa nouvelle
gamme d’armoires de distribu-
tionSystemproEenergyquicou-
vre les marchés du tertiaire et de

l’industrie.Au-delàde laconnec-
tivité, cette nouvelle gamme
allant jusqu’à 800 A réduit le
tempsdemontage jusqu’à40 %
et améliore l’espace de câblage
de 20 %. La marque présente
également sa nouvelle ligne
d’éclairage de sécurité, BrioSpot
de Kaufel, une gamme configu-
rable grâce à sa référence unique

pour4 typesdemontageensail-
lie : mural, plafond, drapeau ou
suspendu (accessoire supplé-
mentaire nécessaire).
Concernant la mobilité durable,
ABBmetégalementenavantses
solutions complètes allant de la
charge lente avec les Wallbox
Terra AC aux solutions de charge
rapides DC. l J. B.

ROADSHOW

ABB électrise les routes de France

Le client peut se faire livrer
un kit préconfiguré ou le
réaliser lui-même à l’aide

du configurateur



HELLIO, ACCOMPAGNATEUR DANS LA MAÎTRISE
DE L’ÉNERGIE

Arthur Bernagaud, Responsable des opérations BtoC chez Hellio
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n Quel prix allez-vous soutenir et pourquoi avoir
choisi ce prix ?

Nous avons opté pour la Performance commerciale et Innovation qui est vrai-
ment au centre de notre projet.
Nous avons vraiment à cœur, au-delà du savoir-faire et de la réalisation des chan-
tiers dans les règles de l’art, d’accélérer nos objectifs de développement. Donc,
la performance commerciale et l’innovation sont vraiment au cœur de notre pro-
jet. C’est bien sur la performance que nous accompagnons nos pros partenaires,
grâce à notre expertise, ils transforment davantage de devis, c’est grâce à ça qu’on
accélère la rénovation énergétique.

n Les ZeAwards du Bâtiment récompensent et
encouragent les entrepreneurs qui font bouger la filière,
le marché. Comment soutenez-vous les artisans ?

Nous jouons un rôle d’accompagnant pour les entreprises du Bâtiment que nous
aidons à se mettre en conformité ainsi qu’à détecter les gisements, les nouveaux
marchés, les opportunités, qui peuvent être intéressants pour un professionnel.
Nous développons l’ensemble des solutions pour rentabiliser le chantier. Ainsi,
nous proposons la signature électronique de devis pour gagner du temps. Nous
avançons également les aides auprès des particuliers qui, sans cela, mettraient
des mois à les récupérer. Ceci est un frein au démarrage des travaux pour beau-
coup d’entre eux.
Hellio a pour stratégie d’aller vers de la rénovation globale et nous aidons les en-
treprises à se qualifier RGE sur des secteurs qu’elles n’abordaient pas, comme
par exemple le chauffage pour ceux qui ne faisaient que de l’isolation, ou vice-
versa. Nous recrutons également des spécialistes dans tel ou tel métier pour ne
plus aborder les travaux en “one shot” mais dans leur globalité.

n En tant que sponsor, qu’attendez-vous des
ZeAwards du Bâtiment ?

De la notoriété. Nous voulons être bien identifiés par l’ensemble des ac-
teurs du marché professionnel. Dans ce but, il nous a semblé logique
d’assister à un événement qui récompense les pros de la filière. La qua-
lité est bien entendu notre leitmotiv : nous voulons être dans une dé-

marche qui récompense les meilleurs avec la meilleure qualité possible.

n Quels sont vos objectifs pour l’avenir ?
Atteindre vraiment la rénovation globale et généraliser le plus pos-

sible l’audit énergétique avant d’entamer des travaux de rénova-
tion. Sur tout le territoire français,nous trions sur le volet les en-

treprisesavec lesquellesnoussouhaitonstravaillersurcertaines
typologies de chantier. Nous souhaitons accélérer les travaux
de rénovation énergétique en France en maintenant la qua-
lité et en maillant l’ensemble du territoire avec des entre-
prises couvrant toutes les typologies de chantier.

n Pouvez-vous nous présenter Hellio ?
Hellio est une entreprise qui évolue dans le secteur des économies d’énergie de-
puis plus de 14 ans. Hellio se présente comme un relais entre les énergéticiens,
qui ont l’obligation d’inciter les particuliers et les entreprises à faire des écono-
mies d’énergie, et les bénéficiaires des incitations.
Hellio est le seul acteur indépendant du marché capable de traiter la probléma-
tique des économies d’énergie dans tous les secteurs qui consomment de l’éner-
gie : le public, le privé, le résidentiel, l’agriculture, etc.
Notre métier est d’aller chercher des bénéficiaires en ligne et de les inciter à faire
des travaux pour réduire leur consommation d’énergie. Pour ce faire, nous les met-
tons en relation avec des professionnels du bâtiment RGE. Nous agglomérons
l’ensemble des aides : Primes énergie, MaPrimeRénov’, etc. Nous allons chercher
pour nos clients les subventions et les aides existantes. Nous nous assurons que
les travaux soient exécutés dans les règles de l’art avec, si besoin, un audit éner-
gétique en amont et un contrôle des travaux en aval.

n Comment est né Hellio ?
Nous sommes partis du constat que les bénéficiaires étaient perdus au milieu
des règles du jeu des dispositifs d’aides et ses contraintes (RGE, CEE, etc.). Nous
nous sommes basés sur le dispositif des Certificats d’économies d’énergie, qui
existe depuis 2006, pour répondre à l’objectif d’économies d’énergie de la France
et nous avons vu l’opportunité d’aider, d’une part à collecter les CEE et, d’autre
part les bénéficiaires à en profiter.

n Êtes-vous très innovants dans votre domaine ?
Nous sommes très innovants dans la mesure où nous lançons des programmes
de très grande envergure basés sur notre expertise réglementaire. Par exemple,
nous développons des offres en interrogeant la filière : les coûts des travaux sont-
ils cohérents, les techniques de poses sont-elles efficaces, le processus de
vente peut-il être accéléré ? Notre rôle est d’alerter aussi nos clients
sur les excès de prix.

n Vous êtes sponsor de la 2e édition des
ZeAwards du Bâtiment. Pouvez-vous
nous expliquer ce qui vous a séduit dans
cet événement ?

Sans les pros, nous n’existons pas. Nous avons beau avoir toutes
lesmeilleures idéesde la terre, lebrasarmédeHellio, ce sont
les pros sur le terrain. Nous ne pouvons pas estampil-
ler nos chantiers à notre image, donc nous avons opté
pour les ZeAwards qui récompensent les meilleurs
professionnels.



La lumière au service de la
qualité de vie au quotidien.

Voilà en quelques mots com-
ment résumer la nouvel le
gamme Sun@Homelancée il ya
quelquesmois par Ledvance. En
effet, il n’est désormais plus à
prouverque la lumièreexerceune
influence sur l’humeur, la santé
ou encore sur la productivité.
Alors que les consommateurs
sont de plus en plus attentifs à
leur environnement et à leur in-
térieur, l’éclairage reste pourtant
délaissé que ce soit dans les bu-
reaux ou dans les lieux de vie.
« L’objectif de cette gamme est
d’apporter à l’intérieurun éclai-
rage très semblable à la lumière
du jour », commente Anne-So-
phie Monjoie, directrice marke-
tingetcommunicationchezLed-
vance. La fonction biorythme,

entièrement automatisée, re-
produit le cours de la journée et
le rythme biologique humain.
Cette fonction est propice à la
concentrationpendant la journée
grâce à une lumière stimulante,
et plus relaxante en fin de jour-
néeavecune lumièrechaude.Des
fonctions connectées supplé-
mentaires comme le simulateur
d’aube et le réglage de l’éclairage
favoriseront le bien-être. Depuis
l’application Ledvance Smart+, il
est possible de personnaliser la
lumière à son propre rythme de
vie ou ses envies.

Pour les adeptes
de la connectivité
La gamme Sun@Home offre
égalementunspectredecouleurs
plus large grâce à sa technologie
SunLike, trèsprochede la lumière

naturelle du soleil (IRC > 95) : le
rendu chromatique est quasi-
ment le même et les couleurs
semblent ainsi plus lumineuses,
pratiquement comme en plein
soleil. Il reste désormais à Led-
vance à faire connaître sa nou-
velle gamme Sun@Home. « La
problématique est que ce type de
solution nécessite une explication
au moment de la vente, il faut le

montrer et le manipuler. Il y a une
pédagogie à mettre en place au-
tourdecettegammevis-à-visdes
consommateurs finaux », com-
mente Anne-Sophie Monjoie.
Cettegammes’adressed’ailleurs
à des utilisateurs ayant déjà une
certaine appétence pour les ob-
jets connectés et souhaitent al-
ler encore plus loin dans l’univers
de la connectivité. l J. B.

PRODUCTION SOLAIRE

Mylight Systems
améliore son
rendement

MyLight Systems enrichit sa
gamme premium avec le nou-
veau Quartz bifacial 425Wc,
un panneau photovoltaïque
doté de cellules de technolo-
gie type N pour plus de puis-
sance à surface égale. Le
module atteint une puissance
de sortie de 425 Wc, une ef-
ficacité de 21,43 %, et de-
vient ainsi le panneau le plus
puissant du catalogue de la
marque.

DÉVELOPPEMENT

DualSun lève
10 millions
d’euros

Le fabricant français de pan-
neaux solaires, annonce une
levée de fonds de 10 millions
d’euros auprès de TiLT Capital
Partners, fonds d’investisse-
ment du groupe Siparex. L’ob-
jectif est de capitaliser sur une
très forte traction commerciale
(CA multiplié par 7 entre 2020
et 2022) pour devenir l’un des
fabricants leaders du solaire
européen. Cette levée de fonds
financera le déploiement de
DualSun à l’international, l’in-
vestissement constant en R&D
et le développement de sa plate-
forme de services MyDualSun.

Vite!
BIORYTHME

Avec Sun@Home, Ledvance reproduit
la lumière du soleil
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C réée en 1995, l’entreprise
Meljac conçoit et fabrique

des appareillages électriques de
luxe(interrupteurs,prisesdecou-
rant, sonnettes, lampes à poser,
spots et liseuses, habillages de
thermostats, de systèmes do-
motiques, etc.) tout en propo-
sant des réalisations sur mesure
(35 %desproduits).Ellepropose
un large choix de modèles fabri-
qués en France, avec divers for-
mats et finitions, conçus dans
des matériaux nobles tels que le
laiton, le verre, la porcelaine de
Limoges… Disposant de deux
showrooms (Paris et Lyon), de
deux ateliers et d’une filiale aux
États-Unis, Meljac dépasse son
objectif avec un chiffre d’affaires
de 10,8 M€ en 2021, soit une
augmentation de 15 %. La stra-
tégie de développement de l’en-
treprise, reposant sur l’innova-
tion, lesur-mesureet l’expansion
internationale, permet de main-
tenirunrythmedecroissancedy-
namique malgré un contexte gé-
néral toujours incertain. « La
progression constante de notre
chiffre d’affaires au long de ces
5 dernières années, issue de l’en-

gagement passionné de nos
équipesetde laqualitéqui faitno-
tre renommée, nous a permis de
résister aux épreuves traversées
pendant cette période. Au-
jourd’hui, l’entreprise prend une
nouvelle dimension avec des pro-
jets d’une autre envergure et s’y
prépare en recrutant et en inves-
tissant dans ses outils », détaille
Jean-Michel Lagarde, directeur
général de Meljac.
Avec 5 % du CA investis dans la
R&D, Meljac poursuit ses parte-
nariats, à l’instar de celui signé
avec l’architecteJean-MichelWil-
motte, pour donner naissance à
la collection Cannelée en 2018.

En 2022, c’est désormais l’uni-
vers de la joaillerie qu’intègre la
marque grâce à son partenariat
avec lamaisonTournaire.Concer-
nant la domotique, l’entreprise
continue de faire évoluer son of-
fre bien que l’ensemble de ses
gammes soit déjà connectable à
la plupart des systèmes. Afin de
simplifier l’installation, elle met
aupointen2022leproduitCrest-
net, un interrupteur directement
connecté au bus Crestron, mo-
dèle combinant à la fois des per-
formances technologiques re-
connues, l’éléganced’unmatériau
nobleet laqualitédefinitionMel-
jac. Par ailleurs, la marque colla-

boreavec lefabricant italienBlack
Nova pour créer les modèles
Black Jack, compatibles avec
quasimenttous lessystèmesdo-
motiques du marché.

Des investissements
pour maintenir la
croissance
L’effectif global de Meljac a aug-
menté de 50 % en 5 ans tandis
que l’entreprise a créé, en 2021,
des postes à la production, au
bureau d’études et dans le ser-
vice commercial en recrutant
11 CDI. En 2022, l’entreprise ac-
cueillera encore une vingtaine
d’étudiantspourpréparer l’avenir.
Meljac investit également dans
la rénovation de ses deux show-
rooms français (Paris et Lyon) et
y renforce ses équipes. L’activité
commerciale est aussi soutenue
par une visibilité accrue en 2022,
notamment avec la participation
de la marque à une quinzaine de
salons tant professionnels que
grandpublicetàdesévénements
BtoB, en France et à l’étranger
(Equip Hotel, Downtown Design
Dubaï, Architect@Work Milan,
Révélations Paris…). l J. B.

RÉSULTAT ET INVESTISSEMENT

Un exercice 2021 lumineux pour Meljac





Q
ui a dit que les toilettes
n’étaientpasglamouret
techniques ? Pas Gebe-

rit en tout cas, qui a décidé de lui
dédier une étude complète. En
effet, Parmi les espaces domes-
tiques qui révèlent nos spécifici-
tésculturelles, lecoin toilettesest
emblématique de nos diffé-
rences. En France, on lui dédie
souvent une pièce séparée de la
salledebains, tandisquenosvoi-
sins européens et notamment
d’Outre-Rhin l’y intègrent. Une
étude réalisée par OpinionWay
pour Geberit indique que pour
89 % des Français, le coin toi-
lettes doit être une pièce à part
entière. Et de fait, 81 % d’entre
euxontdéjàunepiècedédiéeaux
WC. Par ailleurs, pour 80 % des
sondés, la rénovationducoin toi-
lettes doit se faire indépendam-
ment de celle de la salle
de bains. 23 % des Fran-
çais, soit 7 millions de
foyers, ont l’intention de
rénover leur coin toilettes
dans les cinq prochaines
années.

Un produit délaissé dans
les salles d’exposition
En plus d’être une pièce à part, le
coin toilettes est également mé-
connu. 31 % des Français esti-
ment ne pas disposer d’assez
d’informations sur le coin toi-
lettes. Ce qui intéresse le plus les
Français ce sont d’abord des in-
formations technologiques pour
rendre le lieu plus fonctionnel
(46 %). Puis des informations
sur les innovations en termes de
confort lié à l’insonorisation, à
l’hygiène ainsi que les dispositifs
anti-odeur (33 %). Pourtant,
malgré cet engouement, cette
pièce peine à trouver sa place
dans lessallesd’exposition.« Les
toilettessont leparentpauvredes
sallesd’expositionetdesGSB.Cet
espace n’est pas valorisé et n’a
pas d’ambiance aménagée
comme pour les salles de bains. Il
n’y a pas non plus d’outils d’aide à
laventepour leshôtesethôtesses

dessallesd’exposition »,explique
Guillaume Leurent, directeur
marketing et digital de Geberit
France.Depuis le rapprochement

avec la marque Allia en 2014, le
groupesuissespécialisédans les
installations sanitaires reven-
dique un catalogue couvrant
« 100 % du coin toilettes » ainsi
que 50 % de parts de marché
pour lesbâtis-supportset lesWC
lavants.

Une communication
renforcée
GeberitFranceaffichedésormais
son ambition de devenir la réfé-
rence du coin toilettes en paral-
lèle de son expertise sur la salle
de bains. Pour y parvenir, la
marque veut s’appuyer sur trois
piliers de développement : une
communication forte, des outils
innovants pour les showrooms
et une offre produits personnali-
sée. Concernant le premier pilier,
Geberit a créé un nouveau site
internet dédié baptisé moncoin-
toilettes.fr afin de fournir l’infor-
mationattenduepar lesconsom-

mateurs. Le site sera régulière-
ment alimenté avec du contenu
permettant au particulier d’avoir
toutes lescléspouraménagerou

rénover.Déjàen ligne,cenouveau
site sera officiellement lancé lors
du salon Idéobain avec 50 arti-
cles déjà publiés. « À partir de
2023, la communication de Ge-
berit France sera consacrée à
100 %aucointoilettes »,souligne
Guillaume Leurent.
Toujours pour le volet de la com-
munication renforcée, la marque
suisse a édité un catalogue
“Mon coin toilettes” à destina-
tion du grand public utilisable

directement par les salles d’ex-
position et les installateurs.
Conseils, astuces pratiques,
cahier technique et inspira-
tions sont déroulés au fil des
166 pages de cette “bible”.
Le deuxième pilier repose sur les
salles d’exposition avec des ou-
tils d’innovants. Geberit a ima-
giné un corner entre 3 et 5 m²
comportant une ambiance et un
espace “Inspiration & projets”.
« Un premier concept sera pré-
senté sur notre stand à Idéobain.
Le but est de montrer aux clients
le champ des possibilités », sou-
ligne le représentant du fabri-
cant. Second outil, une borne di-
gitale interactive va permettre
de guider le particulier dans son
projet. Elle offre une vision de
toute la gamme Geberit sans
avoir à exposer tous les produits

et tout en présentant les
solutions par critère de
pro jet et par étape.
« Nous pouvons égale-
ment former les équipes
des distributeurs avec
comme objectif de dési-
gner un responsable du

coin toilettes. Nous voulons créer
un partenariat renforcé avec nos
distributeurs en nous engageant
à dédier une personne pour ce
corner. En échange, nous avons
développé un outil de gestion de
leads vers nos partenaires », pré-
cise Guillaume Leurent. Enfin,
pour les négociants les plus in-
vestis, Geberit pourra proposer
des offres produits spécifiques
avec éventuellement des exclu-
sivités. l J. Becam
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LES WC, C’EST TENDANCE

Geberit veut réhabiliter
le coin toilettes

Trois leviers sont identifiés :
une communication forte, des outils

innovants et une offre produits
personnalisée

Geberit a créé un nouveau site internet dédié baptisé moncointoilettes.fr
afin de fournir l’information attendue par les consommateurs

23 % des Français ont l’intention de rénover leur coin toilettes dans les
cinq prochaines années.

LIGNE DE DOUCHE

Hansgrohe
enrichit sa
solution Pulsify

Pensée pour s’adapter à toutes
les salles de bains, la collection
de douches Pulsify se dote de la
dernière technologie de jet
développée par Hansgrohe :
PowderRain. Il s’agit d’un jet
qui se démultiplie en milliers
de micro-gouttes ultralégères,
plongeant le corps dans un véri-
table cocon d’eau. Un confort
poussé à l’extrême avec son
système de commande Select
pour changer les jets, et sa tech-
nologie thermostatique pour
une température constante
maîtrisée au degré près.

RECEVEUR DE DOUCHE

Jacob Delafon
écoresponsable
De plus en plus, l’écorespon-
sabilité occupe une place de
choix dans l’acte d’achat de
nombreux consommateurs.
Jacob Delafon se positionne en
précurseur avec le premier re-
ceveur de douche écorespons-
able du marché : Aérobloc. Il se
compose de différentes couches
tel un sandwich de matériau
fibres de verre, de résine et d’un
bloc alvéolaire qui confère au re-
ceveur légèreté et grande ré-
sistance mécanique. Aérobloc
est conçu à plus de 50 % de
matériaux recyclés.

Vite!
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P remière filiale européenne
(de ladivisionsalledebains)

du groupe Eczacıbaşı, VitrA
France connaît une croissance
importante depuis plusieurs an-
nées,seplaçantdevant les filiales
allemandes et anglaises. Pour
renforcer sa présence dans
l’Hexagone et sa présence au
plusprochedesclients, lamarque
a ouvert, l’année dernière, une
plateforme logistique à Tours
(37).Elleestdestinéeà livrersans
délai lediffus, lesventesenshow-
room, les petits projets des ins-
tallateurs, architectes et promo-
teurs. Toujours dans cette
optique de décrypter plus préci-
sément les attentes locales,
VitrA France crée aujourd’hui un
premier showroom profession-
nel exclusif à la marque situé à
Nantes (44). En 2015, une pre-
mière expérience avait été me-
née à Paris avec la création d’un
showroom (multimarques) ex-
clusivement dédié aux pros. Cet
espace est aussi à la disposition
des équipes commerciales de la
marque, soit 26 personnes ré-
parties sur le territoire national.

100 m² dédié à
la marque
Cette première expérience a
amené l’entreprise à dupliquer le
modèledans lerestede laFrance :

à Toulouse et plus largement en
région Aquitaine-Méditerranée,
à Marseille et en Normandie.
VitrA s’appuie ainsi sur des spé-
cialistes du monde sanitaire im-
plantés localement depuis de
nombreuses années. « Ils sont
ambassadeurs de la marque. Ils
mènentcetteactivitépourdesen-
treprises le plus souvent complé-
mentaires (fabricantsdesolutions
techniques WC, accessoires sani-
taire, robinetterie, équipement de
salle de bains...). Ainsi, chacune
de ces structures – ou agences
commerciales – a construit son
réseau local sur ces fondements
afin d’instaurer et pérenniser la
relation. Ils sont bien sûr aptes à
adapter leur message selon l’in-
terlocuteur (bureaud’études, res-
ponsable showroom sanitaire,
promoteur immobilier...) »,détaille
la marque.
VitrA France a décidé d’aller plus
loin en 2022 avec la création du
premier showroom profession-
nel dédié uniquement à l’entre-
prise sur 100 m². Une vingtaine
d’espaces de présentation sont
pilotés par Benjamin Venturini,
responsable commercial, et
Hubert Pigeat, responsable
prescriptionpour la régionOuest.
Ils organisent par ailleurs des
démonstrations et des sessions
de formation. l J. B.

DÉVELOPPEMENT RÉGIONAL

Premier showroom
exclusif VitrA France

RECEVEUR

Kinedo à prix attractif
La marque lance un nouveau receveur de douche extraplat,
Kinefirst Néo, adapté aux exigences du décret zéro ressaut et
découpable sur chantier. Il est commercialisé à partir de seule-
ment 232 euros HT et hors pose (prix public indicatif) pour

la version 80 x 80 cm blanc, et
312 euros HT et hors pose pour
la PN24. Les installateurs ap-
précieront aussi le fond plat (hors
zone de bonde), lui conférant
une pose plus rapide.

V
it

e
!
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A fin de proposer aux archi-
tectes, installateurs et par-

ticuliers, les solutions adaptées
à leurs besoins selon leur projet,
IdealStandardadévoilé, enmars
dernier, son nouveau concept
Singular, regroupant l’ensemble
de son offre. L’ob-
jectif est ainsi de
proposer à ses
clients lessolutions
adaptées à leurs
besoins selon leur
projet (résidentiel,
ERP, hôtellerie). À
partir de l’offre multi-produit de
la marque (céramique, robinet-
terie, meubles, bain, douche et
accessoires), Singular propose
ainsi une multitude de combi-
naisons pour créer des salles de

bains personnalisées et harmo-
nieuses. Dans le prolongement
decettestratégie, IdealStandard
a présenté, durant Salone del
Mobile 2022 qui s’est tenu à Mi-
lan en juin dernier, ses nouvelles
gammes i.life.Lacollectioncom-

prendtroisoffresdistinctes : i.life
B, S et A, chacune avec son pro-
pre caractère et ses propres ca-
ractéristiques de design. Conçue
encollaborationavec lestudiode
design italien Palomba Serafini

Associati (PS+A), cette collec-
tion propose une grande variété
de pièces – lavabos, meubles,
baignoires et toilettes – pour of-
frir« despossibilités illimitéesafin
de créer un espace unique et
contemporain. »

Trois collections
différentes
Dans le détail, i.life B est l’arché-
type du design léger, un croise-
mententresimplicitéetcréativité.
La gamme présente des formes
géométriques dans les lavabos,
lesWC, lesbidetset lesmeubles,
avec une grande variété de mo-
dèlesetdetailles.Lescéramiques
proposées par i.life B sont com-
plétées par des meubles dispo-
nibles en sept finitions. Tous les
boisutiliséspour laconceptionde
toutes les gammes de meubles
i.life sont certifiés PEFC.
Conçue spécialement pour ga-

gner de la place
avec des lavabos
disponibles à par-
t ir de 45 cm de
large, i.lifeSestdé-
diée à l’aménage-
mentdespetitses-
paces(suites,salles

de bains d’invités, petits appar-
tements). Comme pour i.life B,
les céramiques présentent des
formesdoucesetcarrées.Lacol-
lection est également disponible
en sept couleurs différentes.

Enfin, i.life A se caractérise par
des céramiques arrondies, ce qui
rend la gamme à la fois pratique
etélégante.Lescéramiquespeu-
vent être associées à des meu-
bles assortis, disponibles dans
les sept mêmes finitions que les
produits B et S.

Installation simplifiée
Tous les WC d’i.life B et S béné-
ficient de la technologie RimLS+
d’Ideal Standard. Grâce à une
chasse d’eau puissante et à l’ab-
sence de rebord en surplomb,
cette technologie assure un net-
toyage de l’ensemble de la cu-
vette sans éclaboussures. L’ins-
tallation a aussi été prise en
compteavec lenouveausystème
de fixation caché, permettant

aux professionnels de fixer des
WC et des cuvettes suspendues
au mur de manière plus rapide
et plus sûre. Le kit EasyFix+ as-
sure non seulement un gain de
10 % sur le temps d’installation,
mais il garantit également que
tous les éléments sont dissimu-
lés dans la céramique. De son
côté, la nouvelle gamme de pa-
rois de douche i.life, dotées
d’un vitrage de 8 mm d’épais-
seur, mesure deux mètres de
haut et se caractérise par des
profilés fins en aluminium poli
avec de longues poignées so-
lides. Un large choix de mo-
dèles et de tailles est proposé :
parois pivotantes, pliables, cou-
lissantes à une ou deux portes
et parois fixes. l J. B.

The Engineered Stone Group
n’en finit plus de grandir sur

le marché de la salle de bains et
des produits en matériaux de
synthèse. Après l’acquisition de
Fiora et Nuovvo en septembre
2021, l’ES Group – également
composé d’Acquabella, Mcbath,
F&D Group et Marmite – a an-
noncé en mars dernier, l’achat de
MTI Baths et d’Aquatica. Si ces
deux marques ne vous parlent
pas, il s’agit respectivement de
l’un des principaux producteurs
américains de baignoires et bal-
néos premium et d’un fabricant
européen(principalementen Ita-
lie) de baignoires et spas haut de

gamme. Aquatica commercia-
lise notamment ses produits en
Franceàtraverssonsite internet.

Avec ces deux acquisitions, The
Engineered Stone Group se ren-
force sur le secteur de l’hydro-

thérapie et la balnéothérapie :
« MTI et Aquatica font de nous
un leader dans ce segment. Il
s’agit d’un ajout important à nos
produits et marques axés sur les
produits de salle de bains en
pierre artificielle », déclare Chris-
topher Mahan, président d’En-
gineered Stone Group et direc-
teur général de Cranemere
(groupe fondateur d’ES Group),
dans un communiqué.

Une position renforcée
en Amérique du Nord
Le groupe va également conso-
lider sa position sur le marché
nord-américain. « La combinai-

son de ces grandes marques spé-
cialisées dans les baignoires et
l’hydrothérapie aux États-Unis
avec les produits, la technologie
et l’échelle d’Engineered Stone
Group en Europe crée un ensem-
ble puissant ayant la capacité de
répondre aux besoins des clients
américains », poursuit Christo-
pher Mahan.
MTI Baths et Aquatica conti-
nueront de fonctionner comme
des marques indépendantes
au sein d’Engineered Stone
Group, avec une équipe de di-
rection inchangée et la conser-
vation de leurs sièges sociaux
respectifs. l J. B.

COLLECTION

Une gamme aux « possibilités infinies » chez Ideal Standard

MADE IN USA

ES Group à la conquête de la balnéothérapie

i.lifeproposeunegrandevariétédelavabos,meubles,baignoiresettoilettes.

Tous les bois utilisés pour
la conception de toutes
les gammes de meubles
i.life sont certifiés PEFC

i.life B présente un
design carré léger

avec des formes
géométriques dans
les lavabos, les WC,

les bidets et les
meubles.





L e CSTB vient de publier un
guide pour la mise en œuvre

des douches accessibles “zéro
ressaut” dans les salles d’eau à
usage individuelentravauxneufs.
Cetouvragesortà lasuitede l’ar-
rêté du 11 septembre 2020 sup-
primant le ressaut maximal de
2 cm entre le sol de la salle d’eau
et l’espacedouche jusqu’alorsau-
torisé. L’évolution de cette régle-
mentation doit permettre l’ac-
cessibilité à l’espace douche à
toutes lespopulationsrestreintes
dans leurs déplacements, les se-
niors notamment ou celles souf-
frant d'un handicap. Cette nou-
vel le disposit ion favorise
notamment le maintien à domi-
cile des personnes âgées. « Un
espace de douche zéro ressaut
étant un ouvrage techniquement
complexe à réaliser, il est néces-

saire de combiner différentes
contraintestellesque l'écoulement
de l'eau vers le dispositif d'éva-
cuation, l'étanchéité du support,
la résistanceà laglissede l’espace
douche, l’acoustique et les exi-
gencesréglementairesélectriques.
Pour respecter le caractère acces-
sible, des dimensions minimales
sont également attendues pour
l'espace douche (120 x 90 cm) et
les zones adjacentes (espace
d'usage et espace de manœu-
vre) »,commente leCentreScien-
tifiqueetTechniqueduBâtiment.

Plusieurs solutions
évaluées
Le CSTB a ainsi élaboré un
“Guide pour la mise en œuvre
d'une douche accessible zéro
ressaut dans les salles d’eau à
usage individuel en travaux

neufs”. Au travers d'un groupe
de travail piloté par le CSTB,
près de 80 acteurs (promo-
teurs, entreprises, industriels,
contrôleurs techniques, assu-
reurs et experts) se sont mobi-
lisés pour identifier les solutions
techniques les plus aptes à ré-

pondre à cet objectif réglemen-
taire. Trois façons de réaliser une
douche zéro ressaut ont ainsi
été identifiées pour les deux
configurations possibles que
sont les espaces de douche ou-
verts et les espaces de douche
cloisonnés : les espaces de

douche maçonnés, les receveurs
de douche prêts à revêtir et les
receveurs de douche finis. Pour
autant, ce guide n'exonère pas
les acteurs de justifier de l’apti-
tude à l’usage ouvrage par ou-
vrage, en respectant les DTU,
ATec ou ATEx, d’autant que cer-
taines combinaisons de pro-
duits ne bénéficient pas encore
toutes d’un retour d’expérience
en France. Ce guide, qui a pour
vocation d’alerter les concep-
teurs sur les dispositions à
prendre selon la configuration
de mise en œuvre retenue, est
une version provisoire en at-
tente d’être complétée à court
terme avec d’autres solutions
techniques (notamment pour
les receveurs finis) dès lors
qu’elles bénéficieront d’évalua-
tions techniques. l J. B.

RÉGLEMENTATION

Douche “zéro ressaut” : le CSTB fait paraître un guide
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L e 15 mars dernier, Wedi a
lancé sa première tournée

d’animations d’envergure sur
les routes françaises. Baptisé
“Wedi Tour 2022”, ce roadshow
animé par deux camions aux
couleurs de l’entreprise a
sillonné l’Hexagone en visitant
les distributeurs négoces pen-
dant cinq mois. D’Aix-les-Bains
à Reims, de Brest à Marcq-en-
Barœul, d’Aix-en-Provence à
Aubervilliers ou de Montpellier
à Montluçon, l’entreprise spé-
cialisée sur le marché du pan-
neau et du receveur de douche
à carreler a organisé plus de

160 dates sur les 257 annon-
cées initialement.
Après une pause en août, le
Wedi Tour a remis les clés sur
le contact le
5 septembre
pour se lan-
cer dans un
p a r c o u r s
d’unesoixan-
taine de ren-
d e z - v o u s
avec les par-
tenairesdunégoce,programmés
jusqu’au 24 novembre 2022.
Grâce au camion aménagé en
showroom et d’une tente de dé-

monstration, ils permettront
d’échanger sur toutes les solu-
tions Wedi et sur la réglementa-
tion zéro ressaut en particulier.
Maquettes, cloisons modulaires
100 % étanches, panneaux de
constructiondedifférentestailles,
accessoires…, les visiteurs vont
continuer de pouvoir découvrir
l’intégralité des gammes du fa-
bricant. Avec la présentation des
dernières nouveautés, comme le
receveur spécial support bois ou
la cloison modulaire. « Avec près
de250 datesrépartiessur toute la
France en 2022, le Wedi Tour a
trouvé son public, c’est un grand
succès. La tournée d’automne du
Wedi Tour va permettre de pour-
suivre ce bel élan de rencontres et
de partage avec nos partenaires

distributeurs
et artisans
carreleurs,
plombiers ou
plaquistes,
dansuncadre
inédit ! », se
réjouit Cyril
Rechtman,

responsable marketing Wedi
France. Toutes les dates du Wedi
Tour 2022 sont disponibles sur
le site de la marque. l J. B.

ROADSHOW

Le Wedi Tour, c’est reparti !

Dans certaines régions du
monde lestoiletteset le trai-

tement des matières fécales po-
sentd'importantsproblèmessa-
nitaires. En effet, les effluents
sont parfois rejetés sur place
sans le moindre traitement,
contaminant les nappes phréa-
tiquesetcoursd’eausouventuti-
liséspour laconsommationd’eau
potable.L’Unicefestimequeprès
de 3,6 milliards de personnes
dans le monde qui sont forcées
d’avoir recours à ce type de sani-
taires, « ce qui provoque la mort
d’un demi-million d’enfants de
moins de 5 ans chaque année »,
peut-on lire dans le
communiqué de
Samsung. Dans ce
contexte, le groupe
coréen explique
avoir mis au point,
en collaboration
avec la Fonda-
tion Bill & Me-
linda Gates,
des toilettes
capables de
re cyc ler les
excréments et
de neutraliser

leurs pathogènes. Samsung Ad-
vanced Institute of Technology
(SAIT), la branche de recherche
etdéveloppementde l'entreprise,
en a récemment achevé le déve-
loppement technologique. Un
prototype destiné à un usage
domestique a été fabriqué et
testé avec succès. Les sanitaires
développés par Samsung dispo-
sent d’une technologie de traite-
ment thermique et biologique
permettant d’éliminer les agents
pathogènes présents dans les
matières fécales, et l’eau qu’ils
utilisent est recyclée à 100 %.
Elles ont également la capacité

de déshydrater
et de sécher les
déchets solides
avant de les ré-
duire en cendre.
Samsung prévoit
d'offrir aux pays
en développe-
mentdes licences
gratuites afin
qu’ils puissent
exploiter lesbre-

vets relatifs à
cette techno-
logie. l J. B.

RÉVOLUTION

Samsung et les
toilettes du futur

Une soixantaine
de nouvelles

dates prévues
pour la session

d’automne



V illeroy&BochetDornbracht
ont annoncé, le 15 septem-

bre, mettre fin à leur partenariat
de longue date dans le segment
desrobinetteriesdesalledebains
à la fin de l’année 2023. La fa-
brication et la distribution des
robinetteries de salle de bains
Villeroy & Boch par Dornbracht,
régies par l’accord de licence en
vigueur jusqu’à présent, pren-
drontdonc fin l’annéeprochaine.

Des orientations
stratégiques différentes
Cette annonce met un terme à
une collaboration initiée il y a
20 ansentre lesdeuxentreprises
qui affichent désormais des
orientations stratégiques diffé-
rentes. Villeroy & Boch va pour-
suivre la création de sa propre
gamme de robinetteries enta-
mée il y a plusieurs années déjà
sur les marchés non européens
comme la Chine et la région du
Golfe. La gamme de produits
propresdufabricantestdéjàpré-
sente sur les principaux marchés
européens depuis septembre
2022. Le développement des ro-
binetteriesestassurépar lespro-
pres centres de compétences de
l’entreprise à Mettlach (Alle-
magne) et à Vargarda (Suède),
soutenus par un réseau de pro-
duction international.

De son côté, Dornbracht, sous
l’impulsion de sa nouvelle di-
rection, a initié une transforma-
tion stratégique en 2020. Ce
changement comprend, entre
autres, une orientation ciblée de
l’entreprise à des fins de crois-
sance ainsi que le renforcement
de l’offre de produits et de ser-
vices de la marque Dornbracht.
Sous le nouveau slogan “Lea-
ding Designs for Architecture”,
l’entreprise souligne son ambi-
tion de créer des robinetteries
design et des expériences de

l’eau avancées et avant-gar-
distes. Cela comprend non seu-
lement le développement de
produits sur la base de principes
de conception clairement défi-
nis, mais aussi la garantie d’une
qualité de services optimale. En
ce sens, Dornbracht continuera
d’assurer le service après-vente
de la gamme de robinetteries
Villeroy & Boch livrée depuis
Iserlohn (Allemagne) et garan-
tira l’approvisionnement en
pièces de rechange pendant au
moins dix ans. l J. B.

ROBINETTERIE

Fin de l’histoire entre
Villeroy & Boch et Dornbracht
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La gamme de produits en
propre de Villeroy & Boch

est déjà sur le marché

C réé en Suisse en 1957 par
Hans Mauer et largement

démocratisé au Japon dans les
années 1970/80, le concept de
WC lavant garantit une hygiène
intime irréprochable, qui s’ac-
compagne d’un confort d’utilisa-

tionoptimal toutengénérantdes
économies sur le papier toilette.
Grâce à sa nouveauté Saniseat,
SFA souhaite démocratiser cet
équipement chez les particuliers
français. En effet, l’industriel tri-
colore lance un abattant lavant
séchant compatible avec la plu-
part des cuvettes standards du
marché,maisaussisursarécente
référenceSaniflush(WCcomplet
encéramiqueavecdoublechasse
3/6 litres et système silencieux
de broyage). Doté d’une fonction
confort avec siège chauffant,
d’une douchette double buses,
d’un ventilateur d’air chaud inté-
gré (4 niveaux de températures

identiques),SaniseatdeSFApeut
s’installer tant en équipement
neuf qu’en rénovation confort du
cointoilette. Ildisposed’unecom-
mande latérale pour les options
de confort : réglages de la tem-
pératuredusiège,decellede l’eau
pour le nettoyage ou encore de
celle de l’air pour le séchage, po-
sitions et intensités du jet de la
douchette, oscillation du jet, en-
registrement des derniers para-
mètres utilisés…. Sans compter
que Saniseat propose un mode
économie d’énergie et un entre-
tien facilité grâce à un système
de nettoyage automatique de la
douchette et des buses. l J. B.

CONFORT

SFA démocratise le WC lavant



La sélection
de la rédaction
Quatre pages de nouveaux produits ce mois-ci,
dont 12 produits phares présentés aux Awards
de l’Innovation du Mondial du Bâtiment.
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SCHNEIDER ELECTRIC

POUJOULAT

GEBERIT

www.atlantic.fr

ATLANTIC

Radiateur électrique

La nouvelle gamme de radiateurs
électriques Nirvana Néo, en puis-
sances de 750 à 2 000 W, mêle
connectivité, performance et confort.
Ce nouveau modèle de radiateur à
inertie sèche intègre un corps de
chauffe en fonte qui emmagasine la
chaleur et la restitue durablement de
façon homogène dans la pièce. Il
offre diverses fonctionnalités per-
mettant de contrôler sa consomma-
tion d’énergie : boîtier digital de com-
mande pour la programmation, dé-
tection automatique d’ouverture et de
fermeture des fenêtres, verrouillage du
boîtier de commande et bridage de la
température maximale. Nirvana Néo
est disponible en 3 formats, horizon-
tal, vertical et plinthe, et bénéficie d’un
design repensé et modernisé intégrant
une façade légèrement galbée, une
ligne plus fine (115 mm pour la version
horizontale) et des finitions travaillées.

www.charot.fr

CHAROT

Chaudière électrique
La chaudière électrique Multi-Elec
EnR chauffe l’eau grâce à l’électricité
produite par une source renouvelable,
comme des panneaux photovoltaïques
ou des éoliennes, et offre de nom-
breuses possibilités quant à son mode
de régulation, la puissance pouvant
être répartie sur 3 à 6 étages, égaux
ou non. Constitué d’un corps en acier
ou en inox 316L, l’appareil fonctionne
à une pression de service de 7 bars et
délivre une eau de 20 à 95°C. Il est
isolé par 50 mm de laine de roche et
bénéficie d’une classification au feu
MO. En cas de surplus de production,
le compteur mesure la puissance dis-
ponible et transmet l’information au
régulateur de la chaudière qui s’ap-
proche alors au plus près de la puis-

sance disponi-
ble. Il n’est plus
n é c e s s a i r e
d’installer des
batteries pour
stocker l’énergie
en surplus, celle-
ci étant stockée
sousformed’eau
chaude.

ENERGIE

n CHAUDIÈRES-ÉVACUATION-ÉMETTEURS-ECS

n PAC-CLIMATISATION-VENTILATION n ROBINETTERIE-SANITAIRE-POMPES

n ÉLECTRICITÉ-DOMOTIQUE n OUTILLAGE-MATÉRIEL-INFORMATIQUE

www.geberit.be

Système de recharge des véhicules
Schneider Electric a annoncé le lancement d’EcoStruxure pour l’eMobility, une nouvelle solution de recharge de véhi-
cule électrique visant à déployer les infrastructures de recharge dans les bâtiments. Plus que de simples bornes, c'est

une solution connectée de bout en bout, facile à installer, qui main-
tient la fiabilité de l'alimentation électrique du bâtiment. Elle com-
prend deux éléments principaux : EVlink Pro AC, une solution de re-
charge connectée, rapide à installer, facile à utiliser et à entretenir,

qui permet de minimiser les coûts et les temps d'arrêt ; et Eco-
Struxure EV Charging Expert, un système de gestion de la
charge qui distribue dynamiquement la puissance disponible
en temps réel dans le bâtiment pour charger les VE en évitant
les heures de pointe et en intégrant les énergies renouvelables.

Raccords pour réseaux d’eau
Geberit FlowFit offre tout le nécessaire pour créer un système d’alimentation uni-
versel : tubes en barres et en couronnes, avec ou sans gaine de protection ou d’iso-
lation, raccords PPSU incassables et résistants à la corrosion, raccord MasterFix pour
un raccordement sans outils. Sans calibrage ni ébavurage, la découpe et l’emboite-
ment des tubes sont simplifiés. Une fenêtre de visualisation permet de contrôler
l’emboîtement du tube, et le sertissage correct est validé par un indicateur
qui se détache une fois le sertissage effectué. Grâce au sertissage laté-
ral, le point de sertissage rotatif reste accessible pour travailler conforta-
blement. Deux mâchoires suffisent pour les 8 diamètres de tubes de 16
à 75 mm. La couleur des indicateurs de sertissage (orange ou bleu) per-
met d’associer facilement diamètres de tubes et mâchoires appropriées.

Le système
connecté de
gestion de la

charge, la prise
en compte

des EnR

Évacuation en collectif
RénoVMC-Gaz est un système de rénovation de la VMC-gaz dédié aux immeubles de logements collectifs dotés d’une
installation de VMC-gaz, appartement par appartement. Il permet le remplacement des appareils VMC-gaz peu per-

formants par des chaudières THPE à condensation. Un terminal installé sur la toi-
ture, en tête de chaque colonne raccordée aux appareils VMC-gaz, évacue les fumées
des appareils à gaz THPE. Un tubage individuel par logement, en tube d’acier inoxy-

dable canalise les fumées humides et empêche leur mise en contact avec la gaine
de ventilation en aluminium. Un pied de conduit raccorde l’évacuation des

fumées et l’amenée d’air comburant à la chaudière, tout en assurant le re-
tour des condensats vers celle-ci. Une plaque d’étanchéité rétablit l’étan-
chéité de la gaine de ventilation tout en aménageant le raccordement de

la bouche de VMC.

www.se.com/fr/fr

La rénovation
de la VMC-gaz

en collectif
appartementpar

appartement

www.poujoulat.fr

Stand 3 - F112

Stand 3 - C08

La fenêtre
de contrôle

d’emboîtement,
le confort de

travail
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www.daikin.fr

La sélection de la rédaction
FRANCE AIR

Plénum textile
Plum’Box est le
premier plénum
en textile 100 %
recycle pour la
diffusion d’air,
permettant le
lien entre les ré-
seaux de venti-
lation et l’unité
terminale de
diffusion. Il
remplace les
plénums traditionnels métalliques, lourds et encombrants,
par une solution en textile polyester recyclé, ultralégère
(145 g) et compacte. Son installation sur l’unité termi-
nale de diffusion est simplifiée par la fixation auto-agrip-
pante (plus besoin de vis auto-foreuses). Le col élastique
facilite le raccordement à la gaine de ventilation qui s’effectue
sans outils et s’adapte à plusieurs diamètres. Lorsque le réseau de ven-
tilation se met en marche, l’air insufflé gonfle le plénum qui épouse les
formes d’éventuels obstacles entre le plafond et le faux plafond. Par ail-
leurs, le matériau textile, beaucoup moins réverbérant que l’acier, offre
une meilleure atténuation acoustique.

www.france-air.com

La légèreté,
le col élastique

facile à
raccorder,

l’atténuation
acoustique

DAIKIN

Recyclage des fluides frigorigènes
Daikin présente “Loop by Daikin”, une initiative qui permet le réemploi des fluides
frigorigènes des installations de pompes à chaleur, climatisation et réfrigération
en fin de vie. “Loop by Daikin” rassemble deux démarches distinctes s’adressant
aux opérateurs (installateurs et mainteneurs) et aux propriétaires de parcs im-
mobiliers. Le dispositif se compose d’un analyseur et d’une machine à recycler, et
permet aux professionnels, de recycler facilement eux-mêmes les fluides frigori-
gènes R410a, R32 et R134a après analyse préalable de leur
qualité. La machine à recycler RRDQ220 recycle environ
10 kg/h de fluide afin de le ramener à un état qui garan-
tit son réemploi dans une nouvelle installation ou pour d’au-
tres opérations de maintenance (selon la norme AHRI).

www.burgerhout.com/be/fr

M&G GROUP

Caisson pour PAC sur toiture
Le caisson pour pompe à chaleur Delta-Discovery Air, fabriqué par Burgerhout
et commercialisé par M&G Group, est une solution de haute qualité pour l’ins-
tallation de PAC sur un toit en pente. Il convient aux systèmes split ou monobloc.
Une caractéristique unique de cette solution est la possibilité d’effectuer des ins-
pections annuelles et des entretiens mineurs directement depuis l’intérieur de l’ha-
bitation grâce à une trappe d’inspection. Installé à l’extérieur de l’enveloppe iso-

lante, le dispositif est isolé par une embase en Leadax, subs-
titut possédant les mêmes propriétés que le plomb

mais sans effet nocif sur la santé ou l’environnement.
Le caisson est modulaire, ce qui signifie que l’embase
d’étanchéité et le caisson intermédiaire peuvent être
livrés directement au stade de la construction du toit.

LA RÉDAC
Marie-Laure Barriera
ml.barriera@zepros.fr
06 66 64 61 03

Marc Wast
m.wast@zepros.fr
06 69 74 24 55

LA PUB
Nathalie Richard-Mathieu
n.richard-mathieu@zepros.fr
06 69 65 93 83

Virginie Lindo-Martinez 
v.lindo-martinez@zepros.fr
06 60 77 49 71

Anne Léguillier 
a.leguillier@zepros.fr
06 99 43 19 66

LA DIFF
Catherine Paulic
c.paulic@zepros.fr
01 49 98 58 45

CONTACTEZ…

Stand 3 - G66

Stand - 3-E508

Stand 3 - H090
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www.aldes.fr

ALDES

Entrée d’air filtrante
L'entrée d’air filtrante EHT2, une solution simple flux sans consommables, fait
barrage aux pollens et particules fines. Hygrogréglable, elle s’installe au mur
en neuf comme en rénovation. L’innovation principale consiste en un système
de filtration électrostatique très efficace, composée d’ioniseurs et de plaques
de récupération qui lui permettent d’atteindre l’une des performances de fil-

tration les plus élevées du marché : 90 % des particules de 10 μm et 77 %
des particules de 1 μm. Un simple nettoyage du
filtre une fois par an permet de réinitialiser la fil-
tration à son niveau initial. Après un an d’utili-
sation, une Led rouge s’allume pour rappeler qu’un

nettoyage du filtre est nécessaire ; celui-ci prend moins
de 5 minutes grâce à une brosse fixée sur le dessus de l'entrée d'air.

www.rft.eu

RF-TECHNOLOIES

Volet de désenfumage

Le volet de désen-
fumage Passage
ME n'est pas
équipé d’une lame
rigide qui s’ouvre a

90° mais d'un
“store” résistant au feu qui s’en-
roule. Il est ainsi indépendant du
conduit dans lequel il est installé et
résoud les cas difficiles ou l’ins-
tallation de clapets débattant à 90°
est problématique en raison du
manque de place, ce qui le rend
aussi particulièrement bien adapté
au marché du remplacement ; il
suffit de prévoir 10 cm d’espace. Le
volet peut ainsi être positionné
dans les endroits les plus exigus,
aussi bien sur les conduits hori-
zontaux que verticaux. Son ouver-
ture offre également un passage
d’air optimal et donc une perte de
charge minimale. Passage ME est
la version avec moteur électrique
qui permet le réarmement à dis-
tance, très apprécié lors des
contrôles réglementaires.

www.viessmann.fr

DELABIE

Colonne de douche
thermostatique

La fonction thermo-
statique intégrée
dans la tête de la co-
lonne Sporting 2 Se-
curitherm est inédite
sur le marché à ce
jour. Alimentée par
la boucle d’eau

chaude à plus de 50°C et par l’eau
froide du réseau qui redistribue ins-
tantanément l’eau mitigée, cette fonc-
tion assure une eau saine puisque le
mitigeur thermostatique est au plus
près du point d’utilisation ; il n’y a au-
cune circulation ou stagnation d’eau
mitigée, propice au développement
bactérien, dans la colonne. Le mitigeur
assure une température stable à
38°C. Un rinçage automatique se dé-
clenche toutes les 24 h après dernière
utilisation. Le pommeau diffuse un jet
agréable au débit de 6 l/mn pour des
économies d’eau de plus de 80 %.
L’alimentation électrique du système,
sur secteur ou à piles, est proposée en
version apparente ou encastrée.

www.phoenixcontact.com/fr

PHŒNIX CONTACT

Mesure de l’énergie
Phoenix Contact complète son offre
pour le tertiaire avec deux nou-
veaux compteurs d’énergie homo-
logués MID. Ces nouveaux comp-
teurs EEM-DM357-70 et EEM-
AM157-70 permettent une mesure
de l’énergie dans les environne-
ments les plus exigeants avec une
température de service allant jusqu’à
70°C, idéale pour la chaufferie ou la
borne de recharge pour véhicule
électrique. Le premier permet un
suivi sur les réseaux triphasés tan-
dis que le second est adapté aux ré-
seaux monophasés. Équipés d’une
interface Modbus/RTU sur RS-485,
ils peuvent être facilement inté-
grés à la GTB. Simple d'utilisation,
cette nouvelle génération de comp-
teurs permet une mesure par rac-
cordement direct des lignes, sans re-
courir au moindre transformateur de
courant ou tout autre accessoire.

ENERGIE

La sélection de la rédaction
SIAMP

www.siamp.fr

VIESSMANN

Pompe à chaleur
La Vitocal 250-A est une nouvelle
génération de pompes à chaleur
toutes températures reconnaissable
à son design parfaitement intégré à
l’environnement. L’utilisation d’un
fluide frigorigène naturel, le propane
(R290) lui confère une empreinte
carbone très faible : 40 g éqCO2.
Avec une température de départ
jusqu’à 70°C en thermodynamique,
l’appareil a été conçu spécifiquement
pour la rénovation. Il ne nécessite ni
débit ni volume d’eau minimum, ce
qui permet un raccordement direct
à l'installation existante. La Vitocal
250-A est connectée en perma-
nence au Service d’assistance Viess-
mann, sans frais supplémentaires.

www.arblu.it

ARBLU

Cabine de douche
A180, cabine de douche au style élégant, s’adapte à tous les espaces même
dans de petites salles de bains, et peut être installée sur mesure en diffé-
rentes configurations : niche, angle ou le long d’un mur. Son verre de 8 mm
d’épaisseur, monté sur profilés d’aluminium, reçoit un traitement anti-cal-
caire qui assure de façon permanente sa transparence et limite l’usage de
produits d’entretien. La porte s’ouvre à 180° et se ferme par charnière ma-
gnétique fixée au mur ou verre sur verre. Il existe également une version
coulissante dont la fermeture, amortie par piston, se
déclenche d’une légère poussée quand la porte est à
son ouverture maximale. La couleur des profilés est
personnalisable et 5 finitions de verre sont proposées.
Hauteur 2,10 m.

Chasse d’eau
Avec son réservoir encastré la cuvette Aer’Eau ne nécessite que 1,5 litre
d’eau par chasse. Ce système de chasse pour WC utilise en effet de l’air
sous pression en plus de l’eau. Un compartiment du réservoir de chasse
est dédié à chaque élément. L’eau est d’abord chassée pour nettoyer la cu-
vette, puis l’air sous pression pousse le contenu de la cuvette vers le ré-
seau d’évacuation des eaux usées, le tout en 3 secondes, avec les toilettes
prêtes à être réutilisées après 20 à 30 secondes (selon la pression du ré-
seau d’alimentation en eau). Grâce au couvercle refermable unique qui ac-
compagne le dispositif, les odeurs sont considérablement réduites et les
germes restent piégés avant d’être éliminés efficacement par la puissante
chasse d’air, créant un environnement sanitaire plus hygiénique et plus sain
pour les utilisateurs.

La chasse
d’air qui démul-
tiplie l’efficacité

et réduit le
volume d’eau

nécessaire

Stand 3 - K058

Stand 3 - H066

Stand 2 - E050

Stand 2 - F038Stand 3 - D16-D20

Stand 3 - F098

www.delabie.fr
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www.mersen.com

MERSEN

Fusibles pour
systèmes de stockage
Au dernier salon PCIM de Nüremberg,
le fabricant a présenté sa gamme de
fusibles InBat pour la protection contre
les courts-circuits en courant continu,
conçue pour fournir une sécurité élec-
trique aux modules batterie lithium-
ion dans les systèmes et applica-
tions de stockage électrique. Elle ré-
pond aux exigences de la certification
UN 38.3 pour le test de court-circuit
et la prévention de l’emballement
thermique. Ce dispositif assure une
protection électrique contre les courts-
circuits dus à la déformation structu-
relle des batteries. Mersen a également
présenté les séries de fusibles hautes
performances aBAT et gBAT, conçues
pour protéger les systèmes de
stockage par batterie contre les sur-
intensités. Ces deux séries de fusibles
sont optimisées pour les courants forts
et les fortes variations d’intensité,
fréquentesdans lesapplicationsd'éner-
gies renouvelables.

www.chatard-france.com

CHATARD

Vêtements de travail
Le nouveau modèle de blouson softshell haute visibilité complète la gamme Green
Tech en polyester recyclé du fabricant. Il s’adapte au climat grâce à ses manches

amovibles et la possibilité de rajouter une capuche amovible
Vision+ ou Tempête. De plus, il est compatible avec les parkas

de la gamme Green Tech ou tout autre parka ou veste de pluie
équipée du système kit ; il s’y incorpore pour composer un

vêtement haute visibilité protégeant des intempéries et
du climat frais. En tissu technique stretch, laminé
3 couches, il présente des découpes et des inserts de cou-
leur contrastée et personnalisables. Certifié pour 50 cy-
cles de lavage, il offre également, en fonction des cas, des
solutions de réparation afin de rallonger sa durée de vie.

www.meljac.com

MELJAC

Appareillage électrique
Le leader des appareillages haut de gamme innove avec la teinte Antique Brass
NA. Sa texture en laiton frotté révèle une alternance de zones sombres et claires
qui font toute la subtilité de cette finition qui intègre désormais le nuancier
standard Meljac. Le traitement de surface entièrement réa-
lisé à la main reste l’un des atouts de la marque, réputée pour
la qualité de ses produits fabriqués en France. L’Antique Brass
NA met en lumière la noblesse du laiton massif et s’accorde
à tous les styles : avec les huisseries et robinetteries plébis-
citées dans des intérieurs classiques, bien sûr, mais également
dans des lieux au décor très moderne, industriel par exemple,
pour contribuer au contraste de styles. Un nuancier de 30 fini-
tions sur laiton est disponible.

www.securlite.com

SÉCURLITE

Hublot lumineux
Osmo est un hublot
économique, conçu
et fabriqué en
France, idéal pour
les parties com-
munes à l’intérieur
des logements ou
des bâtiments pu-
blics. Ce luminaire
est éco-conçu, recy-
clable et chacune de
ses pièces peut être démontée et
réparée. Résistant, étanche (IP65)
et à haute performance énergé-
tique, il a été pensé pour être rapide
à poser grâce à un accès facile aux
points de fixation, un raccordement
électrique simple et une fermeture
du diffuseur par quart de tour ou par
visserie inox anti-vandale. Rond
aux dimensions normalisées (Ø
268 x 68 mm) en polycarbonate re-
cyclé (IK10/20J) avec diffuseur opa-
lescent, Osmo se différencie aussi
par son esthétique simple et son
design efficace conçu par le designer
Stéphane Joyeux. Il est garanti 5 ans
et éligible aux certificats d’écono-
mies d’énergie.

ENERGIE

HEX ARMOR

Gants de protection
La gamme Helix d’HexArmor, distribuée en France par Uvex Heckel, filiale fran-
çaise du groupe Uvex, se compose de 7 gants de protection de très haute résis-

tance à la coupure adaptés à un grand nombre de tâches, de la manipu-
lation fine en milieux secs à la manutention de métaux lourds, en pas-
sant par les travaux en présence d’huiles ou de béton. Ils sont tricotés

sans couture afin d’offrir une excellente dextérité au porteur et une
sensibilité tactile accrue et peuvent être portés confortablement toute

la journée grâce à leur préformage selon l’anatomie de la main.
Le mélange de fibres de verre et d’acier présent dans certains
modèles comme le Helix 2062 permet un tissage de fibres plus
résistant aux coupures à l’extérieur, tandis que des fibres plus

douces assurent la résistance aux coupures à l’intérieur.

www.milwaukee.fr

MILWAUKEE

Genouillères
Pour garantir un meilleur confort de travail aux professionnels, Milwaukee pro-
pose trois nouvelles genouillères de grande qualité et de haute technicité : un
modèle flexible, un modèle rigide et une référence non marquante premium.
Le premier intègre une mousse épaisse et résistante à l’eau, qui protège les
genoux du sol dur, des débris et des frottement. La genouillère rigide est, elle,
dotée d’un rembourrage en mousse haute densité doublée d’une épaisse zone
de gel assurant une meilleure répartition de la pression du poids sur les ge-
noux. Ses deux sangles ajustables avec clip
maintiennent efficacement la jambe.
Quant à la genouillère non marquante, elle
se distingue par son revêtement blanc
conçu pour ne pas rayer les surfaces.

La sélection de la rédaction
FEIN

Meuleuse d’angle
La meuleuse Protago répond à des normes de sécurité ultra-strictes. Elle ne
peut démarrer, puis fonctionner, que si elle est tenue à deux mains grâce à un
interrupteur homme mort intégré et à une seconde poignée tactile indémon-
table. Il est donc impossible d’utiliser la machine à une main. La poignée peut
être réglée sur 6 positions pour garantir flexibilité et confort de travail. Un ca-
pot de protection non démontable a aussi été ajouté à la machine, qui est néan-
moins réglable manuellement et sans outil. Côté performances, la vitesse de
rotation est réglable en continu de 2 500 à 8 500 tours/minute. Le moteur
sans balais Fein PowerDrive, entièrement encapsulé, atteint un rendement de
30 % supérieur à celui d’une machine filaire 1 100 watts. Il est
par ailleurs protégé des surcharges, de même que l’électro-
nique de la machine.

Stand 4 - G112

https://fein.fr

La sécurité
renforcée en
utilisation, le
rendement

www.uvex-heckel.fr
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RÉPARABILITÉ ET CONCEPT

La réponse d’Aircco
à la loi Agec L e segment florissant du gé-

nie climatique alimente les
appétits. Le coleader de la pro-
fession monte lui aussi au cré-
neaupour« renforcersaprésence
sur un marché identifié comme
l’une des priorités stratégiques du
groupe ».Cetété,Soneparaainsi
officialisé être entré
dans le capital de la
holding phocéenne
Cold&Coconnueen-
tre autres pour son
réseau CD Sud.
Lancée en 1997, l’en-
seigne axée sur l’effi-
cacité énergétique a accéléré son
essordepuisdeuxansenouvrant
neuf agences. Elle compte à ce
jour 32 agences au sud de la
Loire, plus deux autres à Colmar
et Strasbourg.

L’opération permet à Sonepar
de « créer un réseau national en-
tièrement dédié aux solutions
CVC et apporter des solutions
techniques résidentielles et com-
merciales ». En s’adossant à CD
Sud, 3C Clim – le réseau de So-
nepar dédié au CVC implanté

sur l’arc Atlantique,
en région parisienne
et dans les Hauts-
de-France – accen-
tue nettement sa
p r é s e n c e s u r l e
pourtour méditerra-
néen où il ne comp-

ta i t jusqu’a lo rs que c inq
agences. Il voit aussi son chif-
fre d’affaires frôler les 200 M€
en intégrant les 140 M€ de
ventes de son désormais nou-
veau réseau frère. l S. V.

GÉNIE CLIMATIQUE

Sonepar crée un
réseau national

22
C’est le nombre

d’agences 3C Clim
avec la récente ouver-
ture de Villefranche-

sur-Saône (69).

La RSE n’est pas l’apanage
des seuls groupes de distri-

bution intégrés. Rayonnant sur
la quart Sud-Est, le groupe FIC-
Andréty prend ce dossier à bras
le corps. « Il y a quelques mois,
nous avons initié une démarche à
l’aide d’un consultant pour nous
accompagner à structurer notre
démarche et rédiger un rapport
RSE », confie Anne Nouvel-
Owens, laDgdeFICetprésidente
d’Andréty.

Prochainement, l’ETI familiale
(139 M€ de ventes en 2021 et
480 salariés) va recruter un
responsable pour formaliser la
stratégieRSEauseindesesdeux
enseignes. En parallèle, le distri-
buteur a engagé tout un travail
« pour “verdir” la flotte de véhi-
cules afin de respecter les ZFE-m
(zones à faibles émissions mobi-
lité), notamment à Avignon et
Montpellier » où il est présent.
Courant août, le groupe a ainsi

mis sur la route trois nouveaux
camions Flexy Green, l’offre dé-
ployée depuis fin 2021 par le
groupe Berto. Spécialiste de la
location de véhicules avec chauf-
feur, ce prestataire très présent
en négoce Bâtiment dispose
désormais d’une flotte de ca-
mions et poids-lourds roulant
avec des énergies dites plus
“propres” : GNV, biogaz, biodie-
sel… Pour la direction de FIC,
« ces véhicules de dernière géné-
ration participent à réduire notre
impact CO2. l S. V.

EMPREINTE CARBONE

FIC “verdit” un peu plus sa flotte
de livraison
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P ositionné entre autres sur
les métiers du sanitaire-

chauffage, le groupe bordelais
a changé d’actionnariat cet été.
Lors d’un tour de table, deux
investisseurs ont fait leur en-
trée dans le capital. Le top ma-
nagement s’appuie sur fonds
d’investissement et Be In Bel-
gique devient actionnaire mi-
noritaire.
Dirigée par Jacques Bernard,
cette structure familiale basée
à Bruxelles exploite en région
lyonnaise le groupe Thermcross
International. Celui-ci revendique
« le plus grand catalogue de
pièces détachées en chauffage,
ventilation et climatisation ré-

servé aux professionnels ». Ce
grossiste européen livre environ
« 100 000 produits mult i-
marques en 24 heures » via deux
filiales : Diff qui commercialise
deux marques de distributeur
auprès des négoces spécialisés,
et RGS.
Partedis développe une activité
en pièces de rechange pour le
chauffageviasesenseignesCos-
set-MD et Techdis rebaptisées il
y a cinq ans Partedis Pièces Dé-
tachées. Dès 2014, le distribu-
teur avait noué un partenariat
avec PPC – à l’époque un spé-
cialiste très présent sur l’Est de
la France– et déjà un certain véa-
diste spécialisé… RGS. l S. V.

CHAUFFAGE ET PIÈCES DÉTACHÉES

L’offre de Partedis
se démultiplie

MÉMO.

Déjà 10 ZFE-m
AprèsParisetleGrandParis,LyonetGrenoble,septautresvillessont
concernées : Aix-Marseille, Montpellier, Nice, Rouen, Strasbourg,
ToulonetToulouse.Danslescentres-villes,lesvéhiculeslespluspol-
luantsidentifiésparlesvignettesCrit’Air3à5sontsoumisàdesres-
trictionsdecirculation.D’icià2025,ilyaura43zonesàfaiblesémis-
sionsmobilité(ZFE-m)danslesvillesdeplusde150000habitants.

Implantés sur une partie du pour-
tour méditerranéen, les 26 sites du
groupe œuvrent à réduire l’em-
preinte carbone des livraisons.

E
nmars,AlexandreVialaet
MathieuRicard–deuxex-
cadres de Saint-Gobain –

ont créé leur site web dédié à
100 %auxpiècesdétachéeshors
garantiepour legénieclimatique.
BaptiséeAircco, laplateformeen
propose sur plus de 50 marques
référencées. « Avec les évolutions
réglementaireset technologiques,
de plus en plus d’acteurs tels que
les chaudiéristes arrivent sur le
marché de la thermodynamique
et des PAC air-eau. Le renouvel-

lement du parc et l’activité main-
tenance montent aussi en charge
tous lesans »,notent lesdeuxco-
fondateurs.

Réparation des cartes
électroniques
Opérationnel depuis l’été, Aircco
se veut « simple et rapide ». Le
pro fait sa demande de pièces en
répondant à cinq questions
(marque,modèle,numérodesé-
rie, type de panne…) sur Whats-
App ou par SMS.

Outre l’offre d’accessoires
stockée (supports muraux, gou-
lottes, tuyaux d’évacuation…),
Aircco propose un service de ré-
paration de cartes électroniques
multiproduits. « Si la carte est ré-
parable et le devis validé, elle est
reconditionnée sous dix jours. Le
composant remplacé est garanti
un an. C’est notre façon de ré-
pondre à la loi Agec* », souligne
Mathieu Ricard.
« En alliant la puissance du digi-
tal et plus de quinze ans d’exper-
tise technique en CVC, nous vou-
lons simplifier la vie du dépanneur
et du maintenanceur. Chaque
mois, 200 et 300 nouveaux
clients rejoignent la plateforme »,
observe Alexandre Viala. Avec
la volonté de doubler l’activité
tous les ans en s’appuyant sur
un vivier de quelque 22 400 ins-
tallateurs dotés de l’autorisation
de capacité. l S. Vigliandi

* Loi Anti-gaspillage pour une écono-
mie circulaire de 2020

Sur son smartphone, l’artisan envoie la photo et le descriptif de la pièce
à changer qui lui sera livrée sous 24 à 48 heures.

Avec Thermcross, les
33 comptoirs Partedis Pièces

Détachées démultiplient l’offre
dans l’univers stratégique de la

pièce de rechange.
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COMMISSION DE
RÉGULATION DE L’ÉNERGIE
Par décret du président de la Ré-
publique, Emmanuelle War-
gon devient présidente de la
Commission de régulation de
l’énergie (CRE) pour un mandat
de six ans non renouvelable en
vue de « promouvoir la sobriété
et l’efficacité énergétique ». Ex-
ministre d’Emmanuel Macron,
elle succède à Jean-François
Carenco nommé ministre délé-
gué auprès du ministre de l’In-
térieur chargé des Outre-mer.
Ses trois priorités ? Contribuer
à la souveraineté énergétique et
à la sécurité des approvisionne-
ments, protéger à court et à
long terme consommateurs et
entreprises, enfin accélérer la
transition écologique via l’essor
des énergies décarbonées (nu-
cléaire, EnR).

IGNES
Au cours de l’été, Benoît
Coquart a été réélu président de
l’Alliance des solutions électriques
et numériques du Bâtiment
(Ignes). Dg de Legrand qu’il a re-
joint en 1997 et où il a fait toute
sa carrière jusqu’à présent, son
second mandat court jusqu’en
2026.Quantà Bruno Capdordy,
Daphna Goldstein, Pascal Le
Roux et Pascal Portelli, tous
gardent leur poste de vice-prési-
dent. Benoît Coquart continuera
à porter la voix de la filière pro-
fession dans les transitions éner-
gétique, démographique et nu-
mérique. Avec pour but de relever
collectivement de nombreux dé-
fis : sécurité électrique, sobriété
énergétique, maintien à domicile,
gestion sécurisée des accès ou
encore très haut débit effectif
pour tous.

SIGNIFY
Depuis l’été, Isabelle Tribotté
est à la tête de Signify (ex-Philips
Lighting) et succède à Jean-Luc
Lavenir en poste depuis mi-2017.
Évoluant dans les filières de l’in-
dustrie et de l’énergie depuis
25 ans dont 21 ans chez Schnei-
der Electric, elle a occupé diffé-
rents postes de management
commercial et marketing.

NICE
Le fournisseur de solutions pour
la gestion et la sécurité de la mai-
son et du bâtiment a nommé

Thorsten Seefried responsa-
ble de sa division Nice Sun Sha-
ding Solutions pour le groupe.
Cette nomination s’inscrit dans le
plan international du groupe pour
accélérer la croissance sur ce mar-
ché stratégique. Ingénieur méca-
nicienà l’origine,thorstenSeefried
a été directeur général et directeur
de business unit dans les do-
maines de l’automatisation in-
dustrielle et de la technologie des
capteurs pendant plus de 15 ans.

DAIKIN
Arrivé dans la société en 1993,

Hideki Nishimura est le nou-
veau président de la filiale fran-
çaise depuis la rentrée. Il a été
promu par la direction euro-
péenne du groupe. Il remplace
Christophe Mutz (61 ans ). Fi-
gurant parmi les acteurs majeurs
dans le secteur du CVC, Daikin
œuvre à renforcer son offre en
traitement de l’air et en matière de
services pour « répondre aux en-
jeux de diversification des mar-
chés ».

ATEE
Alors qu’il a mené pour l’essen-
tiel sa carrière chez totalÉnergies
où il officie toujours, Nicolas
Fondraz préside désormais
l’Association technique Énergie

Environnement. Il succède à
Christian Deconninck qui oc-
cupait ce poste depuis début
2015. Dans un contexte de crise
de l’énergie, l’AtEE, créée en 1978
(2 400 adhérents à ce jour), agit
pour soutenir les EnR. À destina-
tion des artisans du Bâtiment, elle
porte deux programmes natio-
naux : Oscar pour simplifier et op-
timiser les CEE pour les artisans,
et les formations Feebat liées à la
rénovation énergétique.

BURGBAD
Le fabricant franco-allemand de
meubles et concepts d‘agence-
ment de la salle de bains a ren-
forcé son équipe Ventes avec
la récente arrivée de Ronan
Kerouasse. Il est VRP exclusif
pour huit départements de
l’Ouest : Côtes d’Armor, Finistère,
Ille-et-Vilaine, Mayenne, Manche,
Morbihan, Orne et Sarthe. Par
ailleurs, Matthieu Rubenthaler
a été recruté en tant que respon-
sable Ventes & Prescription. Ses
missions : déployer la stratégie
nationale pour la prescription, ani-
mer les comptes clés régionaux
et piloter l’équipe commerciale.

VSB ÉNERGIES NOUVELLES
À la rentrée, la filiale du groupe
nîmois VSB a nommé Damien

Piana (49 ans) directeur tech-
nique. Bénéficiant de plus de
25 ans dans la filière énergétique
dont 16 dans les EnR (Compagnie
du Vent, Engie Green), il gère
50 collaborateurs répartis dans
6 agences en France. Sophie
Almeida (36 ans) devient DAF
et manage 13 collaborateurs sur
2 sites. tous deux rejoignent le
comité de direction.

SONERGIA
Début septembre, Stéphane
Laroche a intégré l’EtI marseil-
laise (180 salariés) axé sur le fi-
nancement de l’efficacité énergé-
tique et acteur historique des CEE.
Désormais Dg opérationnel, il a
fait toute sa carrière dans la filière
du génie climatique : chez Schnei-
der Electric, puis dans le groupe
Sonepar durant près de 16 ans
(CGED, Sonepar Connect…) pour
la zone Méditerranée.

SOLVÉO
Passé entre autres par Schlum-
berger de 1998 à 2006 et Solaire-
Direct pour gérer les actifs en pho-
tovoltaïques hors d’Europe de
2011 à 2018, Frederik Nilsson
est depuis la rentrée Dg de Sol-
véo Énergie en charge de l’inter-
national. Il mettra l’accent sur le
solaire, l’éolien et l’hydrogène.

DEKRA FRANCE
Danone, McDonalds France, puis
directeur formation chargé des
universités d’entreprise McDo-
nalds dans le monde, Arnauld
Héry est promu DRH pour
toutes les entités du groupe dont
le secteur de la construction. Il
dirigeait depuis mi-2021 les ac-
tivités de formation. Marque em-
ployeur, gestion des talents, stra-
tégie de transformation du
groupe…, il mène de front l’en-
semble des enjeux et de la stra-
tégie RH.

CCCA-BTP
Christophe Possémé a été

élu président du CCCA-BtP (Co-
mité de concertation et de coor-
dination de l’apprentissage du
BtP), pour un mandat de trois
ans. Il succède à Éric Routier,
qui présidait cette association à
gouvernance paritaire depuis
2019. Après plusieurs années
passées dans différentes entre-
prises du Bâtiment, Christophe
Possémé a rejoint en 2000 l’en-
treprise Le Bâtiment Associé. Di-
recteur de travaux de 2005 à
2009, puis Dg adjoint 2009 à
2010, il est depuis 2011 le prési-
dent de l’entreprise. Il préside
l’UMGO-FFB et la commission
marché de la FFB.
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S
i les hausses de prix et les
surcoûts réglementaires
demeurent un point noir

dans l’environnement actuel du
Bâtiment, le secteur connaît une
dynamique assez impression-
nante du côté de l’emploi avec
86 600 créations de postes de-
puis le premier confinement, soit
+7 %. En tout, le Bâtiment dé-
nombreaujourd’hui 1,756 million
d’actifs (salariés, indépendants,
apprentis et intérimaires). Un
nombre « assez extraordinaire »,
soulignait Olivier Salleron, le pré-
sident de la FFB lors de la der-

nièreconjoncture trimestrielle te-
nue par la fédération en juin der-
nier. Pourtant, il peut parfois être
compliquépour lesartisansd’en-
trerencontactavec lesrecruteurs
pour effectuer une mission sur
un chantier.

Un service entièrement
gratuit
Pour résoudre cette probléma-
tique,ASTGroupe,promoteurim-
mobilier et lotisseur aménageur,
a créé d’une plateforme collabo-
rative dédiée aux métiers de la
constructionetduBTP: laPlate-

forme du Chantier. Son objectif
est la mise en relation entre arti-
sans, constructeurs et promo-
teurs, elle est une plateforme de
« démarchage », de mise en re-
lation où tous les corps de mé-
tiers sont représentés. Tous les
artisans peuvent donc y trouver
des opportunités de chantiers
dans un rayon de 150 km, une
distance qui prend notamment
en compte l’augmentation des
carburants. L’accès à cette pla-
teforme est gratuit, illimité et ré-
servéauxprofessionnelsdu BTP.

Trois mois après son lancement
en juin 2022, plus de 2 220 of-
fres étaient déjà en ligne. En plus
de la recherche de chantiers, les
artisans peuvent créer des
alertes (création depuis une liste
des offres et/ou depuis la fiche
descriptive et liste de favoris),
recevoir des alertes personna-
lisées par e-mail ou par SMS
mais aussi accéder à une mes-
sagerie afin d’échanger avec des
responsables de centres tech-
niques et/ou des conducteurs
de travaux. l J. Becam

MISE EN RELATION

La Plateforme du Chantier
est née

Fondée en 2016, la start-up
Algar est spécialisée dans la

simplification et la gestion des
procédures d’urbanisme auprès
des professionnels et des parti-
culiers. Elle prend en charge l’in-
tégralité du processus : analyse
des règlements d’urbanisme,
constitution du dossier, impres-
sion et envoi à la mairie. Le pro-
priétaire a accès à un tableau de
bord dédié, afin de suivre l’avan-
cement de son dossier. Une fois
l’accord de la mairie obtenu, le
propriétaire reçoit son panneau
réglementaire pour que les tra-
vaux puissent commencer. Une
offre voit le jour pour répondre
aux attentes des professionnels
confrontés aux mêmes problé-
matiques d’autorisation d’urba-
nisme que les particuliers : Algar
Pro. Les professionnels peuvent
utiliser leservicepourobtenirplus
facilement lesautorisationspour
les chantiers de leurs clients. Al-
gar leur permet de gagner du
temps,d’augmenter leursventes
(en disposant d’une solution clé
enmain)etdeseconcentrerainsi
sur leur cœur de métier tout en
planifiant au mieux leur inter-
vention. Cette offre permet à la
start-up de s’adresser principa-

lementàtroismarchésayantbe-
soin d’obtenir des autorisations
d’urbanisme.

Soutenir les installateurs
photovoltaïques
Le premier est celui des installa-
teursphotovoltaïquesconfrontés
à une explosion de la demande
dans un contexte de crise éner-
gétique et plus globalement en-
vironnementale. Sans autorisa-
tion d’urbanisme, ils ne peuvent
pas procéder à l’installation
des panneaux solaires ni les rac-
corder au réseau. Le second
concerne les enseignistes et les
professionnels de la signalétique.
Enfin, Algar souhaite s’adresser
aux constructeurs de maisons

individuelles (de 10 à 8 000 mai-
sons par an) qui souhaitent ex-
ternaliser tout ou une partie de
lagestiondesprocéduresdeper-
mis de construire. « Après nous
être concentrés sur le marché des
particuliers, nous avons décidé de
lancer Algar Pro à destination des
professionnels. Pour le moment,
nous attaquons certains marchés
stratégiques, mais notre service
répond aux besoins de nombreux
professionnels. Notre plateforme
leur permet de gagner énormé-
ment de temps, de fluidifier
leurs process et d'accélérer leur
digitalisation notamment grâce
à la dématérialisation », détaille
Aurélien de Nunzio, co-fonda-
teur d’Algar. l J. B.

L ’OPPBTP propose un par-
cours interactif simplifié

d’aide à la rédaction du PPSPS
(plan particulier de sécurité et
protection de la santé). Il s’agit
d’un document clé, indispensa-
ble pour les entreprises travail-
lant sur un chantier en co-acti-
vité. Il est destiné à assurer la
sécurité des opérateurs et les
bonnesconditionsdevieetd’hy-
giène sur le chantier.
Pour le rédiger, l’OPPBTP pro-
pose de suivre un tout nouveau
parcours interactif en 6étapes,
de l’analyse du PGC (plan gé-
néral de coordination) et pré-
paration d’un PPSPS, en pas-
sant par la visite d’inspection

commune, jusqu’à l’accueil sim-
ple et rapide sur chantier. Plu-
sieurs outils sont à la disposi-
tion des entreprises pour une
expérience fluide et simplifiée :
une checklist de préparation,
des trames de documents fa-
cilement personnalisables et
enfin une plateforme d’e-lear-
ning. Enfin, un guide complet
intitulé “Le PPSPS : pourquoi et
comment le créer” est égale-
ment téléchargeable gratuite-
ment sur le site de l’OPPBTP.
Ce guide propose 26 fiches
aide-mémoire contenant divers
conseils dans la mise en place
de solutions de prévention par
catégories de risque. l J. B.

PARCOURS INTERACTIF

L’OPPBTP simplifie
la rédaction d’un PPSPS

Vite!
MICRO-ENTREPRISE

Un guide dédié
pour le BTP
Après avoir rédigé la première
édition du “Guide technique et
légal du BTP” en 2020, Consult
Concept WM, qui accompagne
les entreprises dans leurs pro-
jets d’externalisation de la paie
et des RH, sort un nouvel ou-
vrage. Le “Guide de la micro-
entreprise du BTP” a été cons-
truit autour de 4 axes principaux
à connaître pour les entrepre-
neurs du secteur.

©
O
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P

PROCÉDURES

Algar facilite les autorisations
d’urbanisme
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LinkedIn, TikTok, Instagram, Facebook, Twitter…. La planète des réseaux sociaux ne s’arrête jamais de tourner.
CapturesdePosts,c’estnotresélectiond’instantanéshumoristiquesouinformatifs, refletduBâtimentetdelaDistribution…

PROBLÈME DE ROBINETS SUR FACEBOOK
C’est l’histoire d’un plombier, qui lance un SOS avec beaucoup de ques-
tions : « Y'a un seul robinet. Où est le départ, où est le retour ? C’est du
collectif. Pas de té de réglage. Certains radiateurs n'ont même pas de bou-
chon, juste le branchement et 1 purgeur. Qui peut m’aider ? » En bref, in-
dustrialiser la rénovation des Bâtiments, une bonne idée, mais encore
beaucoup de “mais”...

Pages réalisées par M-L Barriera

SUR LINKEDIN, LA VIE EN ROSE
BWT réuni pour un séminaire « motivation » : rien d’extraordinaire, mais cette an-
née, après un été de sécheresse, le spécialiste du traitement s’est redonné de l’élan
pour « fournir à chaque individu une eau potable, saine et engager plus largement
la responsabilité sociétale et environnementale de l’entreprise ! »

BORNE TO WIN SUR
LINKEDIN
« Faites le plein de bornes
IRVE de nos partenaires
fournisseurs »... La cam-
pagne de promotion sur
les bornes de recharges
développée par CGED
(groupe Sonepar) se
poursuit. À la clé des
points et des cadeaux.
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WINTER IS COMING SUR FACEBOOK
Juste une photo mais pas mal d’humour chez ces plombiers chauffa-
gistes avec ce radiateur version hiver 2022-2023. Une fonte utra-mince
qui joue la sobriété énergétique, et se passe de commentaire.

SUR TIKTOK, LE
COURANT PASSE
Trois jeunes, à tour
de rôle, racontent
leur histoire, avec
en fil conducteur,
l’électricité. Un for-
mat TikTok rapide
pour comprendre
pourquoi ils ont
choisi l’alternance
pour se former au
métier d’électricien.
Pour eux, c’est clair,
le courant est passé.

SUR LINKEDIN, UNE
RENAISSANCE DANS
LE JURA
Et si après des années de
désindustrialisation et
la disparition de mar-
ques françaises de la
céramique, c’était un
nouveau départ. Juras-
sienne de Céramique
Française, y croit et
dévoile sur LinkedIn,
son nouveau logo et
plusieurs images de ses
outils de production.
Longue route !

RELEVEZ LE DÉFI !
On parle ici régulièrement d’Électriciens sans Frontières et de leurs différents engage-
ments. Ici, un soutien à un challenge avec 100 défis en ligne qui permettront d’électrifier
une école et un centre de santé à Madagascar. Suivez les, participez !
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